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Volume VI. Montréal, (Bas-Canada) Mars 1862. No 3

lri * Lute ent m i ttri <ltcur re Jacqnes-Cartier A cha ue henre on entendait co r;r ce cri sur
M .t de l tqe. (uite et -l esc e Cru e udu t Ceu di t e

du Caad doi Aelmbb tFerhuid a iLversit.-lava ite atc-in cón- deux rivages e n inl , aide à vous . ut ie qi-vive ete pa-
Sit.îtttr. vil t yenda r'urxI. iwr a ne a.ux troilles retentinait d'échos en échos. Langueda;Iéarn, Guenne,

i tit m naîrraug. im les ieç, t oiit < - touS ces briaves e ants de tiere Mid rienihan:aient auteur des
tto mtit o . .leCw rU larlmeiede mune da ti;. ernq

isi.w :ratLuttar tique et des trt.-?.s. ome :. iîna feux de bivoac les pi els enfonces dans la nee mangeant leur
,c te~t annexstns tetu iai~tta -e minau . itu.mkaturM.- morceau de cheval fumé, buvant leur cidre aigi",Idihiait bles

*1 t" " "t"ti 'tt "'t"u dents les vert us de Pnenant fligot et du munii ionnirie Cadet.il ler n.-i î*iitilte tir Eit nwe.ttii;-ta t t lrn temm uu::n i c s vrervtu let . .ts
ceur.~.P(e erole et vaci.-Corce de tstitutor e Nor- Que de jeux de mois sur la friponne, Ciee huutéle maion de

le iM - I de Inai irrrtem tii inpetcr îur r, an&sS ci reccl ou les agits faisaient entrer chaque jour par un souterrain
Vil. Nuie]-tete nevue tiUi-.-Nt m lio t? Stti'tti r ut dértbaient d lesattior l'uiquletimtu ,,it lcl - I itie,-ihdIetin & t iientces-De tout ce qu's d n ans llaga5s royaux pour lu reven-

tOmt:t: itnn titdt a îi s i ttt aninuraux die le leademain au roi Oh si les échos de ce buis pouvmet
x,intem et !are et .tatlir detuveaux.- tet at telaca k. redire tout ce qu'ils ont entendu ! Mais non pas un mot, pas un

e sl'iae au toenvet Ot. flpoeinewu ancuac:c
so,-rien, rien. Partout le silence de la mort. De ces mtreides

- bataillons, de ces dignes aïeux des martyrs de la érézitta, que
restei-t-il ? Le peu que l'histoire a conservé lorsque Phistoiru a été

Ti r T T E R A T -U 1 - reconiaissante et juste. La bataille du 2S avril 17 (Ï0, qui fut si
brillante pour nos armes, aurait été décisive, c'est-adite qu-elle
noirs attrait rendu avec la citadelle le Québec la posstession de tout

Notes (Ii'îîu ioy.1pre 4111'h . (l Il» (ml 1-1-u11 rle Canada, eans un incident qui divulgua notre marche à 'ennemi.
Nnrétait à lpoque de la débâtle duiSaint-Laurent ; un chaland

<t bc-c renpli d'artilleurs heurta si rudeînent un glaçon ftottant qu'un
(Suite et fin.) canonnier tomba dessus et fut emporté dans le cours <itd fleuvo

Parveils une fois encore sur le plateau descaps, nous avois ira- bientôt le froid le saisit et il perdit comiaissantce. C'ect dans ect
veraé tie grande et belle sucrerie. Les liates futaies laissent dles état qu'il passait devant Québec lorsqu'il fut riperçu et oit envoya
chairinres oùt la neige s'amnucelle et où elle Produit tdes efftis un bateait - sa rencontre. Rapporté dans la ville, il I ut aux solii
bizarre. * Des arbtres coupé par la hache ou brisés par le vent qui lui furent donnés de reprendre ses sens ; se crevant entouré de
Peuplent cette froide solitude de f:ntómies silencietix tieveloppés Français, il révéla la marche de Parmée et mourut ausitot. LO
lantleurs linceils. Je remarqtai titi érable couché horizontalement général Murray averti évita une urprise, il marcha le kitdemam

sur u itgroupe de cèdres verts; la neige v avait trouvé uit point au-devant de l'ennemi ; tuais il fut batti et n'eut que le tenpls de
d 'ap pui et, crt dv ut li hi aittt 'ci bas tne iigeil intclinée, elle avait se rejeter dans la place, qui faillit étre prise. On Cite nite mîu uasoi
tiné itiun pont aérien. Il est initposniblhi le traverser sans recteillo. près d'iun moulin pun ntos grenadiers fomèrent t la baïonnetie et

motiue fotf reêinplie de ces décorations sépulerales ou plutôt d'où les liilanters furent délogés plusieurs fois. De part et
toute plein le espectres debout ot agonoi illés sur leurs sépulcres t'iatitre on y fit des prodiges de valeut r, mais il fallut atiqueer la
eitr'ouveri; : ce n'est pas Phiver, e est la mort que l'oni croit voir ville le Qtébec avec des moyens <le siége insuflisaitts, et dls lors
de toits côtés. il devint certain qu'elle serait ait premier qui recevrait dt secours

La riviére Jacques-Caitier ne tolls était pas inconnue, nours l'a- par tier. Tois les yeux étaient fixés sur le Saint-Laurent ; par
vions paséeu en allant au lac Saint-JosephI, et nous n'avions onîblié malheur, la preinière flotte qui arriva fut une flotte anglaise elle
ni la rapidité le soi cours, Ii lescarpegnet <le ses borde, ni la tdélivra la garnison bloquée et menaça les dlertires dle learmé
végétition quxiriite gti l'environne. - lusieurs plêc.eries (le française, qu'elle obligea ;i leverle siége et finalement å battre en
iattumons y étaient Cn grand relomt autrefois ; oit les a laissé tomber, retraite. Avaiços, avançons le passé a déposé, ici trop de soi-
je tc sais Pourquoi. Son embouchure lans le Saint-Laurent a cela venirs de deuil.
le reinargnable que la rive droite se relève eit talus ou parapet et Vers quatre heures, nous atteignîons le relais dIs0.cure ; lés
forme une redoute iattrelle. eVoilh Pourquoi, après la hitale ba- cheinits les plus pittoresques étant les Plus accidentés sont neces-
taille livrée le 13 septenbrt 115t sur les plaines d'Abrahan, le saireinent les plus difhieiles et par suite les Plus longs u parcoirir.
chevalier de Lévis y rallia l'arméo et s'y retrancha c'est à pani- Ce raisonnemet est d'une iaïveté telle qu je crois P'avoir volé
bre du cette forêt vénérable qu'il médita la glorieïse revanche prise aux lcaux qui viennent dle noiis mneter les nalheureixt ils
le 'ZL9 avril 1 60, attiquîe hardie, retour hîéroï(qîe, dernier adieu des ont bient gagnté l'avoine qu'ils >n'auront Peut-être pas. La posto
Français i la victoire dans eut Cantla qu'ils avaient décotivert, sti ivante est muotms rude, dit-on, mais elle a Plus de si\ liees ; on1
conquis et colotni.é. loi, sur cette rampe unit os glisson iaiite- relaie é lagrihe Lorette n 'ipliorte, ious sommes déternuniis i
îîant se tenaient les v es ; droite t à gauche, dlats le ubois, Pou.sser ci avant. La temptiératture est douce, et le froid petit re-
étaient les tentes di canip; îes sentinlles avanes s veillaient sur rendre demain avec une ittensité qui nous arrête, Tour accélérer
otoîtes lui poinites des rochers qui avaricent sur le Saiint-Laurent ou le changeinent desi chevaux, uiois ic quittons pas nmeln notro
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sleich ; a nuit menace dfare sombre, sais nous conpuo ns. 1 dé- 1 I été on pMU i vrt à eais ou bor dde ' m jrsqu'à QM"be;
faut d la lumière dia ciel, sur la lumière de a terre ; la blancheu r mais dans cette saison, n flait un d àtum i u de Sainut -Auusti
de la neige elairera notre conducteur. Dailleurcomme j:en i pour éviter pleuxrs pas d*liei's et stitout les ravins du Cap-
déjà fait I observa: ici, les habitations sont si rapproillhes quielles l uge A neuf heures, nous ettions à a Vi îile- Lurette. Notre
forment Une soite de rne, et de chaque naison oti tla clarté d'un charretier, rtrmpé plu nOtit voiture a quatre plaer etoyant Ine-
fanal pour nous dguidr. Les Ecureux ou forment une lier Ile >tage, nons :1 conuait ar re lais at lieu de nou conduire à
seigneurie qui, ai montent oit nous avons perdî le Canada, appar- P'arubergót. l, il 0y avait ; pe s que les quatre mur-, et dair
tenat aut sVeteu-Baptistx Dtai ; ot y 'omtit 52 teux cotte nud deux pauvres rlhtda do giúint a i-hu lans qui
qui pouvaient fournir 70 miliciens. Qiuique le ront le la paraisse ont olhftt (le tuus céder mn lit ont !à cot. uvltnous aurait gui'î
sur le Saint-Larun nit ft que d'ue itei-liee il y avait Ni d tutet etvie d d tnir. iori qukp:e t;eiud, qum'eq
pêcheries. doit trois au tmins dnguie La seigexrit suivante chaise longire itou eut ai-ure it refugtie liais nou t';tvimmts
a un front cinq fib Plus étendu: deux lieues trois quarts sur quatre t'autre resuree que de nous coucher sur is tutiu ir. t'atui
Ililes ide profondour;n le porte le nomi de Sei gneurie de Nuille ; qu'on l's utendait à terre, 'ai ;i nn le charrtier Pt ce rutre

eit I760, elle avait déjà changé trois foi s de main passati de st dIL 'd' l m'appr' idre quî 't t pa ti mii il y avait un
dIe Domboug N M. Dupont 't de . DLpont à Madame d& tl- M boîun berg. Myz u' <a Vyzi ;iî îl'ot 'aîeetion. nlnsI

loi.e ; il v avait 101 leux qui do:rmaiesnt 130 hommes en état de itlijlîtienr, veil lir t î1r a queIqîrî's tois dl'un imlans oit
porter le; armes. Ut voyage noctune arriviit ài propos jixur cin- nots atîvitn, tmiiver btxnn t Ib' fur te et boin lit; lo chevaux
piéter noobservatis; c'étaitit i nouveau -pectacle plus triste. (ni éte rat telé, et n neus a trtanprt et troiminutes dans titi
mais plus sai issant iu tlus les autres. Après iuie courte halu a petit hdte de carmlpagne C ii , navons trouvé tout ce qui Ious

Saitrt-Auxgut pour ai4ser sîouier les chevaux, nous avons Conti-mauair ointrnii ir ergi're intr'uva le
tué la rente ait n ilieu d une brurrne llacée; 'huniidité nou La mère ( , écataru.t ave e't Pua:x il iu' lui inlii;it

pènutrait. Saiit-Au:nrtin paroise toriîte', ti îes principau\ t imn yt mt profes4'n. nou a cniit < CilI desedl ligne
greniers d'abondatdel Québee est ie oioni de réftéis aca- dite fondatieur tle Qute c. Voici :cirt miiiet et7 i rèvèlattri
diens. Les Desroches y sont noibreux. 1ai eti par matIheiur a est veueit; On parlait de caf oi aurait parli d'allinett's chi-
dermaxîder desrenseignemets généalogiques sur un deux, et tOn siliqies t n a 'au pai que la tr ts titn Serait arrivée aussi na-
ausitt se sont figuré qe j't:I n titi oncle di'trnrop ei qiiêtt d'u ttelleen.-i enie ! ait ceites, je sais ci flaire di' tuti cb i l
héritier. On a parle d'une successin 'aIifornieneeti depuis lors, clarifiaii avec de' tPOft ' 'est u, voteavous, le pè re mon
j'ai eu beau (lire et éerire qu'unai'ii intérêt d iargent netait iélé ai graid-pere était Fraiçs ' c'et hl qui a dcouvert le arnada

les recherches, sous ces Dcitoebles xit rxis a rêver itue for- avec Jacques Cartier.-- Vra iient et quel était ton riom ?ir ti-
tie dissimulée. i lus je nie pus ils croient. Saintu-Augugtti a ieir de Ch ampain s étes nue Chailain.-Oui, monsieur.
deux liex's et demie îe dfoit sur le fluve et une lieue et diie --Je vous en felicite. I tenvous parite les Cha n i Mai e Ttois-

de profondeer. En 1760, quoique leiI nmbe île feu excdit pa Jlivire Non Dieu imerci ce io sont pas de .rai Chaplaiit :
JG, cri coniplait 1.55 liniliciens. La seigneurie appartenait et ip- nus seutl sommes les bons:- Mîisi qiavevous fait t'eSos v et-
partient encore à Illôtel-Dietr de Québec. gneuries ?-Je ie sais pas ce que c'est devenu', un avait toutes l.

Unr tli'su~t:ncur uiinîixr t<x ,ît:re ?îtuniîdxît i i <l'.t'tcC.

terres jusqu'au Sagttenay, trente lieues île front sur la rive nord dI
Saint- Lairent; il parait qu'elles ont été prises.-Du moins, votre

auberg vous restir.-Ouii. mornsiuitr, ut je puis diru qu'ilit vQie.
que du beau monde Et láidessus, di nous a chó toits lus iivrogine
les plus respxctables de Québe. Moi ine du hamp île course, elle
voit l, plupart des paris s'nugager sous son toit autour des tables
chargées île bouteilles. Je n'ai pas besoin le remarquer que cette
ex-cui4iniire m'a servi, soirs frine le généalogie, iti plîat t'ana-
chronismes ii peu trop épicé elle a supprimé les ciniquin Oi
soixante ans qui séparent Jacques Cartier Ie Samuel Chanplain,
et elle a introduit Plusag"e di café quelque trente oit quaratii ais
avant Pepoque où la marquise îe Sévigné le signtalt tmm ue
nouvelle mode qui devait bientlt passtr avec le goût du thtéire île
Racine. Est outre, Chariplaii pour être l pro de son ranl-
peire, attrait tu vivre jusu 'au milieu dîu dix-huitième sièc!e, et il

est mort on :G35, ce qui Iut enlève environ 110 ans le Ja vie i
Mathusalem qu'elle lui a si libéralement accordée. Bagatelles que

res petites itéprises-là. Mais voici qlui est grave. La descendante
tl 1. île Clhriinptlii ayant prétendu tItre dans son jeune t'mps tIlle

avait i li à Qiébec dans le im ari ue le cief (cuisiniur) le
son iIusltI.e Iï eunuons avons cru, niumromts, qu'il serit indîlicat
de faire appel 'à uii talit rouillé par Pabsencexde lott exercice. et

Ios avonspotissI ladistrétiujiusqu'à titn luii demander pi'unîe
simple oi(Ilette;. Oit i tits l couvert, et ins avons enîtendu
beaucoup d'eagitaion hlii la pièce voisine ; il semblait qu'on criait

ai secours lonrielette' fait lttgtemlps attendr' Eii, la
niceie notro cordon bleu lest écriée ci posaitnt lit plat sur la

table i "Ah ! sinr saviez unt ma tante a e de la misère
pour virer et revier .oni oralette'' L'autetuîr s'est noitrée alors
pour recevîi! xiomplints la liguire Ui fens et la sureir sur le

frtnt ; qutie bon ormelette ui fût trmelotte ni pour le fortil ni pour
la fmrine, c'étaitiquellue aitr chose qlui pouvait se rianrger: ri
vo yage ou rie tient pas ax étiquttus.

Si lu Père Chiniquy, lu missionnaire de la tempérance qui fait
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tant de cone:rsion eit été avu nus, il nit i faire rcol ldljeuner, la nru G-* nous a survi du café à la Chan-
dhistoires ragoptes peur illustrer ssurmn-. Ut certain )iff plai n ; les derniers ,ufs de a maison v avaient passé. Tout en le

h'est tnu dais cette ltlbu ru_1 A Cou ps de brandy, ut sa iuit a uté rnalt, nous avon pu voir la défilé îles habitants et Iabîtaiues
ntise sur le te hi cdullra. Un autre ivrogue, dlan la mér qui su rendent à lisu. Aucune distance, aucun froid tic les

" raigmit d'avoir n paver Ienterrement , * a été coigé- arrte. Il y a peu dtu variété dans les Costmues ; la toilette des
diè lorsq n'elle Fg réputé inu, able. I? u ntI Qtébec, il a fait feinmes sa cominpo du capotes noires ouatées et pllîéi ut: du
eleduni de barre à helî d';Abion, et a conunieé ave l maitrue chapeaut x fou rruru teiutu de couleur russe ou gru du gus
i:îtiîe de l'itel un duel de bouiteilkles (gui S*est turinit pr un matteau de drap à plusieurs collets, ancienne forme de Cariicks
eîup jtwt ; les dlux chapion sont reuéà ut lu carreau ; on les de voiles verts doubles lu restu , unchassé dans les voitures, est

a pallés een tenu le mêmrne jour. A i pird de rttc euùt ii m'MW à invisilu; il y en a qui s.it dans des carriols, d'ires dans le
Vaicienneic Lorerte, dont Us ap evor. dio lu coheri, ii silnples Caisses où elles semballent conmu de.s objets fragiles.

vinî de la camlpagnic S'est n'i: à li brune, eu revenant du Les hommes sont tous vètis d'étouf du pays, espéce de drap gris
la vie, et le lendenliziiin matin onil Fa tr41 vi iiert à cóté de soit de fr, et prtuent des ceintures rouges: le chapeau de feutre noir
theval, gelo în lli piux du la traim" w'éivaiet suh rmplace la toquu blenu de la selaien, et A portent aux pieds

au-dessus de cette tolilnb hklîîî' comnue pour demander secolr-. d'iornes mnoca-sîlns du cuir jaune.
l. -D~ manch. A neuf beures et dernie, nous nous diposrns à partir. Rien de

plus facile. A noire arrivée, la mère G.* inu avait dit:
Thr vr e t s pt ln res di uatin: quie egés lauii ous pou vez ju iller tout rotre butinr dias la carriole ; lins avons

aiu -deois d u iel pur- vent ord-et n laigar <guî fermet- i clef et on peuvent entr r les voitures 1<tutc ES
lvidmlniiwlit, ri011s avC)l bien fuait de prendle dt por t rondes. fe Quand vous serea pour embarquer, vous trouveret

et to luit dans un i sutlisam ut chafl u. tout à lir <nwil cnid:roit."1 En effet il a sufiM de y transporter lus

-4sMe
-~~ A : 4ý~

.e e<le do e ni u Fa tue lm oreiner.

chevaux ont été ai tul's et on s'est iis e: route pour Québec
en sous a promis du nous y condire un miloins de deux heures" il

!gy a queroiniuns; mis il faut traverser la Suède. C'est u i
bas-fund lui su trouve;inu pied dul grand plateau des Plaiînes-
IlA braham, sius Sait o-Voy. Quand la vent sioutue dl'est, il

balaie tout la plateau, ut lit neige pbat poar t-billons -Znr la
Su dL. Dans la roulte entière ili'y a paï du plus miuvaise place
griit aux nombreux accidents dei ces derniers jours, la1herse, lh
ploche et la poil nùlat:et si bie travaill q ls out fait brèche hM

nous n'sous pas etue iy vlent, d'allu ri, avait touniné il vu-
lait dl1t sud-ouCst, nois l'aviois a dus, et cest \ pli 1 i nous ce i

tions le froid, quoiqu'il fût il 11 degrés. Une fois sur la platcuai,
tout eut dit; on glisse divinement. Les maisons du campagnu de
la toute Sainlte-Foy, si jolies et si coquettes un ét, presetnt nt
aspect sévère; plusieurs sonît blognées par la nuigo ; on ni voit pas

W seule Clôture ; les pieux nie o:ont indiqués que par dus rangéus
le petits points noirs ; lons avons reImarqle unli0 halo vive chanîgéu
cilnitassif; ui cient de neige u11 a fait une muraille parfîaitemenîuît

droite et iue. Nous avotns admiré encore une fois Pofet d11 la
lmière sur lus arbres unduis de givru. L soleil, cach lepuis
deux ttrs, a reparu soudai: pou semer des diamats, des ruis,

deis éîeraudes sous les reflets tde tous ses rayons ; la moindre
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brainche, doubléa du côté du nor d'une lotuiu écorce de er S E N C S
étincelait des feux chaneanlts du prisme ; cétait éblomrtiant

A midi, nous entrions à Quêbee ; on sortait des églsesr et une
file de sleighs de maitres se croisait av<c nous ; c?était le cortéeu
de ville après le cortée de canmpagne. Nous nous sommes retirés In- IXIlA.
chez il. Russell qui tient l'ancien hôtel de P Unionijouldhui de
Spit-Georges. sur la Pl'ace-d'Armcs. M. Iaribautl r obli co o e n-h lt: couts DE M, CAUÉ »iîis a Ces-
geant ami, avait reteinu pour nous trois grandes pieces au rez-dr-
chczussie ,- le prix de noire pension tout compris, aeuc le servic:er i t A
en privhé ebt de 120 livres par maois, environ 550 ianes. Je rn'nr
re à ce détail d'argent, commencement et in d& tute cmose XVIII.
dans l'Amérique du Nord.

t jans er.-Luîli

Ilierje disais: Je m'rrête, e aujord je 'continue. Ce -
LUe maon arrive a été célébrée par un pIqunique que je îroi

evoir servir coime suppléiment. Dés le matin, mon ami N. 'a-
ribaul et entré chez nmi et ma dit: e Notre petite société a déci-
dé u'elle vous ofTrirait aujourd'hui une partie iu lute de
Montmorency et que lon dinerait avec vousl ane Vile tIrlcan
Je suis so envoyé aupès de vols et j'espère bien qe voUm nme
ferez pas faire nie mauvaise cîbsae-em ertes. j"' ta''ie

je -ra es vôtres, muais àl quelle heure -ttzhers.Si,'
conseins." t i onze heures très-prcises, un >îeigh était devant
ma porte P prenais place avec Eliae et fouîette oe'r Non
étions une vugtainte, Ce qi farmait un aseijoli ct rtê L'e t
cu était curieux sur le SaintLaun ret il nivVait tait de cahot
qu'un siei±h éti eii e lair quand ' sui varutétait en bas n eût
cru voir des barques ballottées par la houle ies femmes jetaient
de cr qi se melaient aux éclatis de rire des hommes, et le vo-
yage fut îrA-gai jusqu'aux Chi tetde ontinorenc%.[a rivière iîl

ce noW rrve du nord sur un lit schisteux; après avoir franchi un
espace rempli de longs bancs de pierres Iriotalenu'on appelle
les arches naturelles, elle rencontre uie solution le coinuit et
se précipite dans le Saint-Lauretnt d'une hauteur, d'environ 250
pieds. Cette chute, vue du Saini-Laurent oi,nous élions, Pt d'mne
beauté incomparable ; elle excède de cent pieds celle (ir Niagtara:
nais eWIe ne se compose que d'une mase qtti tobe drmit devant
elle ; des pierres anguleuses qui forment plusieurs saillies coupent
seules cette masse et opèrent un ejailissenient. Goutte goutte

ausaccumule à une certaine distance, y agle et s'élève en Pain
de sucre ocie d'une haùteur qui vaaie ch nnque antée de 130 à
150i pieds. Ce cône est aussi poli tue s'i avait été fait de
nin ihomme ; o'est un ichl-d',uvre uliue au Canada, dan

tutr 'Amérioe et dans tout le monde entier. Des marches y
ont été creusées avec la hache' on monte jusqu'au somumet et de
là ou se précipite sur des elisses de bois tète en avan. iavou
que je fs effrayé dle la rapidité des chutes et que je ni me seraisr
aucune envie de les imiter; mais il y a un second cône formé des
gouttes d'eau qui ne s'arrêtent pas au premier; il n'a ruère qu'une
vi igtaine de pieds et cela m'a paru assez haut poir nous: j'e ai
fait:plusieurs chutes qui m'ont porté il une demi-lieue sur ine
plaine de ace ; un enfant s'était placé devant nous sur la clisse
et la diri:ait. On n'entendait de tous côtés que des cuim joyeux ;
e spectale était sublime et charmant. Autour des Chutes do
Montoitirency des inasnes de glace pendaient comrne d'énormes
crimax ; toute la baie formée par le SaintLaurent était gelée et
couerte d'ume neigi éblouissaite sur laquelle la foule mouvait ses
petit pits nors; une file gravissait un côté du grand cône, tan-
li, que,di côté opposò, on voyait les chutes se succéder: c'éîait

Lit, rouvennt perpétuel. Nous n'avons quitté quîà regret cette
gandm et bolle scène pour nous rendre par e Saint-Laurent à une
des cinq paroisses dle til d'Orléans. Un dîner rustique nous at-
tendait chez u habitant dit nim de Gagnon. Nous avons trouvé
ce brave homme acievait de sculpter un candélabre en bois pour
son église; il .st menuisier, serrurier, charron, timerand, un peu
de toudt enfiî, comme les culons français du Canada, et sn femme,
soit dit sans rancune, est beaucoup supérieure pour la enîîsiîîe Il ti
mère G''"'. Elle a une nombreuse famille, narmi laquelle j'ai
remarqué un petit brunet qui suivait tous les détails de notre di-
ner aveccune eatréme curiosité ;je lai invité à en preidre sa paît
et il ne s'eSr pas trop fait prier. Le repas a été d'tne gaeté ca
nadienne, on a lancé des toasts étouridissamts en a chatmé at dos.
sertt l'e n'a quitté la table que pour reprendre avec de nouelles
plasanteries la oute de Qutec, où Pon n'et ntré qu'ô la clarté
des lanternes. Ma pauvre femme était ravie, mais bien fatigué

A. Cue Pedsmils.

Causeries, des P"amilles.

I'îrur les années qui vent siîvre, nous avons avec s telation
qui eroit toujous la ba1 e .le nos travat ene e ' PIaiu s sourcev

e fut en 109 qut l ire Marie de 'lPearuatiii ciiuniça a
eerire s hitr's I e t dan sces lre ne' s trouvons bæivi

o e i tan
Nus av avonl'itor' e PIc'.l-öt e qui tunti'it ine oult de

rei~'rmvuuirsue.-,'îliî,nî-ii<cl'le irit:it:é nia:is enco're
ner nc et ta 'oinuie. e, e neaIIî,ý; ch!' an tutu! l nt

jurtal i ttlee t dIur bis Qui èI'
une pa m le ce journal parait a voir été (ile ; tna il tait t tc re
qu i iteait les lite d rs ionci inudétrute car la Meère Saint-
gnae, ne Juch reau. écrivait tans le sck suivant on wtIs-

toire de Ptlôte -tite d'apres ces chrimiques ; l est vrai que dan
celle in oiri on rencontr beaneorup de faites i dte.

,Non. avons encre la Relation du Père lressani qui fut minsin-
naire chez" ls itoMa et prisonier che les t iquois. Le bxit lére
i ronte les ous anetlgni' des matirlîyr" et les manîrs des Sivages il

tui-i n a "unr i eut pu dire avec vetet qi tiru puirr
îîrzgna fut. Cette intéresmtIie relation a él ébrnie Cà itaetn
na noi en avos ie tradhution faite pnr le Iértr Martmi l.o
Martmii, qui est ui de its plus mistruits historiographes, a enrichi
cetîte trai ii onit t'ne foile de tnte" prees qui fout de sa pu.
batioi un livre du pls haut itér.

eous avou les colleit onntes ei ouvrries diun ai' infatga
ble travai leur et 'avanIt distiiiié M. Pabbé Fi IIn, lilistoir' it

Mntrèal de M. DO lier. P dlistire du Canada de lelnont, 'li-
totreilt Père Charlevoix i a puisé aux mmes; sources qu nus
et les preiigosî recherches lit 'M. Shea, historiographe aitéricai,

i i a recîreilli iuîno fou (le renseignements su r les inissiois île
Wn Amrique dh Nordl, de ptis les etabbiseets espagnols js

Piot'xt reuIt' noerd.
1':tu t&13 eit lien cliez nos voismiis Une confedérat ion des quatre

p aat ois du Nord = le nom le '' Jit ied Colonie if t-
g uc.' Cte co fderaion avait au u dans un I t conuni

' iterés commeciaux, et pour se inettre en inesure le iioeu iri-
wter aux Sauvages et etre p is forts au besm coire ts Fran içais

du Caiiala et lers autrei voisinîs le Soédfois et lesi lollauilais.

Lesi luoius uvaientt bin et détrmt n li pti d'inui; beuuii
deu cux. avaient été tuos et phieur fa s tr isncrs: parni
ceux-ci le puîs rard nombre frt torturé, mais la plu1part, exhortes
et iIstrit s îpar les mti ssioiiiures, reçurent le baptue avant du
nourir et Ianiserett la vie en bons cliréetns.

Leus hrpm deirnt seu veniger, nrent -ur pied ptlusieuiirs partis
qu nimfesterent les lieutx le piagl des tltirons venant iraiter à

hE . sux jeIIms Fi nits, interprètes S'étant éloites îles
'irois- vieères dans une pautc e m assî, fireint prs par les Iroquois;

eéta lit l"tançois . larguerie et 'Ihmas Godefroy, le I rere ml uir
Jean Goefi>y

Ces deux jeunie homnos étaient de rudes jouteurs, en grandei
réputai Jus t a t ..e Godefrny avait vaincu à la course le tail-
leur coureur Hromi, t Margieie n cédait pomit ai sà t ami cri
fait de bravoure et de vignieur. lusiieurs familles d'interprètes
furent plus tarit atoblies, et tust isi qu les Godefroy'solt le-
venus e Gorry l 'lîiicourt, Normaville, de Saint-Paul,
etc. Umd : du e il arguien épousa le Seur r lettel, nutre
Se irtu qui lut fait futble et devit la soiche dle la famille dîe

uvie.tos eus in îerrts éimnt des hmmes extrênemnt
remarquables par leui initlIigolee, leur cou rage et leur vigîetr.

Marguirie CI Uolefroy, surrpris par les I roqîois se irent d'abord
cn défetisi iI i vaient dj terrasé i roquois, lorsqume, se
voyant débordés par tout ni parti diguerruils pnsèrent qu' il va-
lait mieux se rund;r, ce qu'ils irent i Ls Iraiîuis melur firent
point (le mal et part irent avec eux, les emmenant ns leur village.
Godefroy avait pu trouver le tour d'écrire sur une écorce, 'à la façon
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des rpre ciun i i t o lei aiv ro e am mpri Ii d Pile, wi ia di bord d cder e ois ais nyant el)i s ex-
bienài Tr - I i iêres la causei lu or disparutioi. l plicationsmir le btut luuon se proposait, il consentit à paset bc

Ilans le pays og ois, les deux jeuens es fo rent h ià maiItirms h de a Dau veire aux mémes codition, savoir de
ineient trai ès inai ils namuiquaienrît de baucoiup de choses. cultivr lt de faire habiter Ile.

Commu i Sauvags faisaAs leuitrrs lballots de fourunrs pour aleiar ?l. de la laiversiee, (1er et de arnamp, réunis à dNulres
traiter aveu le i Hlotidais argueri eerivit sur le uinr dine peau peconne, fln:ent uie assez inbreueociété dont plusieurs
du cautor avec du cda«î demaainant aux ienropinns qui liraient lnles daii,, aunlis les bines uvre firent partie entre auties

eagga' de vo-lilbie n ir envoger queluies obje1. dont is hladaminc d lîtilon.
avaient iln presi t i ; rie Sacliait par pii ces ig aeserament Dès Painnée I1, on envoya à Québec 20 tonneaux le mar-
lues, Maranerie avait t'ir i r vu en nçais, ;uaie n iglais et chailts et iîiunnets pour insage di la nouvelle co onie. Ont
iaertie on lati c qui piours que cen i'nrrtes taçaisi avaient voulait l'année suivante envover la première expéditionldes colons
reçu ue bnae d ion. Lo stratame rènîit et IN reçurent <:t ies travaileurs : mais on était dans un grand embarrai sur le
des Ill:iidai5 i' qu'ils av:ierit demandé par je retour des eant. clix dii chf à prendre eur commander cette expédit ion.

il pa r ainsi ihiiver chez les et nrîm ne çt al ili liii. nu- Dants le mr1 miew temps n titilhmmn ChIanpenois, homme de
ciir nouvelle il'eux v en Cariaida. Air mois ide Jiiin 1611, ulto lotte gu12erro et fervent chtieni, poussé par cet es rit pieux et cheviale-
ti ei'aîiî paiîarit devait les Toi'JIsiîvi iezi et tiln anot portant le re4gue du temps vin demander au Père La emand s'il n'y aurait

diape:ai nam etaire, conduit par utneui homilec ae ofré cotmie pas pour hut i moven du su rendre lite à Diu et n Roidans la
iî roquiois - n détacla pour venir lii po te. M tait lierie Nouvele-1'anu c'étaiat .L de aisonneuîv.-Une jeune person-

gn ilotait Ce cant. il était envé pt p erp des p ins nte eg Le ioy, illle. Ilarice, désirant se Consacrer a Dieu,
de pu.a d eservi' de la ' Nouvei rance avait aussi ommniqué

Aplès avoir fait sa issi n il di a1.ovirairileair dtToi son projet au Pre Lalleimand ; et précisément pendant que tout
Iivi l <a, i. do Champiliir, ti 'ciie stur - e,' iardes et Lic n Ias bu ecei bu pa ait et q'on préparait tes chosesOl iadaime de liiion
ie r a:, Ihognois, mai i. pro 'i, il ietania reconsi- venait le tionnef ,00 frNues pour dtabssent liun hpi a t
tier prisoiet. Montréal.

M. l Chai ilir lit direa iroris t a ha eb t téqriee, sL de laDauiersir trouva donc ain si, lorsquii virtil consulter
et qu' fallait auenie Oon /u' italla iy a t ai i an er du Qat e- le Picre Laleiand, toutes les pernonnes et les Cho es qui lui étaient

beei (t.es Sanva avaient iranii raluit le mi de . leLn- i uspréa riures pour sa colonie. Tut semblait avoir été cœtiltit
nî iain y, Grande tlnagne et depui ce nom lon nth A ineura ut ifçon spéiae par les mains de la Providene

commi dl'anutl ci'f de Français.) 0n exlilia troi rnvires soun le comrnandnemet de dL iNi-
t lan aiteda q il ut i'rOnnt / avuat eno éa S P taiére I a U ni inevi et dey HlinMance on peut dire tar cette vioaeaae

nainai tri li t u c'otet pour n .ut Les Iroaiuas voiPieaint lein e avail liabicleté lun chef et te zée d'nn fMnctionrnir ee
faire ta p. a int4 Fra iaiis. n ouaui lien pas aveles Algoiquii s ati el ui pndant le premier hiver distribua les vivre, les 03hets
et les lIlirons leurs alhi , et pena iant léIme que tes tnbasael U et mme la pendr et le pomb aux gens de Plarnemen.

ngoeiaent aimi, les i r i usrent le iaiat conte: î pr aller piller le navie portae ai. de Maisonneave arriva assez lugtemp
quilgnei's carots ih a oraneniIt deosceIdaînta le fleuve chargés du apriés ts autrms, te 25 aüt 16i. I. de Alontmagny et les colons
Iotrrures. Liie Qsuébei voulurent faire fonder la nouvelle coloniie sur l!e d'Or

es f roquoii s'étaienti lortéi près îles ris-iires et avaient léans. et on rept é-entait à Ml. tle Alaisonneuve qu'il fallait plutôt
raire construit un fort dl as Pitérieur par précamio. concentrer les forces que d lesdisperser; on lui parla aussi des

M. de iontIragny arrivai rlaits túe baritt tit im pau homsl dangors ie la part des Iroquois ; rlais AL de haisoneuve dit qui
pouar les Français de conchire' un traitallirince aue les loquois avait ordre aller s'éablir au ilMont Royal et que"u quaind nêime tont

en dl lors te ta partic ition du alis d lrançais : i y axait bils arbres de t'ltt seraiint chhéadesés en i roois do irait ton ide inéme
lus liarmi tes liiron.s e les Alginquiiidîles chrtiens que h'siran- a lir sa nission, sous lai protection de la Mère de Dieu

çais regardlait cmm dc s fr cres et que, pour rien an imue, ils Cependant i était irop ard pou alter ommencerirn établisse-
amairît voulu livrer snns dléfeise aux flîreurs îles fropiois. Les mencaîtout Ilouveau, et on résolut de profiter, pour Piver, e la gé-

négociations coniiiiiuerent cependant inore quelque i' ps: l s niértse tiospitalité que les habitants de Qubec offraient. On croit
lroquoii doinireîit la iiettéà aiarguerie et à Godetroy et les Frai- que I. de Maiuonneuve avait avec lui 45 hommes.
çais leur tirent en retour des prcseint. Le 15 octobre, hi de Moninîaany avc le Père Vinont accoipa-

Les préseit (u'oil fit le conitentérot pas tes lrgisu, iluan- nirent M. de laisonneuve dans urne expédition ayant pour but
raient voulu avoir dearquuses a ils enc demardérét même : is 1 t4aler explorer Pile de Monrid et de choisir Pempicement di
un avaient déjà reçu dos t lullarias i ils avaient appris à s'ea nouvel éiablisseiment.
servir avec Iabileté. Mle. Manee paa l'hiver -à Sillery chiez AI. Puiscatx, citez qui

Bref, les fi.Iires seilbrotuilltrent et bientôt les Iroquois nbor. lenient tus eès grands personnages le la colonie :-elle se lia
tont ur ler fort une chevoitire iPA lonurini ils tirèrent ies coups d'amitié ave ladame dte La Peltric qui Paccompagna jusqu'à
dtan îebuse, on leur répondlit avec il enaioil et ils laisséreit leur Montréal et y passa lau avec elle.

fort t e la rive tii lle e ptr ailet se mettre à tabri dats luir fort I. de tl ne ' éait pas trop satisaht d voir arriver dan.s
île in'ltérieura pu iifin ils repartirent pour remonter le flouve et la colonie tii honimer iiinvesti d'un cominianiement quasi indépein-

ie Se dispers iit inlan us tis les dui Lav Saint ierre; pour y gIetter dait et i uit açail de diviser atîlorité en 'aTaibtssant;a cepen
tes canots algonllquinils ti plusieurs tmbrent enuo lour maie Slant, il était pleini d'égarLs potr jI. le Maisonneuve et pour ses

La rntme aitée 16 i, ilinva a tQtébe un original dianglais ge s misit ari a utn petit i ncideni qui le força pour ainsi dire
qui était depuis plusieurs unnes Ili n : recherche du palsage vers i sévir contre les coloris de I. dlt Maisonneuve.

a lmrr du nord et vers la Cli i avait esypresqe toutes les t de iisonieuv s'appeait Paul; lee 25 janivier, journivier-
rivimte s depuis lai Florude, et cette ois di a ait rtir u cainot aire de la convcrsion de Saint Paul, les hormnett ie M. de Iai-
ta riviere ennibec, lait urt ag et était ar'e du colté d Saint- - tv,état procuró de la poudre, on se mit à tirer dit canon
Laiurent ; niae, Pour une i sou on plurntei autr, il mi puît r- et 't faire des décharges de imusquetie. il. d atlntagny, sur-

desemnitlr par le ir;étilo cthîerinijî, il lut oblié le smbarut sur pris et je peu irrité, le -oir quo ceci s'était fait sans Na per-
un navire île la colonie pour retotner en Europe. mn ssi on, mit pour quelues heîres cn prii celni gni semblaii

Ce ii acette e poqe <tIe h oyr det I la Iavicrs 're e- avoir orgaisa di aé m t aiilonlst raîtioli avec quelqus uns des homnes et
veur drs tailles a la FlOche, en lu ranîci, tum d u pielh extr ci t it uni equête dont les pièces ious ont été corvtées. Cpen-

ordinaireformla le projet de odr lum colme enseconsacre dait, il nt doat pas dc suite à ce procédé et comme lons étaient
a la Sainieh Vierge, dans Pi lia île allnitéal, lont I <minaiusait par i bonschrins Palire fut bientôt arrngél ct la raccommode
iteient1 h osai et les conditions topographiqes. Il réaoc î f f rogeot.dans ce nîjuv prolet M. l baron de Fanetmp et a. t'aibbé Olher, nit i t uira ai et.

saint préitre. fondateur d li iaioni dlu Saint Sulpice, qui venait tde i. île Maisonneuve aiait fait constr ire une couple a ares
rfuer totfic d'un ééchl et nourriusait des projeai anlogues ' et ai printemps 161-2 il partit Pour hontréal, l 8 niai. Le 17 mai,

ceux de i. de lai Daversire. On para du rttjet u P 1<re Latte Il prit tte h la Puiite a CaIheres le 18 lu ,ero \'iimant celébra
iinind qui donna ns les renserigne ts il lîs ontiseils qu'il sut u messe solennelle et C'est de ce jour que lie la forlation de la

ttour i aci n ais son vérince, iille de iloiteail.
L'ille le lonitrtin avait été coneée ar ta Compagnie a., ilo C fuit te 21 novembro le la métme année que les Dames Ulsu-

Laizoii avec une éînormeîu coucession ie terres sur la rive Suditi dihes entlrirnt darns leur couvent de Québec,: et ce fut encore cette
oue', ei Ia laIo ehPio diontréal. i. île Lauzon, qu I e la aié qu'on essaya te fonder un étabissenent au Sault-Smite-

Dauversiére était allé voir u Dauphin, pour en obtenir ta cession Marie entre les tais lHuron et Supéneur sur le trntoro île la nation
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des )biu. C/ippua a it ilritel; filieitI' Pereï, Joguee
et Ravniit l'uht qui tture t 1 l char;s de cette' int i- Mi.

Le 'Pere Jo es qui revint Qitébec (,ele même année, pouI1r se

procet dies lLecouî r-, était ini[ioin deune ferveuir, înie u'ne
et d i ele tro :rrdpures: son lite etsot ne Sm ur d e souf-
frane éetint extrenies. i inontant la prenire fîois avee les
liiiuon. l s 'milu it hare e porter sur ses épatilesdans les pattge'
et de soigner pendant la route un paivrw cninl abantdoin et i de-
vent a p:ir la maiadie di lal peiute vérole

w4 Père Jilngues reparmit (10e Québeec eu- iût avec quekues va-
nlol!; menIêës p.»r -1 jorInl. e unoilbn dtesquels enuient le vihet
:ti-taclhe tsistan, exc lle: t chtiene, Gulltuntne CoIttiUle, iter-
plele et 1re'tcter des mitionjunaiei', eitle .ieur lRene1 Goupil. jeune
inedein qui et:it conSa ttle auxii-n'. On muontait %ansde-
fiance. 1or-q;e. arrivutîié iu de hroli- cenax p se trouventi
eitre les ïie de Si rc1. on : ut soitajtiui nt environné de catus

I riqito qu Li, par inc dèlharge Piiebuse. torereit le- canLot
luiroes prîtitire terre iur u1nl ile. thetit e disper-ès, les euuni-
gilont iu Père J e- * le lirelt te'e ru était iarvei à s
o la pper Jait le boi ; Aatis:t an et Coit ire. aprea vor Ii p iCiUu
1 roquois, <etaim1t atiti-- soutlltts a tenieii; ia:s le iedeeimi
Gomii v té urieveineti blesû et étai unibi u inaii do
l:trba res ; graniîl i lre t ud t re., la pIipa M le ö étaient :iltssi

prisomiers. Le leèrt Jogies. sougeati a ces mualtereu ne i'<uti
pa les tai-ser sau sueotic relutlx dans ene cirot-tne, il
aba de hi -mine se coutiter prisoinier ce qu firet tapr u l j,
aui par pure cnarte et devouement cliieétintsi, te eter AatrAar
et le brave itterpretu Coture. Un verra pu tar et genéreux at
héroïque Coutire a iet d'ue nibreuse fanile, V-re j îî squ 'n
l'tee i tita , et Inourir continu t Patriarche eit n tj iltoure

ei nombree de endance. larii les i dseeian cur
Couture, par'les femme, ntcoinpioni aujourd'hui lx lvêques
Sa Grtcel luse r Archievqau T con et a G r etu-
seigîentr toiiruet.

(Aeiîllîîle er.)

utN onE niuer un

EDIJOAT ON.

(o îîec I' aut In~ i t utent rs.

j's moyens de répressio t o de rigueur ont les reproches,
les réprimtndes, les punitions. Dans lemploi de ces
emiédes destinés à rendre la santà âtie, Plinîstitulteur

dr'it user d'autant de prudence que le médecin dans fetm-
p'oi des remèdes (lui agissent sur le corps.

Voici à ce sujet ce que dit Fénelon :
Ne reprenez jamais ui enfant ni dans son premier

mouvement ni dans le vôtre. Si vous le ftites dans le vôtre,
il S'aperçoit que vous agissez par bumeur et par promiptitude,
non par raison et var amitié, et vous perdez sans ressource
votre autorité. Si vous le reprenez dans son premier ni.
vemlent, il n'a pas l'esprit assez libre pour avouer sa faute,
pour vuncre Sa passion et pour sentir liunportance de vos
avis ; c'est néme exposer l'entnt à perdre le respect qt'il
vous doit. lontrez-Iui tou.ours que vous vous possédez
rien tie le lii era mieux voir que votre patience. Obser-
vez tous les moments pendlat plusieurs jours, s'il le faut,
potir bien placer unîe répriatide.

Ecoitez ce que dit Rollin, le plus vertueux des l ommes,
le guide immortel le quiconque aspire à (tre digte dcéle-.
ver la jeunesse:

I La première règle est de ne point puhir n enatt dans
Plinstant même (le sa fitute, <le peur le l'aigrir et de lii en
laire congnettre de ouvelles uni le pliossait à boumtnis l
du li laisser le tempns îde se recotnaître, de rentrer lui-

ioéme, de sentir sol tort et en même temps lit justice et la
nécesst de la pIition, et par là de le nettre en état d'eni
profiter,

i Le maitre, de soit cite, tie doit jaiais punir avec pas
s an Ii par colère. . . r [u t q u l ta raisse d 'e tiot oio
sir l eti t du itre, on dans sont ton, Pecolier s'en
a[erçoit nussitôt. et il sent lien (lte Ce est pIs le zèle dit

evoir, mais nrdeur de la ltssiou qui a allumé ce fi, et
il n'en finit [pas dvaItita re pour liiire perdre tout e frtit le
lit puiution, parce uie les enilits, totit jeuntes qu'ils sont,
eiteit qu'il t y a que la rhîqu i tit le droit de corri-

ger.... La colère, qui est elle-même it vice, ptetit-elle
êItre tlt retiémde benî propre pour guérir les vices det îintrcs ?-

îleditîz e"s paes preeptes et sonvuvn-vois qjie ce que
vous deve erran idre par dessus tout, c'est d'acouturner Vos
élèves aux putinii s joliS et aux reproches. L'habitud encitdrei
à tout ;celui fji reçoit des reprimamles téentes
devient ordinairement innsile. Il s'y attend coinme
tii u:ige qui doit.ar et itui huiète peti.

avez-vous as reInarqté qu'un génuért les inèires sonIt
bien mois écoutes des entîats tue les >ères 1 Elles partleit
beaucoup, repreintii souvent, ittaiaceit saus cesse, et ne
produisent presqtie autcint eIl'î. Le père parle rarement,
iienace pete, se l'it obéir.

Les repriimnides doivent ptre pour ['enfuiIt desaccidents
rares et dùlsahréales ; il lut 1u' ci cotserve tiln SItt-
venir éiblil it qu'il un rdtiîte le retour. lis s'il

Sei i groider attou r dle li 11un orage contin iel, il de veii-
dra comie ces peuples gui lu1bitent utprès des grandes
cataractes, et qui, a terce de vivre iti ilieu(l dt bruit, nie
lentendent plus.

I.enfanit que l'ot puit souvent parce quipl est léger,
finit ainsi quelquelois par devenir mêchatit c est a quoi

lon doit prendre bien garde.
Ne p arlez jaauis devant Vélève de ses déMfuls, comnime

dt ie chose sur laquelle votre oliinion est arrêtée et votre
parti pris, Il pre"drait sol parti de soit côté, et ie tente-
ra pas, pour se corriger, des cforts qu il se plairait à croire
sup1erduts., 

1

Gardez-vous surtout de ces rédictions sinistres que se
îîerimettet quelquelbis des instuteurs im rudeits: " Cet
etifant est itauvais suijet finira m1al. De telles pré-
dictions, dans la touîcle du tumaitre, sont tin-seulement
inconvenanites, ruais cruelles. Fermez votre c<nuir l de
telles iensées, ou, si elles y ont pénétré îiitlgré vous,
uiti'elles y restent profondément cachées.
~Quelquefs l'élève cst potsS à la désobéissance par la

colère ; il s'alluie cin luii une sorte île fièvre, qui s'an-
notic au dehors par une obstiiation iiplacable. isez
alors de méageneit; le le poussez pas à bout. Préveniez
les suites que son indocilitè pourrait entrîer. Quand
une fois l'élève s'est oublié jusqu'à regarder son maitre
d'un air furieux, oit qu'il s'est livré cin sa présence à quel-
que accès de colère insolente, il n'y a guère plis d'espoir .
il fait que lélève et le miaître se séparent. Sachez par
votre fermeté calmne prévenir ce triste résultat.

Dans de telles circosteances, ne croyez aS l'avoir dompté,
lparce que vous l'aurez puni avec rigueur. Vous n'aurez
fait que Pirriter et laigrir. '11 dissiiulert ses mauvais sen-
tiînents, en attendant ['occasion de les faire éclater. Il mie
Sera p seule ent iechant, miais encore sournois et hype-
crite.

Quelquefois mêménle l'eniifant dont le caractère n. été tmal-
adroitement heurté i se donmîle pas lit peine de dissiniuler
sa rancneie. Son air einiuy et iltitii pendant la classe,
ses reparties toujours calculées pour vous déplaire, sa. promp-
titude à saisir toutes les oensions où il peut flire éclater un
mauvais esprit, sont une perpàtulle déaration de guerre
à la discipline.

Poir moner à de eineîîrs sentiments tun élève ainsi
disposé, il faut ui heureux mélange de douceur et d'éner-
gie, et tnlle persévêrance que riei ne puisse rebuter. Aiissi
ne doiton rien négliger pour empêcher que l'enfait tie
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tomtubo dans cet état danlqîcreîx, dont il est plus heile le l
préserver que de le guérir.

)NoxNit tD:s solus u x rous i.1;s f:MvaFs.

i>oiiier à tous les él-ves des soils étgaux, voilà, inoîr des
oblhlgations les plus sutieres de l'instituteuir, et î aiheureuse-

ient uie des Plus négligées.
CQielqelois le Itînil re nie soenge qutmx intérets de sa pro-

Ire reputautio ; il cherche à hre briluer quelques lèves
ît'lite, in iui il a reconlnu plus d'ap titude ; il veut se faire
hieilr d leurs progres, et il né'ige tus les nul rs.

Les élèves, et shurtoit leurs parents (car les élèves s'c-
comioitudent trop faiîleieiit de linîdiferiec dinumitre, q1li
fvorise leir apathie), ont droit de reprocher àu linstituteur
une pi'rérence qui leur cause til double préjtdice: car, cIl
frustrant un enhutt des d sins ii lii sont dts on lui enlève
n1opt-seulleitent les avantages moraux Ile la loi et 1:1 reli-
gion onît voulu lui msurer, mais enicore les avaritiges Ima-
tériels que 'iinstruction liii aurait proeurés et qui aoutraiet
amélioré son soit.

Regardez contime inhiinient coup ble instituteur qui.
dans l'intérêt de sa vanité, soigîne exdlusiveneit quel-
(ies cotraint ukielqnetois i uit. travail ix-

cci, e ijti e cnte ted'eige îes autrs 'imo ititbilité
et le silence -S quelques-ins de ces eiil)nt, si indigne-
niaent négligés s'bndonnent à ha dissition, i s'irrite
contre eux, nion parue quilsjerdetit leur temps et s'iabi-
tient au désordre mais parce qu'ils le troublent dans les
soins cxelusih qu'il donne à d"utri Pseuton rien inig
lier de plis nique, de pus odieux 1

Qielgtîefbis, il est vrai, ce n'est pas dans lintérêt de sa
vanité qule lnstituteur se laisse entrainer à ces préerences
exclusives fil se laisse aller, sals y prendre garde, au plai-
sir qtUil éprouve à cultiver îles naturels intelligents et do-
cites. I es heures Ébient, sais u' il s'n atperçoivu, idans
iccomplissement de cette agréable tâche. 'out entier à

uit trtîvtail qtii est en iône temps uit ilaisir, il ie songe
plus aix arescseux, aux indociles, aux esprits lourds et 111u,
oui s il songe enfin à eix, c'est lorsque lheure d'hi c0-art,
veriant à sonnier, Favertit i la Ibis et île so omission et île
l'impossibilité où il se trouve île la réparer.

Cette conduit,e est excusable lans son Principe, nais
conimnable diais ses résultats. Craignez de vous lais-
ser séduire par ce plaisir dangereux. Les soins d'nii boit
nia itrû sont comine la rosée, qui féconde égtaleiient totîtes
les pliantes. les plus communes aussi bienI <Ie les plus rares.

'ois vos élèves solt égalnient précieux aux yetux de
Dieu et clid pays. Si voius avez été nommé ilstitutteur pu-
blic, c'est pour qiuils reçoivent de vous, quelles que soilent
leurs dispositions naturelles, tots les soins qIue leur âge ré-
clame. Réveiller l'apathie, activer la paresse, répriner les
mauvais penchants, et strout prendre en p ti les esprits
tenuts et faibles, les éclairer île vos lumières, les échauhibr
de votre ardeur, c'est la votre tche. Vous ne poluvez ha
négiger envers aucun d'eusans utre coupable.

A l'instituîteur que la vanité donine, je dirai: vous voit
lez briller par vos élèves. Eh biet! instruisez ce patîvre
enfiut qui paraissait condamné par li nature à ne pouvoi
jamais apprendlre. Faites lnétrer le jour dnus ces yetux qu
setblaienît coluvrir les titèbres éternelles. Que cette statut
s'uniue coutre vos maims ! Est-il îun ouvrage pitis capable d
vocus %re honneur toui u i

Celi est bien pénible, bicn fatigatit, j'enî conviens ; iai
vous éiezvous figuré que a catrrière de l'istituteur fi
jonchée: de roses1 N'avez-vous pas dû comtîprendi-c que C'cs
unîue tâche iifinuiniaenît laborieuse, pleine de fltigues et d
sueur ? Avez-vous pensé que pour tailler le marbre, façon
ner le bois> dompter un sol rebelle, il fallût plus de travai

qlue pour défrichte et cultiver les intelligences Croyez-
vous que le paysattendu plus de dévouement et du sacrifices
du soldat qu'il oppose à ses ennemis dn dehors, que de vous,
infitigable soldat de la civilisation, destiné à combattre tous
les ennemis qu'elle récéle dana on sein, l'ignorance, la pai
tresse, 'oisiveté, le vice?

Faites (one Ci sorte, qju'aucun de ces enfiunts qui
vous sont confiés n'ait phlus tard à se plaindre d'avoir
été victine du système odieux que je flétris. 'Taut qu'ils
Sont écoliers, leiUr parese s'Appludirait pent-rre de votre
indi1llrence ; nais lus tard leur raison s indignerait.
Vous seriez pour cuix un objet de mulédiction et de mépris.
Il n poirraient entendre prononcer votre noin sau s s'
crier avec umertume: Si je ne sais rien, si je ne suis riei,
c'est à cet loimîne Ille je le dois P'

Exercices poîtu' les Ù ièves les coltes.

D>ictee floenonlymu quîe.

t. Ou, cJ. altornative
Où, adv. de sonne et de ieu.
Ilou'>, n. f. u instrment de fer, large et recourbé, qui

aL an muanchîe de bai ',t avece lequel un relu:e la terre, en tJl
t irant virs Stio.

icùx, n. mi (il 'asp.), arbre toujours ver. uotit les ils t
arunis îlkpî;pîiuiu

Aor im:, Se Mois de Pamîe.-l,:î noisson.
ecnnulh il. mi., manque du soiivenir.

Ouîînî:, il. f., sorte de pialisserie fort minne.
Ouîîî.i-:, :;, aur, titi verbe oublier.

A PPLIC TION.

Les conites i fairepeur.

La peur est un mauvais maîre qui fait île mauvais écoliers.
Combien de nourrices et de bonnes îa*t-on las vues eTr yer l

preinhiére Cnfinîice par les contes de fées ou le revenants ! Avec
tous ces moyens rl iculenenit dangereux, coinbien d'imagiîations
et de enracltres i0nt pas faussés! [.es premieres imnpressions
reçues s'elfacent si letemientu ! les pricers récits imressants que
[ui alu lfa ire s'oublin id dilicilment !

DawZ uilon cinfmce, je croyais uî.x loips-aros, et j*e avais
une pear aífreuse. Je n oublierai j:unaisquijaimais beaucoup à
l'aseoir dailns la cuisi ne, sous le large mantean de la he mtiee,

lorsqu'une vieile doiestique, qui, soi dit ei passant. m:aiiait la
faucille et la hotte comme le ineilleur domestique i'aoul, arssic
elle-ini itd (levatil un grand chaudroni, y faisait uinre du la farine
île mais. '' Tu oublics, li iiais-je alors, d Ie raconter Flhistoire
quîe I m'as promi i it la tbonnu vieille, quelle que fût sa ia-
igue, me co;dui isait par la pensée dans des liLux où tout était noir

et eifraiyanît, et elle Imle faisait îles contes à dormir debout; mais

je nta que trop óveillé I.avais peur, je tremblais, et il ne
fi pas Iqe j 'ubie de volis iire que pouilant cétait pour moi un
plaisir inlii; je goûtais de vraies éies à écouter. La vieille me
faistit desceidre des fées par la cheminée, je les suivais allant an
sabbat; o. i leur retour, je les voyais a cheval sur le mallce
Snn balai de hmox ai de bouteau. Il y avait aussi des trépassés

ue vous îassiez vus danser dans leurs lincils, (ies ogres îl i
- iangeaient les enfais ui s'éiaient laisés aller à la pareee ou a

la g&urmandise ; des barbesyblene des vampires, îd éeromants
r ds histoiies efTroyables. .. ,ei, toujours épouv.nté, jétas toujours

l n tle si J' m'avait do un s e '
oit dues oublier. j 'Ai ix ans et il it i . ceYt, U lo P j'ui dtans
'adtolsceucc, e une puis, quelques grands eflôrts qtue u eisse, mettre

tiqe trés-!entcmet cn oubi ces croyances totes ridicules, tut ab-
surdes même. MiaiF les inî press ions qiuejavais reçues furenît long-

S temps encore à s'clfntccr.
t (' le ur, l.rî rr.
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SIv A lIT IlM ETI Q E DE LA n1,,. Eu date du i de ce tinOi4 Anntexer A la mmi ipa scolaire de
DISSi R LyRAlON. lticn, dans le clm té de Cliamtiplaini, cette puttie itI ranilg dit 1r

P'icaidic, qui !e trouve située dans la% municipalité ecolaire dle Cham.-
1 a 52 senuniess 1.b:tV 20 bas 130 paires de 11. - pSdinS

130 5t sous - ,00 sus par an. o. Annexr à 1 mnspanté scolaire de St. Rertans le oti
S dre: dl bns, coniten:ant 3 lb de nine, à 35 sous la livre, de Richelieu, les partie ci-après dé. rites de St. Ainé avoir

cfitent 1050t ''u Cette partie lu rung Thiersan% bornée, asd-ouest

On obtienlra le pri: le la laine, pour le 1:30 paires, en fIais:nt ipr Ili lieue qui court ciru 1% terre de ifeu Paul Latir et cclte der
la roprton ýi .viik- c.4elît Iléboàrt et (lé' Siiîn lriiîiîllarl- ait nod. 1îs,ar lat plirîi<set

ppt u vat de St. er t au nord-est, par la paroise de Si. Michel i Yanm1i
S:] 30 105 x 1700,25 su . ?rièmmem 'Ie parti' da raîg St. Thoma» bornée, el zlord-st,

par 1a ligne qui divbe la terre i'Autoine l'arenteaiî de celle de Josep h
On obtiendra tin pr n. en retranchant 1 25 de 500 . l asuI-e, r par e cordon qui mlîviýv. les ail g Sl. TIiîînîsu

et Thiersaint susumms, et partie par it ligne qui divise la terre le
sons, ce qui donne 7 5 sous- £9 19 8 et is. id. par Joseph De.sroiers de celle de Félix HIb.r ; nu sucut, partie par la
paire. fli;ne qui diviste la terre do Josepl Dsrosiers de celle de Joeph Dero-

] iers, his de Loid, ct partie par lat ligtn qui divise l terre le Guillaumue
HIouîi de celle e il.' riffI, liébert, et, au nîorl.ouest, par le cordon le

terres entre le rang St. Thonins suisnommél', et les réserves de Ste. Suplîe.
SOLUTION DU PROBLEMI D: DE GEeOIÉTRtIE DE LA DE Cetîe lrrnî"re nnnexio nu dle.vant prendre el*et qu' datter dî lre'

$ tEllE LIV lYl.'ASQ N. n1ier uuIr dumoi di jui:et prkchain

Le Yoluitte eierhcé s'obtiendra eu nîîhtilpliaiit la surfl'ee d'imn En tiate du Ul du re mois
',0. Di)viser 1'lin tiislîiip de Stukteli', ilt a; tté Ilr ShIeIrn, e n

section perpenîdie iairu par la longueur. eut te ee ti étint lnt detx cir
trapé e sa sure s'btienlra en uullipli:it la iauteur par Li Stir.d, qî compiet le cinq peiera ragu du t ow lip

S!ky-Nrd, qui comprend le reste di mtmi to tnslhip.
dem iom e des ses ni - 4,5, et le volume en nu Cette division ne prendra fore et eTet qu'a coinpiecr dît premier jeur

du mois de juillet prochain.
tiplit cete u eC pn lonteur, n a donc (. Annexer il la municipalité scolir de llleVrte, dans le ao

deC Teisîcouna, tonu la pa4tr:ie du premievr rang de St. George det × 0 Cacot comiprise depais la ligne de U lne.erteen courant at udouest,
la :rre de' Joephtaineour hinci ai emien

12. 75 500 ped cubes
59<002% t-esi cube. u.,,'t'.-r

PROBLIE D'. IlTtl3ih[TIQUF.
Une patronne a acheté 30G vergs de drap, de trois qualités I
dférentes u'elle a payé $2.50, $12 et $4,25 la 'Verte. (n

deiuîande cnîbien allc a pris de verges de chaque espee, tcha
qu'elle ci a pris trois fois plus d e la dernière qualité que de la
prcuicre, et que le nombre le verges de laàeconde es .'al t la
moitié de la première, plus la dernière ?

PRODLÈME DE GÉO3iETI

Une personno a un vase cylindriqét de 8 pouces de diamiètre
et. contenant une certaine quantité d'eau. Elle y jette un cer-
tain nombrc de pierres. dont elle cherche le voluney et l'eau
s ve de 9 potces. Trouvez le volume de ces pierres ?

DV\TIS OFFICIELS

DWlViOsS o í:nCcTlos ET ANNEXiONS OC il2îCiPALlTt. scor sîns

Son Excellence, le Gouverneur Génér bien voulu, par minute en
Conseil eu date du " de ce mois

Io. Diviser la municipalité scolaire de LavaI, dans le comté le Mont-
mo ency, en leux munmicipalités, dont li ne, sous le nom île Lavalî, comn.
prend le Bas-Laval, Dîwsonstown, le Iuîît-Lavaul et La'val-Cerntral
autre, sous le nom île llsle-de-Laval, comprend tout le territoire de

V'slt îe ce ion et hors de t'Isle, trute la partie de territoire qui s'étend
depuis la terre de Jean LeRtossignol náclîusivemnent, jiîsqu'i l'extrémité
nord et nord-ouest de li nunicipalité susdite de Laval.

2o. Eriger cn municipalité scolaire la nouvelle paroisso de lA1 ge-
Gardien, dans le coité d'Outaouais, avec les Ilîîîites suivaiîtes :

Bûrnée d'un côté, par la Riviôre-du-ivre ; dl'un nbite côté, par te
township de Tenpleton ; d'un truisilnie côté, par la Rlivire-Outnouais
et, d'un quatriine côté, par le lot nuóéro vingt-huit compris dans
BuckinIgh lm, r nfermnat lia première, la seconde, la troisiôtiîe et partie
de lu quatrieme concession, depuis le numéro vingt jusqu'au numéro
vingt-huit exclusivement,

i .ii..v . auî.
NOIN ATL ONSi

Son Excellence, le Guvernie r Général, a bien voulu par minnitr C
ConeiI ien date du 11 de ce mnini, nommer Charles éry Ut Ilenri Garon,
éueIyers, I)embres dlu llnre.I dEaminateurs de Kaur en rei-
plitreniint de J. M. Ilidon et Jean-l e. Mart in , ner démission-

Son Excellencu', le Gouverneur Général, a bien voulu pâr Minute en
Coneil duli 41 le février dernier, aplîrotiver les noiniations utates

Comté de Monltftorency.-Ltaval M 31. Magloire Bouclier, commissaire
dl'école.

Comté de Québec.-St. Dunstan . Messire Hyacinthe Gagnon, prête,
31l. J hseffli Pepin et Steplei O'Nî'il, syndics d'école.

En daté dii 15i îit mêmtîe Moi
Conité d'OuLoIi n .Martin 1 iel', Joh Egnn, Juhn Fields,

ThîonIs Ilavron et Martin O'Malley, commissaires d'école.
En daté du 7 (le ce mois

Comnté de Gaspé.-Peró M. Pierre Galerneau et Joseplh Couture
fils (le Joseph, comissaires d'école.

Coité de St. Jea.- st. Luc: M. François Poirier, commissaire
('école.

En date du 18 de ce mois
Comté îlArtlialbaslu.-Tinwicb . M. Charles Thjurter, eyndic <'école.

ncAi:. lim i:xA A~.'Tmtns L 0oTTAttA.

. veard A. Glnslord a, le 4 de ce moi3, obtenu un brevet dlécole
élémentaire,

oîN R1 Woonil
Secrétaire.

UIarAc V4 .i r : t o t sili Di RiCT DE MoTlifu L,

M. Ilonnidas Chagnon et Mlle perpétue Gagnon ontî 0l 4 le ce ioie,
obtenu chacun ún diilnite d'écol module.

M. Dîaviih Lafond, 3esdanies Florentine lain et clihard Iiirke, Mlles
Virginie lliroleanlî, Mîirie ,ouiieu Lefùbvre, JustIne Moisn, lhilomèéie
Miron, Parmélio nien-Dearochers, Philomène Lngacé, Sopliu Decu ir
'déline Lussier, ThîiitïTouchette, Marie Louise Decasse, Mtarie itMilintu
Rtan ger, Uélita Se ignory Marie Georginia Bleadiîiîî, En1itille Brouillet,

ilomén Bouraier. Félicite Thibert, Edwldge Itcard, Ann GCodmîanî,
Mary Gooilman et Anastasie Grello ont, le mme jour, obItenuit dés diþlâ-
m. pour écoles mnt

Secrétaire.

titEÂIiTU 18tOTESTT TI WITIC l MOTRFAI..
M. Robert McA rtliiir a, le 5 de ce nois, obtenui un lrevet l'autorisant
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sermisgssr <ii~ n<einisax. MM 'args W. lly, Il rsy Csîrrass
n i Therren, elles. Mary a a ell et. Sarah Jsn rriek o et Iv

nême jour, oblteîinit des brevets slécole élémentaire

Serétaire.

litII t x. sus err .r.: m 'sn e r. P:U ss

elle? Starl ostinle Plisai0t, D.Ing a oie et Pe1tit dl
St. Plerre (nt le i de decembre dersler, Meu shu 'an teîel
J ôcoleS èlslmeni tire.,

Am Agse Gslet le 4 de ce noi, ti ts ti bieet

J écle s i. isei~ :sree

crét st,

M-. A. Tr-' îsîn ier, min Jun d ipônj-ôi et d s onies recuonînanit .
tions distre obtenir lit directio n ne écol la nu µ e. C'e mun.
qieur, inl etitutur pus plti urs anié e petit aus i engs pr l'ssiglai
avec SucIceS.

S'a Jreer à ce inreaq.

JOURNAL DE LINSTRUCTION PUBLIQUE.

MONTRIÉA1,, (liAS CANADA), M S t ;

Le Utrevet d'Institutcur.

La plus grande partie dela liraison ioublt que nous publions
aujourd'hui est occupée par les règlements que le Conseil de 1 ns-
truction Publique a passés pour la régie dies Biureaux d'Exanni
naten r. En multipliaint le nombre les Buremix, le Coniseil Ia
cru devoir réserver à peu d'entre eux le pouvoir dI':ecorder des
diîldies ou lsrevets pour académies ou pour écoles muodòies et il a
considéré qu'il êt-ait cinsu i"ssse temips (élosaire de p ïnroir à ce
qe l'exitlel onstat.i t au moins cher les candidats les coin ia ns.

sansces et laptitude indispensables à l'importante proession à
laquelle ils aspirent. Le Conseil a voulu prescrire un noin n ni
d'épreuves à subir ; mais .s'il arrivait que les quatre questions
tirés au sort sur î1uelqu'un des progrannnes ne ibrmîssent point,
aux veux des examinateurs, une épreuve surlisaste ieni n les
einipUlhera de soumettre at candidat d'autres quesitions qui r-
ront être fori ulées mêmdnelo cil dehors îles i r ransuies.

.Nous IotIs tlattons qu1t au moycnl de ces r l imeits le lrwet
d instituteur ac uerra une plus i grand valeur sujet, comme il
l'est aiujourd'hlusi, à être révoqé par suite d'une cotIdui te i:ntnio.
rale ou d'uned gligence des devouirs de cet état le dipslôtiio portera
de plus avec lui la pr'eive d'uie édue:ation suliam o et lera,
flous n'en dontons p. un éit ble titre couisil osî
publique.

La gran de facilité qui existcra désormais dasi toutes les part ies
ilu pays pou r se présenter à l'examssenu, fera <pite le départeient ne
tolèrera phus dans aucnne paroipse, nsi dans auscun arrondi isseienst,
si pauvre oiu si isolé u'il soit, d'instituteurs ou d'itîtriee
non-niîumis de diplsmes. Déja, on le sait, le Département a con-
sidérablenieut diminué le nonbre des exceptions qui avaient été
t'aites à la reglo genéral à lavenir il nei existura plus atcune.

Petite Vrole et Vlaccie.

On demande de p1lussiemsrs endroi Is avu Départeuienit s i un i tsi
tilteur a le droit diinterdiro la f Fréq ueitttion( de son école asuN
c'nfansts d'une ainille où se trouve la petite vérole ? icolitesta
bletment, et les eonimissaires doivenît soutenir le isaiître décole
dans cette muesure, qui serait justiliable dans l'intérêt de sa propre
fainiiîle, s'il ei a une ; tuais qui sie l'est pas imoins dans l'in
térêt de toutes les autres faiilles de l'esdroit. Plisieurs msédcecine
distigiés, qlue nsous avos consultés mur ce point, nouis ont assurt

ue lit présence dans les écoles d'eifits appartenanît à des famîillac

i n fe 't('écs, et telquefois attei its uxinms des pnremers sytsip
tôt es de la inîaladie, dans les conditions hygiéniques où se trou-
Vett inalIhcreusesiueint uss grand nomire de maisons d école, trop
chauffées et mal ventilées, pourrait être considérée comme tn des
nsoyoss les plus certains de- répandre la contagion dans une

mela letite vélrole fait cette ainiée de graids ravages dans
plus:ieurs parties du pays, nous protitois de cette occasion pour
eig;ager les parents à fiire vacciner leurs enfimts. Cette précaution
doit itre r'iesuvelée :a i i tvlus les Sepit m1is$. Elle n'est point

dosonus t iien,.tratiie aucun i1îsot;'étsieîît. Il ctn iiîcrovabhlt
<ue les parets iégligent, de la faire faire oit de la faire renous-
ueler dans le teims prescrit, pasu'lle est capable de piréserver
leurs crititetï d'une maladie a;si dangereuse et qui l:isse par
des traces si eruelles. La corporatioi dei Montréal a sageient
prerit la Vicination o1s peisse d'aimiende et pourvu gratuite-
ment i i ViiVacinittioi des enfants a'vre est uniie l)uable
inestre et iîui de'ait être adoptée dans tout le pays.

Nius engageons les instituteurs à recounander fortement aux
parenls, par l'entremise de leurs- élèves, cette précaution si facile
et importante,

g nlzlènse Conférence de Iussociatloni des Ins-
tilitteui-s (le ja OIremii ption de l Ecole

Noim:le Lavai.
A cette Conîference, teie le -25 le janvier dernier, darun tide

salles île Péoole normale, furent Isrsents
Le Rv. M. J. Laugevii, Pritncipal de Pécole norsnale Laval,

1. le rsidåt Napoléos Lacasse, MM. les lispeeteors F. E.
.iîîeati et P. . hiardy, IM1. F. X. 'oussa . Bte. Cloutier,

Astlrw )53'',C. J. IL. L-iatnc. C. Diots, .Jos. Léorieu .
Ii~n lcL I.efebvre. A. Eîriolt' et M .les (lcs-litc e

P; 1 le Normale.
Le peros-verbal Il dernière séance uhi l et adopté.
M. te Secrétaire Int titn Essai sur les Origines et lafonrinl;

de la langi fusfrançaise.
uitS, .i. le Principal léveloppa la question u ivaie

Qille est I'itilité desi lerons de choses dans les écoles?
A lit d Ieanddel iasseiblée, I. le Princip al voilut bien tonner

par écr it le-i réflexios suivaites, comme rés suim de ce qu'iI venait
de dire

Io. Les leçonis le choses sont très-iitiles dans l's écoles, pourvu
qu'ejles soient loiniées I'line maniòru propori ioinée Ii age, a la
capacité et à la sti<sasion des enfants.

Jo. 'rocp longuei's mn trop fréqientea, elles auraieit dteux eravel
incoivéniems 1I celii de distraire beauîeotîp lec entants dtétules
ssi vies et enscore pluis importantes :-o celiii île leir lonner de
rotiust fort ineomplètes sur unti trop grai nomnbre do sujets, et
<lilüne façoi prénat tirée.

3 s. Les leçons de choes dloiveit se fatire de préférence sur les
objets les plus uitels, et de la naniére la plus pratique pomsible.

40. Le nlltre <loit Pabord expliquer lui-ennîe les leçons de
choses, ltiis qit9estioierles enfitnts, tantôt iîdividule llemsîent, tantot
snntilt aiénment.

Snr motion dle M. Norbert Thibaut secondé par M. los. Lélour-
lieail, il fit

Rémsolu: Que les iemîbres de l'Associationt deI t Inssttuteurs en
rapport avec I'Ecole Normale Laval célèbrent, par une séance
soleninelle, le ciinqtiièie anin-ersaire de Uétabalssentit le letirs
Conférences.

Proposé ensmtlite par I. 0. Legeindre, seconde par M. N. Titi-
battît, et

Résolu lo QWiin comité composé de cinq nembres soit nommé
immédiatemnt, afini d'organiscr cette séance ;

,o Que le <lit comité se compose dtes iembres dloit les noms
siivent:

N. Lacasse, président, C. J. L. Lafrance. eprésident, Jos L-
toinrîncaus, viceerésidenît, J. lite. Cloier, trésoier, N. Thibiuilt,
secrétaire.

Et 'aessblée! seajotsrne.
N. L exSSE.

P résidlent.

Secrétaire.
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N1 t a tics . I uesGaecll, avnt quitté n juillet dener t rîp avoirniseig

'I cole po ler liices uu <I 1 avec l it quelque buî 'n'O.
Dans nuli viite de d iiver derniir 'a réussi a fure rembur ir

suite.) un neîe secrtirerésorila so inne de S I jont il 'ait
Jamais voulu rendre coniqup lni auxeouIsiet mes prédé-

Extrait ud rIJaprot de M. ikmtd pour Fannue 860. e ciotil i

p ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ S rcVe) o euNÜeité aPt or-1 et llildilimtu . ( ed& Le Révérera Il KN

pi ni .e t presµue la eele pr-tt înedan cele localite qui
l'est, à qulte iletiivlae(0pré amio quéati
itevablement dabe. :me dernièrev a te rpare et void l v -vt rit l e uvr l a li t on sII

un ~ ~ ~ é ab v lêtata dernière .a é ~ l ti tte O répa !1 1* x d , i p iii'îe po it at t id re e iu but. m ais s1a ls ie u '-i- jt' q 'î i t t i
n étal ' iripri et Convenable. L/ins tiuteur est poil etpable et nu'ruu ,î-Il A

dae dip Au premier examlien que j'y ni lait, i v avait 6C

tt l . n u it t e a iv r r p p o rt. ie d iba i . q u e le s c o m p te s d e n t. lîîs -t-d '- ( i e- p Z . > Ic i . p oIu d 'è îo l.' <'n

mailieipalitó étaient nd n J ui beliex de pouoi au rri¡:a n enicor, et oii d oant de Pou vrt des co u nt dues l'l que'
îî'îuiîi conuaer ;Ilii y a vilu ptirZ nso re rt comeonsl'ce, a n Cuon. Lisotulinw i-ais ott

tois le e a str. .le dois outer de phus que le sIeîtaire-iouoie'r, pouruivig peue iît poiur neg 'e'' i împhr h.s itevîrs de

le docteuira l= tî là "It lorsqîil a f ir paa'.n lnii lane n ne

établir la colisa et en retirer e paienient Ha pu u adle n m e-sy (lui ou nunwL) i y en quel-

tes comissires n r lche leur e lia dirlii Li t et tîîî!ô VI le l iie qua chane neutd lai cte local i depuis nilon dernier i ailp t
dont il a fait ruvealors méritent les plus g rands é pr le mieux. cla -aimn a e: bhe et le maner

lu mal rétribué .n! que le systeu des cuntutr inuus voktlie, a
prévahu. reçoit ipr'- t eeut de SI und par atn avec *eI

Permettez moi. Monsieur le rtdant, de taire ici qukies tior d'en pioîte'r le eltlff i;'q i'année prochaine.
eMrques sur tes q ut nucipaites que je niens di: pser vn L 'ôok c nîo i eene niuicipalit' est tdaljo'uy srîs li

revue. direction 4t.e NL Cole. Le rîsu:ltat dec evaienIs, Chaque fois; a
C'e-t dans eette ratie de mon ditriet que e sonst opcérAs l pro- t tr n-stisait ; se élèes bont bien lcaables urtut '

rèu led.plu p La cotito ces 't mani.îti- aritliliniqu et en gérapu. \. C. inst u aee instituteur
eptalits - nttlituteirS sur qui v Soni emlayes. sont mlitii de tirite et il s.rait acoipli s'il savait air, rn pes 'dt orr

diiiplmes dont -.1 pour écoles modole' les phu ltuesm matiere dans la cl et Ci sut nîuri at paissanit n eu pus.
comme ithmaitique compoiée. la tenue des liv es. la trammaire ' e omi-aires, qui ont us le coura d't r i ut ati
raisotne la mtstulue vocale. etc.. sont enseges Ians q nelqtes eni: nnq jor-qîu a iluîperer la rentue' îdes dhers et
unes des écoles que comupretimîeit ces unicipalit's.t c'est encà ' a uin sammie a>sel. conîirale d'arrrte ,
danîs cette part ai le écoe!, ont le pus rl'uosrement ué' s 'omiptes 1ec étir'irrr son rt cil oi udro.
quentéesZ. En rilet, le niitmbire total l 'élves polr lutes les coles Il ride G e. Cetill a ltité'. loeillat paile ci-devant h11
le ce distri it d 'inspectin de 731; sur ce nombre 35, ou prs Cap-delloc irs a l été érée en mnciuicipit cola ti separée
de la mitti. appartiennent ces 4n unitpalits, asat 3 danlcoirts ui mois de sptemb ilutienier. Il ya dtens écoles

lèves seulement pour les 13 autres cest encore ici que les u ns- 'il Opératimn que j'ai visitées tout récemnient. Celle de 'arron
tituteurs reçoiveit les saires les pt us élevé' et 3 i'Pentre eu lissemnt No. u t. tuée a Petit-Gaspu, est tente parleulle.
sont des tlèves des écoles normales Jacques-nrier et Laval. , Jule Kiel. Guernesiaise, sais diplne. Celte école donne desq

'Tous ces faits Parlent bien hut en faveur de la cotisatji seul rs uts peu sai i ts.
moyen de tenir me école sur un pied du rab et prospe. A 'îrrntdissemleut Ni. deux, Iécole estt e nue er M. Guil

eA remarque aussi qUe dans les 13 municipalités omprises entre lanie Sin , Gurnesjai, ùgé de 30 us et sans diplìòme. A ceto
Percé et Cap-Chtte, il s'est opéré qutelque progrès, nolammenrit n école, il ny avait par un seul élève depuis plusieurs semaine< et

la Rivière-au-Renard et à Ste. AOeù-de Tilnt, oi ii cofimion le mitre. qie je rencontrai par liatsard, ie it qu'il n'avait jamlai
e établie, et (ui sen ,int.. elles aussi, vonloir rivaliser avec les q e: pus de 7 ! ves. Ceci est düt a 'oppousijriol, qui croymt ieni

municipalites que e viens de nonmmer. ei'iÛpécnlitit ls entfants de frieqenter lécole, pouvoir rn'iSi r par la
.tt iidance vers le proglås est tion-eut lenwint due ;î l'éta- i 'xonéier la ca i ltaloti.

blissemenrit de la m an ces localité niais eicore Mà Les coniisaius, soit par aiblss-e Mo par cr-ainteLd tI venir
présence il pIUêtre qui, <dins eu cori't- coinie partout alllers. se im oplaires, n'iluitent de leurse devoirs aveuc prusillanim Il iét. lis

stc tie avc courae à cau se de a telg ion et de llducal i. oi san 'e iifeié ile polurilio our faire pyer les coisalion
le reprends Pexani les autres rnttiniciupalités. ei ajouird'huti il y a îles arrora our la soinî de $36S.67.

5. Isle-linavitutr. Il s t ouvert dcerIièreIreit ine l'tlte 'ai dl l'éjourrier Plhisieurs jours de îiit rans celttLe uni
sur lsle-Bonav'entr: je ne l'ai pias encore visltc. Il y t palité alinl de forcer pour amii dire leelr isaires à poursui-
u 1 îpp- ilion à la elmisation dars cette petite localmit et s trogve vre les ph s t sté. Qaue peuritles ont ét intentces et an

ou é'me anruirbie est dû à initiative de IL. Guie, curé niuIneb depsires Poursuivies était la hiir'.aIte rIîtcdsoniî de
de Percù. Frui'n et Cie., qui a touIjoirs donné l'exemple de l'oppoi.sitioi

6. Mlalbtie. Les aillires seolaires de cette l'alit sint danc un aur ol's et tia i ctisati. luns ut payé quie i jours aipré'.
bien triste 1at. là Siule école qu'il y avait 'nnée deniiire et condarnaion e ces o 'cm 'emple ni n e rrmeilieur fet suir les
qui se tena t à Jaroiisemeiit do llrre-à-Chir, s'est ferrriée le autres c itribules; pis V Li oiié des tarrr a Àéjà été
pnliemps dernler, grac i I'oppisition et tin mauvnis traitenmes payte.
que le matre, . Ai. Pilou, a reçus 'îiiu Lratnd nombre de conri- Les r rde laa visint
bu ables. i reire-tIf' la départ ce cet iniituteur dou-ci et dontje..
les élèves avaiert fait de. poguru rtipides. VW ivi. anî éuver, si'crôtre- orier, mérite les plus gtr;ends

LUôtablisemernI de la cotisation dans cette Pumiiitprovo- lo's pin r le elîè' îl il a fit pre'vo ut les sacrilices qp'il It faits
quera les sicne le violence. si jenî juge par ce que j'y aidéjà vii. en favi!ur dl,éldition,
illtudra le puiu d tees et la prectioil iu Commandant Fortin cult ap-desier- C'tte i'l d en mirud i palié so-Les Iabitatiis île l'arrotiisemoerit dit dui Ctiîien-lMlan font'cp- tirW si-paru dur ielques iuis n.elleetnt. l.t pu avoir le

tioi stt-tire qu'ils se sont toujours montrés favorableSaux é''uu ti upéraiuut. Le coui usu ur relt avis, Olt Irôsol
ôeoes. Voyvait il'il leur était inpossible (If seitindre avee h l'uimposer A.e hane pciane smt lis prp êl imposables tutx fiii
eteigunOir.s dle ith NalbaMe, ils ont demarle à mi tre par.s et 1t-iuer une maison îPlehP iici t l'été prochain. 1il. isp'rnt
itjoîrhi leur petihe localité est ér:gée un muiipalité sltair vois un listitier ver lu ris l'aoûtý d ui ' rre liroil .

i-tuinte sous le itni de :M'. (torec de la. Malbiue. Avant cette
érection, ils avaient déjà bti en comm u nn ute mritsoi I'col et (1 cn uer.

engg M. L D neault, ci-devant à l'eP é et qui réussit ici bear-
cou p nieux que lans ce dernier endroit.
Le secrôraire-trésorier,.PIatriek Etirih acquito îls vois P fil dIevoi s n
d a charm e la satisfction des commissares. l.e i ritui d'à nglvîeri e et eclui tii lic lrrt it soi (irtn

Moiglas al tr ts rnce etrorts et deax rll s. le t pnrs e ie
Fil~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~~~u enrd memtsto1il lideéaledn 1.e11;1Ille temps eiis prenneres sêancr e Vle Pnetide Ilantre on t étr ati ctistiu n'a p tre étabeme ds DraIdra égalennt intliresaintes. a,'itititnde prise par le goIeIrnrleit angliri,pouruivre lis comrmissires u rien ne se 'ira dans fl'rir du Trrn a été usse'z na îneret apprînv'e lr tlesil iy a as d'école cil operation actuellement martrcsse Chambres ri u épisoc uthîieq peuil ramiue de ettte discussuiotit
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réull Ié du liage de mpris pi.' liord John Il ell nian-
Veii undtai I iriadn(i i h 'n1. l)îr.hî i' u pl11'ni i e

enl aî qudai ia chef héritpiîare' dun destribus leei lIirlaeia.
(>'lltatqgletit' avait pride im assemllée tenue' i )ublinan i favt'aar

du lai îatiieni de lat paix avec l Amériguae
En ranc' toarag biîen i'ramen violent a é té solcé par li di-

e-tirs du11 1r11ci Napoléon, sur adress.Le PrIne aI voulu b irifer
I. re<nner emlipîire avec la rivolution, et on loai entendu sécriur que

FEumgereur était rêve-î IL l'Ie dEta'. etavaCitil été lîté do Cánres anii
'l'îrivs Caux cri de 'Aas l k éalgrés.à bl les Mdle.à iblu le p!A

tres '' IDs enrs l'ind'ignation, de vivns tt ruiIes ini ropaioioni sîlvul
cetie' pirme. No I cions dea s journaua a fraiçai le com rd a de

clta par ic de lhi Siaice drata laquelle le Sénaati Fr<aa'iaîlu aaaenent
i calti', 'i-t m)ntreL ausia dillicie n c qntei u Ju wSvI l foi

(Une vie exphIon de muiraas atrrupt l'iteuir.
M.e 31arqui de, la luhejsaudia l i et bn à renwir .

M. lr preiier re dnt liarh It-c la le. svtIleI d la ré'olut n
comm te ut s1 I nile

31. lie Comtef épgaa.t-gai'.. Ce i a iagg iaéal a i et tré heure
t' iamtracetif.

NL li lui deala For'lcairquoi ne pa crier nuna 1 bus la 3riéfiêi

M. I' laron ill ceren On rt qle le dor ui re ri"e Po la RYli-
que. C'i.qt i a

M1 l ident ri aeleia iî sieaa iles tristes ,naave-
tre a ne la' croi -pi. îl'ailleur, conformes laité de l'toiire,

Le Prince Napoléîon. Je aecepte las le ruîal ai orr;i aiu'on
qudiiî di trise sauve ir est ui gloire plar [tte pay (i i é rea-Inationis.)

* le 'rOdt. L atour de I' pereur .st und l rL tristes
Souvenirs onlit les moaie atio n it v. pré . ajaîl a été acoma

31. le %éralariqi de le WaI, in aut pa, ai fe
dWsuivtqui-

3. le ue de l FOre. Vau ne adit que 'Empaear éndt renfr A
l'ilia aib llauî aiix cris te :.' ba A prhrs! d ii ou i ! dba a a
éaiifri ! Cela n'est pas xact. (Vive agitation.

L Prince Naplo i;. le Duc de la Force n' as la parole
M. le Die d la Forci Je la prends! Qu'in me rap elle à lire s'i

y'a lieu, iii.ns je demande ia fle- pays aie se compîîoase pas îlea öbalee
du la (inlerrupi.u) .

M. le luon de Lacron. Je demande la paroIL.
3. le larquis de la lpachejailhelein. Ltsa larier 3. le Laer er

il étai it préseIt é la reitrée ie einiTmereir
Le 'lrine Naplolén. J'ai conatiaté un fiait. Ne lia i aierra na.)
Vair nombreusa. Il est in'xact.

31. le Conte de Lamnarre. J'y tais, on ia pas dit nta on elai t
rVe inipereur 1

31 le én ral :Mrquis de la Wostine. J entendu ce qui le d l
ictte époque; je proteste.
31. le 14'îrii de Lars'. J'ai accompagn En per"r pendant île

partie le sa naiarche trioihiale, il n'aurauit jaais permis qu'on pro-
fêrât eoaaint lui de piareils cris ausi ianarc'liques aussi anti-sociaux...

(Triis bien I tris ble !)
3, le prince Nai npiléon. Est-ce que 3t. 'e Scerétiaire ai lit -arilî ?'
SI Is aiver.)

M.e Ilrid.aieItI. Il lia pri, I je Ay ai iauO
r iirses. Et vous aiez bien fait i

Me l Comte le Sîgir-d'A tau'neau. Cette scène e i ri'.tri-atil e.
Lprince Naplaon'ut reprendei lai pare ailii l i lirai t.

I 11'dri liils. A1' ordlre' à l'onrr I
Lu Prince Napolén. Je n'a pas ' naion apréciai on j sue

ferient constaté unii fait.
31. le Baron e Iacrosse l ne fatit psque les cris: .. liAles noble
d xa le u rs! sortenat de cete eninte sus prétaie de citaatioîn

M. le Prie r Plrident Ilarthe Se levanit et S'aliresant au Prince t Il
'vouse resterait, en i cas, à désaiiroaver, et vouas dlevriet proclamiiier

aa'Iat tout vo•e i'e ligiaitiol contre c ue (i vous paraii ssez glorifier.
Pfirieure voi.r. C'est cela c'est elia I

Plus tiarl I Priire, aliris I1ulipiies anlots écaniii gés avee 31. de l'ersi-
gn y, expliqui l ias lé qu'il n'avait point dit: bais les jrilîc' m Mais t

1 a e raîs ! Cetie explicaioi un peCi ardie., lu accieillic avec
d<ls mîaxrqas ascsez lblessuites d'incrédulité Il est i icilen, n efLet,que

l P'rinceua citant nu cri bien conni île lai Révolutioni, y ait introdui une
telle vianteoli' 1 nu qItup, 1iyanIlt fait, il ne se soit las elpr"esas îposer,

de Ifîi-mlnaîiie, cette vairianîatu à 1'iîîitiîeiise sciadiiîaile' qui I 'il %ait urgir de
ses larules mal comprises. Quipiil ein Soiti les jtiairaiiix qui appair-
tiennîent an parti dinit le 'iinc>i Wet1 lit le porteoétenrd, ont mai-

tenu que la citation, etit-elle étd telle qu'on iavait cru l'entendre,
n'avait rien ae île p'Arf lienant légitime

leu ie temni apras iouvertrn lesl paleats île lA deîerre
et de lai France, c'est-à-dire le vint da ce i lI, septièiL parleiient
de la provilceu i Ciiaada, s'est a I Quiébeà . D'airs une espcae dia
convention qui existe entre les deux sections du lia province, l istur ou

prsidnt danius elicaiu îles ieux Chanibres légi latives doit Atre ilter-
niativem'îout choisi eami les rpruésentants du IlIut t parmi ecux dI

kas-Canad. J aî aetti iané,etiiectii' avait le pouvoir de nîitialicr
le ré ili at du C il g i f, qui filsaIt iaussi partie li ni t i et

l'on 'eSi oaiuemrcé de faire coïncider la nonintlion d'ni homme
dla lis-anada avec cille d'un ilomae du laut-Caada, dans l'nuire
chanibre. Pour la reitre fois cette ainnée un vertu d'un talut réceit

fi larlimnit imprial l'ointeur aid' l a inbribaute ia été élu par les
ris i cclte claibre, connim ceii de lia chamlbre bas' Sir

Allaa 31cNab, aîtrefois orateur ile l'asembIillégislative ai été élu
autra du c'n Mil lé bitif par lne i naorité de trois i sur " as cin-
currelat MM. CaIell It II<in. 31. Ta rctta été él lratair de

nliaImlé-e litiIiVe par uae niajrité di tri:îa Voix sur con coacur-
rent .. Sicoti, ilai lhi aussi avait été or4atî'ur ce cete ebaillbr'. Cette

lirdier' élaection 1nit nun aile preniîr. littedan 'huai laquelleI la iitéstère et
l'ption lia hslelanoaalIhi essaient Iirs foure c':np hvé-

ale a la garide bialiLh. riagée i di livre tojours sur a réponse à

Le dicguirala nouvea guernieur Lmrd eionck a été un pil plus
lioig qiue' cea dcuments nt coutuni dle Ïtre. L' pîriîaax Flijets

dont il e coei e, sont lai 'iert' éprmv part ati E ira lar arla iort
du l'rince Albirt la criae qualo-méricnalai aLrov'ué de lt part
il' n loes sujeti de Sa lajsté danis cette colni', me démonisiration

de atrioisme et d' fldlité dont il est chargé île lnios rcmlrcilex
teionti réceaemmea fait cir le gouerctement franals aux v'aiseaux

lai e i Canîla, des priviléges qi'elle avait acicréi' i à cai e du
lliame-aiii - c-'a h inii de fer intercolonial de la -lvirc-au-Loup

à l alifis, et lai nention de.uelques maesues relativ' iadini'
traioniI de la jaaic t à organisation: dhi la iiiilicu' qii doii ent 'tre

sci es auiha'ambcr. L.e dicours a étlé arCionaé itoliacm cist lauing
ans lis deux lang"e St, e liarémial ordiniairi a été tel'é par une

ius grande polpe litaire dans Io luelle ont figuré d'une maacr très-
avanagena i lis divers corps le mia ilice' organisés' à Qîé bc.

Lia naessiô de mttré iay. å labri de lia n euloin uîe re imia-
nuée î'et c e agaienlî par lese. ::é qu'obtient auj lurv'biai las
ironpieis I'iras. qu'ilal hiatiaiv' a subi' das Piaílire idaiT i,
aI laissé ans l'esprit du pleuple iamériteiinau profond sentiaenit ad' rat-
cin k" l ictoires iepiréea uro N iinn on 'auorahu ianspireri
Taadae nécesare u arendre an revanche qu'il désiré aemment

plis que jaaanis le mot 'ordre e:1 C:ada doit tre t i v e à 'a ra

Les vitoireAs dont noaus parlons et dliant aMus éIargnrne d t ai
nos lecleaiv ant été couonées lac 'évacuaition île Maasina et di
toute la ligne de dé'enîeia de l'arnée des conférés sur le Piotniaac.
Cette i vnauation s'est faite paisiblemtenrt, et il parait tanîme que l'arinée
fédéral , en prenant possessian des f.imeux ce tranchemnus daant les-
quels le était restée si làngtemps arrtée, a élprové lai ceriude
I' a r été coaipltemtent miystifiée Selon quelques-uu, larmée du
général lcara elle-imne n'aurait jaiais atteint les clitres qu'on

nd iiit 31ihnteniantl, reraite de ce gai alstelle un eRfet de
la panique utivearsIle qui semltble avoir frapié les iléfenseurs ia Sitid

ou in fait -ille partie' paln stratégiue ué à attirer les armées
li Nord sur le théâîre ioun aitia lii! Rai, o utl désastremilitaire

,icrait uivi d'une retraita aussi maliiureuse que cetlle de l.a granda
faée en lii, l'été et la chalear juailalnt ceite l'ils le mêime rée qui

lhiver et le Iroil'? C'est ce que iri al teltant ceux\ iaui veuIlenut encore
nourrir ainis leur esprit quelque espoir pour lai cause des séesionnistes
Ceux-là out nuAi trouvé un autre sujet I de conisolaitiona dans le coubat
naval où lai bégat blindée, le krriae, ai détruit plusieurs vaisseati

yaunke'et aaurair iligé à la marine ftdérale un échee encore ius
grave, si le lianiua, espèce de liautrie lt tante recauverte 'n er n itat

cnue ai îeiaiarr'lr les proruesses la flrégatl blindée. Ce comabat
1'raa épaque dans les annales aie .la guerre. A partir de ce jour on ne
construia plus aue des frégute blintles et épernnées, ou des bateriis
Hlottantes coîme le Paanitor. n assure toutfois <lue les IoAulets fer
lbittl lancés par îles canons rayés on par des canhons Artmstrng, pour-
ront entamaer 'es oiistreieis carapaaes. Alors, après d'énornus délen

sas, on, su truver aussi avancé, de part et d'autre, que d at ou'
l'o avait des vaisceaiiu. le bois et îles boulets de fonte. C'est ce qui
arrie pi equa'is dans les amaires de ce monde.

NOUVELLES ET FAITS DIVERS.

DIjT.I'e r v L'INStcTtON rUBLQUE.

-Le Départenent dI instruction Publique du lis-Caiiadita vicuat
d'exþéd r pour l'exposition ale Londrest 10. ie série conipIôte dilu

iaivilnal de'avinlruI )bt u et d Lcer Ciali Jaa'our of lua-
t;i 2i de échalaantias des hir es7 d'écoale rau en Cianaa et

approlivis par le Conseil du t ruction ubapiiae u; 30. les ielhanatillons
des siéges et pauitres au clans le5ces ii noirmales et dans beali-

coup dlautres écoles du ; as-Caada

- Les laes de école nouale Laval ont en le 20 de fécrier dernier
aa séanrlcs littéaiie, criantifique et nuasicaîle. Une pensée natioale

et patriotique a présidé comnme d'oriaire au choix des lectures et des
réciationas 31.A'rn, ut. îes i ld ves, a donné une keçon sur lat télgra-

plhi' tiii quelques aateurs dIe la ylle ont prêté leur concours pour lia

pucaie musicale. le tout a été conurm u grand lrepte (I d'lociace t

muelie duki.
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- On se livre neifuell ment datas les coles des E ate-Unéi a do e- uid insirait Msu" fray'ur. Cal ue iert'n 'L t -teint ce mattin,
eci ces itpe<l lo que poln n'itui sielling .matchee.' Le Con lundi, vers td, lur es n pré ence l î:t:e perte : caus' il t ieau

Caotyn SchUo Jurnal rend cmpite de quelques uns du ces concours où coup de membres de l'tudémie non dit qus e ntaient imtossants
le prix donné la plus h<ure épllateur ou îleur (le t t manwp:e à reei;lr lourp saenlr à fr:muler ene denr fois lra pinent
encore à to dictionnaires) était un eemplaire du grand dictiounaire à voter aveC une sunisnte librté d'esprit ils ont detalé, et he hureaiu

de Woreter. L'élève duit épelr pem cur tous les mt ue qpon li; est unaiite .i e rend're à leur I un stée i'vde unala
propose sans lsilter et batt se tromper, S'il hésite ont s'il .e trot::ple, il tent et que aIle tion dans lei secti n dîannaî:ie iet de plyiologie
est immédiateniient reniplacé ar un t autrele ve. c .rès plu- soit ri-nivuy ê lndi pirochi d
ieurs épreuve, so trouve a.oir élelu sur le toitut le Mis grand nomr La malie dntl. iut ist mort PUt une &cti n nulionaire ou

mismu est le .vainqueir I va v as dire que les mot, sont cioieis calhrde3simple grippe d'bord qui i dégénéré héa' !n sorte de
parmi les plus ditlicites. Il est bien certain que l'épallation lar cour ecngestio:ni il intlammiation dies ergan s hia r'pitation. Né le 21
est trop nlégligé-e dats nos écoies frnçais',; ce qfi nemî point airrc- a vri il aiiit presde S a ne ap:: . étaIot an conti-lit. la
nant car ele n. pas encore pupunlah: e dati ci ls de nutre nu cienne plhe gradu llunsttimisenuilue du miîment noe. Il aait hoi'
tmerepaItrie. On: tne saurait douter qulie n soit:u tres;tîisant uNi- ne-r que 1 erniî, mn,; le ewynem a . aait eu aatt i, àla:prteir K
liaire peur lengigne at de l'ortLagraîhe : elle grave pus fialciit triois desal-e di inatitut, Acdièii françaie, \eî ii di insen
encore que les diccts o: thograph sii hmru'm iedese:f.n "I - ti-une et lels-tt Acadniii des scienmes. Il rn it u a:s 
thougralhe d:u vocaibulaire, indépendamment de lîortlhgIîti grimma- iarsue celte dernière A léi:e t'apla daa on ei'i, en I ont il
tîcale que les dictées seutes peuvnt faire "b ac uérir, s deux moyes a preud dix ans tIL a célèbr : jnhi ai' miu: Il appairteiait
devraient marcher de pair et être lius généra ent ys' 9 i s e ài t à ee ti i 5 do g é:l' iree que mi plrers trami ren: q:b

le tent dait tnos écoes. furent ke trau\a tyn n e" et d toa:ie;ler ainene en tii: t le 11-

nULtETI Vis L£771ilît_ Ta:t q uait mi1-îîusqm qiet lui la tunque le Le aplace, dot il avrit trcf i
tus ltes cIeIIa el anato' l laigi les i: diteiS - ouvrages

-- 1;lection en ren tîacernient de M. Sc àil Andém uranpi ecs a :n rurqua ble so:: un Trit d. y-br, -i m i De I u : c
n'a pas encore e lieu 31. Aut:nn s'est MUis sur i.rangs t apré bu - an de Pusµ ee;»intUie, en qiutre vob ' I s: u n i Je
siet-rs tour de scrtit: où les voi se Ot partages Itre lM. Autira, pdgsiguc, en, de givli u 8- I; ,n ja J.erxO ie do rrdi

Cutillier Fleury, Octa v'e Feuillet et Cî.::îiile ioucet, l'élecctluo a été ei tro vélan i l5. puis e ii éni:: voluma avti u iai ,
ajotrnée. M. le 11roglie fis, a été élu: en retiplacemerit du Père Lacr- On ac pine à comrendrequà l''e ' il Wib t pu mtm"- h lite
claire. M. Ftile Littre et . Bilatit Sontdon sur lis rangs ouur remu- fin un tr vail si co'loîal, sus tbnmêe o' faire p r de eies oiiabi
placer M. hitit qui vient de mourir. rStur

Voici nminenan dans Todre ie, i ste dis treît uit a n t' graudî dé ove t Ct cille dle polarlalOn rotatoire, qd
démicis vivrena. Jeme ha te djoute pour r isure ta t dew raon- .Moccupe lnau lt ul:q rant nns Mt dtnt H a été le premir

altu.Céatu rvillî-ur m :îpuenor o rema:rquaenenages distinguesqée, int,.tio; tahgnet ou funebre n ,in8lp re ces par lrvalau hbtd réés'u si ntrée oné à lcitic ta
tQclerclis il est det vuie-u acaIdtîeme dont l'esprit est toujr arte r les liabitudo 'acir ivi p(oue clInscr"tilaý 'litti' et ierx

e jeune dont l ai et ttitie n progrs etigant à i si ii il- vts m taidi il iait une protenadi d!ont a lnga étit proportionné
quest:r: voyiitn tn: présaige sitsltre dancs ce taltitnu du itnplî'e ti am es torcesifroe si trnlhissmtraxpo e

Il li a je rapeIl le'ais qtts, depuisl FotI etele, les neal é:uîeie ns Ilmi - -V focs aprè'n.în%:di :1 lisalit e't recueîlIlai t se iutri: pout:rlu
eîrc ap.e- re qa ep t: n ontne lre, naemticn peuve-n rédaets dît emiiain', le soir, il ne rep"oSit eifaill Mais, hélai I

alscrer aedre àa centane, à jour tre et qe a mrt i ut blessé roî I dan ses afîetions e i: cre c .t filn seurs n conrulte guere les ictes de na nce. D-uuard auquel il avait inspiré Le goût de itristond' et de l'an:tiqu itc
M M. M M. chinoise, qui ia (ai u es miénoire s trés-et::îée, et iu1li pi:tvint à l'A-

nn. n dedémie des hnscriptions et lIelles-lettre, mourut dans la torce dée Page,
Le ditc Paquie . . de. Lgn La i nlb'et si évée compSg i sa d M ve et es travaux Mourr:t
Viennet .................... ii-A m ipere ...... 2.. pr stultietnenfi Il a lus le dix anit .
de Ségur ........... ........ 2-St, Marc G irardi tn .. ' " Q. oiqilu eûç î t il e 01 d oini nîrIIs nnirchiques tr' n-t-arrêtce., M. biot Itc
de ILrante . "il-de Sacy ........ I conîsentit juii remruplir dei fotctions publiques nutres que celle de
Dupin...................... -ictr lgo......... ....... 60 maire de la pati:e commune de Nçintel ( -ise); Sa conscience de savant
Lebrun ..................... 77--Mgre Duiloup O ut 'homm îe delettre serait révoltée si on lMi avait simpl'ment ro-

o............--Vitet.................... 60 posé de faire qulquesi émarchenpour île veir dputé u p:air de Fr-ance
de Broglie .......... 7 r.. .iée........ 51 h'iuttréede le lî sciece lui parainsnit itiitiiim'ut préférable il l'auréole
de Lamartitne............... 42d-ainte-ieu:e 5.... d (le la politique.
V illemain. 72--Niard 5..u Il écrivnit avec mtne facilité, 'ile pureté, untelégance trésngrundes
Berryer ..... ... î............... n ine potvait reprochera son styl', si remarqule lar ui corrcttion que
Empils .... .. 2-Jiles Sandeau . .de Iprolixit et . lia difsion. h Le trois beatuxi WolnLes dW nes m./-
de long-rriIe 7 n...........-.. -d ..... - nuî3 lîng r e itc et li'imtires Font une preuve surbotndiuti îles droits
Cousin ............ .- Fali eux .... .............. inrolitestales qu il avaidt i occuper un des u t:rante fitnitils de l'A ca-
'iatin ............ .. .. - le lapralde .. t.u.. ... ... . a mit fratnç;aise.

liutIrenus... ........ ... . t-Ponsard .......,.. .......' 4 On petlire, nrs exagération qu'il n sacritié le repos qui aurait pi
iget..- - .hmd Etîtie Auîî gter .i..: prolmnr Lncore de elques ann11ttées sa bll iille'e à es devoia

TIier ...................... O--de lroglie fils...... . 4 acdéiques. Tris fois niembre de l tnstitut il tentimontrer con::-
de .t.... m'.- i:ient en unissant lers efort, en traivaillant en quelqlue sorte en coin

R.n parcourt: cette lutî on remr:que qie t'anloleicenc dr tacadt n:m,1- diversei classes pouient avancer le progr's de scieus qni
miciens cmmetee à 2 irie. M Augier Ponrd et BrogI Oi sont -rin -t de letrs étuies spécioles et 'et :ilis qu' n collitaoratirm
Ireeqtte dus enfant'. Un calcul trs-simple tait voir q'e, si lai moyenne ei' MM. st:inislas Iulienx, Lon 'gier, de r etc , il enitriprit cts

de la vic commuine est île 33 an ii tt:oyenne ld'un iinun:i.ltel est de recherches d'strtonoi' aicieitie de i Itde et de la Chine trop n-dei
an et ilIquea heures (tid ance )îd;ge) île-s farcs lhyî¡' dim: oct:naire. Ce-tti' rémlexionm st d ast Pî

trirc, 'i:n vein sn, wni atlui.M llgtal, duit Collége de Frnui.
rt.nrtt: tt:s nseri n:sM ai le pluits gnul et le pluedrahl des titres de gloire îe M. liit

-Nous emprunltuns a Coe'4mo ti. notic néero o sui ie str fM «lité de chréti-e convincu, sitr'e et prîtiuant Sort treor
MBiot i la fui datait île pres de 'rebte anI:15 ii des premiers, niioi en reçt*iunes

urte tristèe acitée, une sore d'étonement douloureux et bîrunt la cntidenct; il élha ilord le s cet de ma t' si-uce iu it s:
retpîit la dalle 'lle dt deI les sl drmlree ltti e conit'ssion gérirde ai Mgr lantal de Mttla, le cl'bre
sciences Des groutiper iombreux se so t firmés ça et i et lonc co- m i, Qiue do hrires Le Il. i'lvignt, d'iliutre et sainteinmoir',

nittîque lit luLbre ntouvelle qui doit û elle seule contiter Itît la futt iligteips sun directer; il le con, fia, en Ilouriit, c!est m. Itiot qui
séane de ceru nous l'apr;end r.inlm e nezse mémoires, au l., d. île loil-voy. Il

Utn pu aprus tros heurs, un :glas île la Eonn'ttc du présienit t1n1- nvait V nvec bonheur soli tii t il i .\lite, ebras-er léuncelé.
ro:ce que là sédnce rst o: verte. -M.1 Drmlaîîî I I et lve et s'e pritIo I tiql, et ce :'" tait as s:lus titi profonid tt attdrisem:et t 'on voeit

le: près cn ces terîes: I J'là voi apprendre la lrti- i grande qe lgistu: vieillaere p Moir la spit con niti dans lai bl iique
n:ous veoîs de- fite dans lit periotne de dillst:' den îe notre A Cn- di SValutttiennduut detins de celui qui 'appelait ront grand.

démttîielesurcI.ences uet fi lliuntitut de Fraiuce.3. hot étit maltlide- pernet qui e ghpal anné; étieetînu viLtinire inérail de lu.I
puis l::it jo:n à Vteine; so ion ldispost avait pris dibotd mt caractère vati.
nssez grave, ti ellé semlait avoir cédéilnrsq!m lot E cu uruedi et t ti u lie hit il d fenM t longtemp et ivec nu tr ÔCg'ttle an nehî-

dimatnclh, elle est appatrte grandment nitenuanite. I/,11v it-veil le et -la temît ystme newtotni 1émiion de l11 1imère. S t-il cou
veille de enmot, l vénérable vieillard canit encore avec plusieurs tIe verti à la dctrio ilus saine dles Oult'litiins ? On pourrait puresqetî ré.
ses confreres, m t trs ensilt à VInAtért qu =AeUmi pudre pr Ilirtuiît icr daus r rmte ldeses M/dtngenous Illin
toute enticre li tém oignait par 'organe de qeles-u d e se - et' leile lé poaqumpe où cete tîotice a té écrite 822, tous les pht'.
bres. Il a conservé jpmîsui'ait bot ini lénitude le son intelligence, iavrec menes qu presente lic hLlyeique d1e lumit iare, oit été pnr l génie de

ine facilité grane d'esprimer ses idées e s sentuents, I a montré pretIel slibletent et si intiement rattnehsn n:ibreis il lit doc.
i jusqu'à la fin une résignation entiere : l'approche de la mort ne trine dt mouvement ondulatoire, qutil est aujourd'hui buresqu impossible
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dé eù refuI1kr à edutéCaiéd nï e r uh dit
parindîle lîtinena , eié t guidil(t'tas ltr t traiaux de prufundtti
nîtetrea, luoîuiatn uta tules hyien tIvt < soin eitrcti de

daunttr a cotte enceptin une rigueur tout à fait imathtématique; et il
ott reipsi à lever uni grale paritd li s *l pielé le renfermait,
bil nle les mnt fi.tu toute diarit Si M. l"iut, qui rite aved èlùeý

Its IeIleg déiionbtrationas tut liivei:ent <lu rotation di' lii terr par el

Itple 0 we Pn r p d" M. téo Fitoyut avaù!klas quil acce
tailt édeinent la grînde ex éri-lteu; par laquelle lte mtti ylid.leitt il
ulîtro qui'la vitus t d la 'lumire e t ti dat tui lie g dans Vair,

it t Sico r té n ia "t, o nbu tIli itmplèe e
Wrlait p:tle

s ubques îont tlé tlis avec blateacup i pmp credI
dermier ; N tii tativIrstl eas regrets pronfa et tuuî t
. Conoation ga tn lit nts dalnrkti tnt pa:e que le véncra

d >lIrd s'.it saitt'tiîtu t pr a à i i
at it. et, ae. é t ad, err trcn ' : : la t

iuqents ducour aux tmi &a nem <rts. t rAieaae.

î t t rs troa uvrt , dar- nvet' livrlda de J aihit, S t:
ia agraph itt uprtrah.f deill'tr savati. li aainiront eit.

ie à tire i i u tntiit a lettre qi i ériniut u t l
rct î d'ai c i en l t o' t it't ta ii s ' i t t te x n uara e et-

ua liea , i'tre C ! t>s ;ta trt tit ttrce'tiite contient llna ta-
precia t munp e e uraeu de cou t:ot

t Ý é iuatt flt i d m1it rttlat biin l .ut il b t Ii inu r;li t.ait'a n
1!t veofi dm ñ anmivuierlnm lit p r Plnintsn ee cuSt

a rt i la P'Or a ci a itat MOi iel t a nai da
qu . na aa 1ai ataoi wita.aIl diu qaaa vta t a tW a Mm a 'C-
taal ia''';aa r a'l,.etili re ctt ra au t 'tt cstia aparenct ~. .. fata

a~' cepý pui rabby Dp I

ia dei a nde e ".ra1 je upt p tus e r,ésondre-ý à vus eni
tcitu 1aa t &' .ti' par si ne at ilttredaliala je t'ai un nar

ri ue onannc iiiip our vi,! nsreein vir eemnet
a n ai t ' té libre d''t 0ni ir pit;, tôt et, devoir. 'tar, te cet te a:nt i

re IL.e o' que un ge m.lair n ét .ai rb. ai r laie soie é.
tulk3. sur Latronom1it din que jt! vkneulement de ßrqw conmmp

en i n .jp iru e e p daiL , ' pl lia. e a a la t»ria a til s tîila
vrt jai du me iterd da uiraat i de aougrme livir tt enti

vou............. ............................................
C'est c'a' ue j'vus icIon devoir ut d iiarr qund je viita

cose en "iy i y a nujurm'2 a": je v aloriaveune proftid at
cloctin e que 1 u'nsn pour hittm

t
Onra dun pupel les lditih's

réais des datoec éle s te i religion, agissant de co'ert sotl
'atoriti deL ri t adiialeuit ia ogriqa' ées ati pour diri et

autiri r leur tfa'usant ciniurs. Mais ces loid nt té t'uvrage du
tt*îîtini let de Taérianct, es deu éliéeits tda autvreini eine a

vauS troit as l'iuis n ce dresa puii îcr i i tilute fiti la tclie sent-
tlable;tt vit avecntrepis'. Puisi. Dii icorder fiogtem. ivLre

mi.ys he bien'ait îlel ax itriure, aCettle caoalition Itreiire et indi-

paeiisatîtta' uta' lioate amnl icrationt. ociut le Oc t'est qa'à l'tari de son
ortibr bienute que ol'it eut laitiluer les deux principe-, le totit

progr.. s réel: étiendre et maintenir. l Spectacle uiraltint do tsis été
tati t'it ci' a ait tellement frappé, ie je jugeni Umtile t'en
fair-o le si-ytt domnt mu a Mté poub dans bo Journatl deu Savant de

t2, et je lai te tueleuntmt reprodit au tote ili de ues Mélange
Scieutiîtae; etittéraireoi iuti aiprau ti comu encement dIe lute
antnée. Si ltii i on o 'autre de ces rectuls étit à 'trm disposition,

j'îtse'rais vous enwterii irexposé des coiaists et îles di ispes 1e
timi lagailes qui lit proinittant d'euret' rtsiltatis 3iiS, a '' ié-

ftmp j> uIîs les empacer,ti peuttrt avec avantage, eit voaidr ent'
uin exemiuiiîîire de l traduction nluuaise, tle Lrd tkouham c laite ré-

etttieiit de et èc rui, ataîtel il a joint des ntite' explicatives où il Jidi-
uaqe tu bnuen'tutiluit été tnienté par le toer, tuu tquiees

iatatils at ces iiî5ltiiums, dleidii tl'decriptioni lii ui unvis tdonniée i
cet exprié ds .oy lipuar leaies un iuntese rsultait orial i été.
obtateuii vous fouritra peutòitr iueltuttes uubications utiles pouir li noble
ttlita laquielle vous dvourt votre vie.

J'ai nés'rv, loir un lec ture utiirieu Pouvrage de M. Carneu sur
l'ilistoire uli Canada et lis Relations di Jésuites sur l'état iriititi' tie
cette cotntrée ; elles feront coanvnbletmet suite tnt recueitdes 'tts
édifites publi par cette grande cotiuagnie. Mais ji ii d s tir
sent avec tui vif intériet Je livr tic votre aloi M. J. C. Tché, sur les lira
vinces ig intiii Norl. M àet tan nrtes prtojeta i'itui ffl

rml qil tiropose et (lotit, cointne tranger, je le puis lpas îaplrécie
l'opportuté, j'ai restenti un profondeyipiatlie pour cet ouvrag plein
tle ion stis, de ln sentimients, respirant partent les prmnipes d'un

sage libertié,d tlliran religiet1, u ;mis iudif'éence, offraint ainsi il vo
iuiireux comilpatriotesîu une peinture file dt lat tnse civilisaton, an

I <qetîtîlle les désrres m ioraux lei plus déilorales ae ctcelnt Suus h
prétenltion d'it libert abclue, jointe f'i l'intolérance lit pils foroce e
ait des loix les plus sacrées tiLe lhumntitittó ce livre ml't para tr
i t fois tun bon enseignement et une bonne action.

'diet tdiur acceptez ave indilgence rues reinerciments tardifs
Si la je jis lAs veux lA lius siucrus pur votre houînr et ctui
d v Ote patrie. J. Il. IeT.

ziagleîaciaat pour dtiîli Iatjîaridlct a îlcs aùlens
llurenttiiN 4' %,amIinIate'ur~ et pour en étabir

i i le daina ti Qu-
leee, de 'ulontrai, de' ros-ivières et dt Sherbrooke rtienntilt

lie ovoîr de doner des diplômes polur neadémies, pour écoles
mot m ait pour écols Çmentanires Ctei diplôms nu devront
avoir effleit que dans :A rcon riptions suivates ; savtr :

C"x dm llax des it ainimnreur laaho ue t >rteutant de
Qulelsea k conttt tii p:ries (e ote compris anis les

d iitnets judt la re.s de lroi w- itmi vires, dle rhabakka *e Québec
d eiaeee, de AIontmagny de d ïmouraka, cde i no i et ud

;a ; e ul thcw I lde ureai a l umteurs cnthiolique et protcs-
tant de iltttrCa, dnns les cotuits et Prties du conté compris
danus les tistricts judiciaires dc TioiM-J(ivièfrue At (lt ka, di
Riclelieu, flt Joliete, d Te rrebolun, de S i acith, d'b ler-
vilht. de uaarois.M Si. Fia çois, du ledIoi de Nloiréal et

'ottawa ceux di iurlx d'Eanii daturtie Trois-Rivis,
dans les voltét et parlies de i cnté, conpris dans. le dist ric t ju-
dlicares do T'la ivicre 't detabaka t ceux ii Buireaudies'

i.xr hiatt'idur dle it'rhrles comtés ou partie ieti comté
emis !Ans Me itait jitltmirde utllford et de St Fruoi.

Atitlî'encaîid.'-Iau li'ratx ! d'.lminliatteur- de K;tmouaî ka,
Sa.îiî,tu le -pé et di'AylI:er n'auront, à llevetnir, le pan-

abi d r de t ipies & me poat écoles'îb ém ' urirt', ceuti
dui t dei Kisiîaia- iiuauronitt d ilei'±t qie daus Lcotîésdu

mana i tl. d i unouski et de 'iuntut ; ceux du linRau le
ié, qitue s eits corrit és de (spé et de Bnaîventure ; ceux di

iri auit de StanIlteadi, que dans les comtés et parties ti corité com-
pris danî le tistricts jdi caires ti Bedford et de Sr noi-, et
ceux du Bureau di rier' que dan les coImés tPOtta etltIi
P'ontiale

Article ttoiémiîe.-il Fsera établi le unotuveaux Irca i
niinaters, avec pouvoir de doluur des dipluii es pour écoles é lé-

ueuires, ax endroits ia savoir
tUn Bureau siégeant ai Portautit , dateits d iömes n'au-

lotit force et efet ile ilds le comitt de i Poitie
un L Ihiteui tiiègeaint a Rîelhnuîtd, dlotit les iipltimes n'auront

force et efTet que dans les couié le i ihmond, de )rt i um outd et
dte Wolfe

Un e i geat t tL Ste I ie-ie i Ucc. dont es di-
pi'tu' i'auirotnit forcu et uliot que datun le uouité de 3eauce,
Ui llinretut à Chicoutimi. dont les diphiles n'lauronît force et

eet que tans les cote, dt Chicoutim, ed Charlevoi et de Sa-

Uiti îirtatui iui ki, onet le dil ns iianront forte et eNit
que dans le cont lu Riiouski:;

Un iireau siegat!tit a New-Carli. ie dont les d ipmus î auroit
oren etefet qulle dan.s les cotetîs du onaventure et de Giasp:

Ettiîî, n itiru d inateurs îtîpour ecoiles élmentairs stl-
atuit a Wterlou, dans le coint le (iiloti, t les didlôme,

àaonut larce et eitet datns les coués de Shlelrd. de Broti et le
Missistquoi, et eiu ai sura iviséei dlu e tti , i 'lt e c tt liii-
p 0i l'ituantri proteliante
Le glutement ci-d ss passé par lue Con:i iilde Finstruetion

Publiqe du las- Cuinila, 1 ses réinius trimetilles dii i de
tottemn bru, 1861 et du Ii tide févrill 1862, a él approuvé par Soli

lclleue, lu t Gaerîteur Géntérai, par uminute cn Co teiI un
taite tu i de ml s couuant, et dî t prendre lte et edt Mà coupter
du pruiier jouir u moi s île juillet prochai.

Iduvis G:Cu.uu, Secrétaire Arcitviste.

- R getenll pour I lexaien <ls Cazucicats au
- 'clir 1 ou Diplone îlInstltut cr

rlu's le as-Canada.
Artiefe emier.-Tous les iureaux d'tuinateuris assem be-
remt les priîiv s ii dsîes iluis titi février, ii, noíit et uoveu)bre

su chIqlaque otmée ; et nt s'tss'uiertt dans aucu autre es.
t'cept cpelidali, gle s'il uey avilit point dit quoriîreum ls nu-

t nes pre nts, i le secréttireourr'nt atjturner lnssumbléà um
jour ultérieur, at mon s quinc jours plus tard, et avis d ct ajout r
ntemlient sura donné au oins huitjours d'avance à chacun des icn-
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nes. Il te era oirù.t niîée aire de doo r'ars pubJie des aisem 'ee i nouvele épi ve. si î fiorabiv, sera à &t icli t dt
blée des Iktrentidî\ iarini dan Oles j u lit première.
Article econtt-Tout e:it111 au m>1 quainze ouravant le Aldiiieii.-Le caudidlats por lip i 'école éléilein -

joutr lixé, devra doner avis au secretane de sa iUtntin de sî' dnevront sir n exaen sur iacun de pro nmes de la
pr~enter a Pxamer et le cand idfatset rm It par le eure îdle F : "m su la (Cuuuairî' e tl <hîaiîîian i -la
,ur ut liste à mieiu qu'il recevra len avis et. le jur i rîîapîe L, tîîite dt la dei.

Inen, ils sreot appeles dans lordre spLvant lequel I:s mIoout été i. e utn slit tirées l uit cel io, pri
incrits. L'avis (in candidî pourra tire î ipe e ti es'ile A. r et n' ipas p ii ad t unin de .atri>

Artiehe toîiem-A'eun c:mdlat ne som a eî amee rmet a1 M 'en d hî r auhrelat un atro ut
sans avoîir prealaWtneîit dlepose ent les n'uu.îpnn d e r duaîhmîîthuo sur îes navon et un sur la réad'miè rîd Ahie
Jiureaui des Exammiateurs un ee tilat d' morali( el d îstrt i t r 'tn è ir l 'tI,"î<'iijrtiî i t e iiijiti>iilit! h iui iiiii &l,517 tn ju i fé

reh;a'u-esigne du emé ur du niumste de a 1 e oret amiti
Un ettititi upstre des baiptméies, un de V'i tat eml! de ri i i 4n pmIr éuet d us óponLI. vis m i a a ils

de n s:eprouvant que ýion n;Ige e->, au misoini :oih i un
acc hs et dans l ca le andidat er vr dd a cédirle G >sur l Gin-

po sb.ds reuer vsoù ace touda iissane, sra 'l!n un proio l asnrel éýrsi,dsihse ie S ee retcer sen ate d e i millira qU si di e i u t fre Cand, tiu ri' tti lalistoin
îliiî~~~~~~~~~~~cj pI Ietii L ' ilatîtliilaiILQd ixlula ' ect- le iantc ut t*hIii,*tî,lîî. miXu'ter' r la l.téaur, la 'Te-

uhîdhat devra ille pîluts déciarer par eérit qu'il îa -il'i d'i îiî t. lu le- éêiiits illl et dle la Céîîtrie, la
devant aucun autre bureaul d exaîuniates ¡u telinr le li pluimle l'éd gie et l î Sît senit tIéos ait suit, et iê

iistituteir dlais le lisanuC da leini mo is. ld' nI probill ei ur la îe dl'itérét . o. u pIo liUike
Alticle quatieme.-lsera tenu n registe il.uines dan pr n h n lu i dIurtae. L vront iume

hýiiaque l îirau dI'Exaniintemt s, et le nom de chaque esudid t C .t I iettli do l sUjet e sertI i d'un
es autre- reugneenlits indiqujs dans liai:- lu a ! IL (ii' vra ui h tit !o ixuin iiu tentu ps acietd! pour cet t!\e euen-otrmule de rate, vse r entris par luteLaue.espii tmn il w» latt leîîîi'l Il- ie tîcel.: Xi le et iî'tiroiî ti'auîii
mettra ait *rtendat e' lcaîtio , himee mi da lt'eLcr- l' à Ans' caddat- ii
tII. mois (,le janier, iia siniumair tatte di dit reite ipoIpur p

Ianueée réecédentIlle d'ai: a s la forminue C(.îlae, durLnt vîîc, i s il brt npnti Iejc î uiiiLilt pour atees
Aril' em;iqmumLle.- Excepê lpuir le, épreuivs-, teqles ¡ue die-d' t e ' e i' r'

t és.prtîlîn-sîl'îrt ttt~tpi, e iine~tu1s .îtruiî'. ,, î1uléle. el, de ius, répiuudle à q~aIe: Uru-Ieî wii iaeuîî ie'
tes, problemees sleilp , 1 pm t eram.. la etduîL Il tm-uLr la IPhy siipi n. la Cliei li-

pourron t e e subé: son e:t d- s itel its t i lNadinelletiulii'. l -
i terroes e ainenl i en Cobmme los un de autr .dh ttîIiitt IIi-iuiit' IlIso du rlialtr ut l'listoiîe

Article snieme.--Itt ucandidat devia l'aborl eerire une Jde' A

ma iinl e e uteiiinnpln du uir me de dAngk et la 'lusîulue ii'''tsî et Luai,

6res d ivren de ieCoure zradu.iut qui auront été app r o u ve, panr l iiiios de Chrt . e ti n ut une des Fab lp ,iiîî ur
Conseil de PIn truiion Publque, et. mn attendant qu ' ent été le ties ave ( Ymt péuî r I tes lrlin1 M er
approuvé. dan le lOit du C/rucl. ou dans 'lPabl: du //s. r. -are aa ye l. n mat e p e errorî tre ó'a e

*tLtîîtIjment' rue, a l '.toirt du Cat(ida île 'arne upproun pori e e îtin tirees ut

Çi s, et dans lI;rthtc'ic:'s Cliiii .(iet I. dr, .. î anlais. L ut ru eront counisse is le juenu a pro les
La pa e devra. ête tuée at s t an iirneit de l'pîreue. La iitU ns m 1 lo plAé - le' pr ani lîs dot t 1w iu m-

dictée Me fera ants aucine aitre indicatiin que l m !eure p t i le et rla ls les emp, ilM dau' suiniett' i dl tres

Si ie rtsultat de coie épreuve cnint trop de fiaeu da'orthoaybeî I st t dat ehque'dndl 'auanone-
oui :d Pócritire tî',et poit jîî2îtý boune, le uiî ddait 'ionirauiiit rlie puntt toiiujnm q l îîu ntît

ejeti ' sans autre exaien. 'ite épreuvdevra :a re dans ls est n irées nt sot!l 'sur e aann dI. pr<rgo at e

onXt Lrns n ipr !'' caiilats qui vnuldent ouhli n ti pm Aux uot n -Pr l mabriima re ale et, sur i t îîriunn

pemen!l;t:tlieu:efnh et he franlça i. uI1aiý I dlajouter an ral)-nuu une demi-

Artied septiu.e.-L' eanidl evra uiteliUne Lte voix i rée' ' titi daii lin dIeI livre mentionnét d t artictl

;tsi moin ne pig. lirépar le ost, ans ltrîisie livre îl i'iiiitl!, tcsii le cmlte iilnme i 'd

etr de livres de letune appiî' pavög r le Coneil de Iltutru' w îl a u e un:ieur o mn
tion Piluliiî, ou dîan ui des tivres dî ignss dti udlel prLc t caiiî'a dl mar*ront m ti e permiinantl eisi-
dent, et l faire tisî'îîîîe maiîir' qu inîliu hia epaniti d ' 'i wu"l nln. rit t aneg AS IL i u iu

l lect uri ; il devr alii ieidrc comtinu de in matière Ie dteeu diL auigi exiniri di autre langue.
letiur de ianièr are Cri u il serait eni état de l'euîligneulr à A tive on .iéiie.-.Lorm 1utî îUn candidat iîira pasrîbii u l di.
élèves. Cotte épreuve levra etro subie: dais les deux lu:î'ueq ps leknamió; le Ei pourra lui asener tn dólaiaprè1s-

par les cindidats qui voulraient obtenir si pennettant p iratio duquel il por1;t;ut ae pUenti de nlos cantîe : msais e Büinîî am
ï1*useëianir les lie in era prîiilt teili d examitier titi cand idat tui llia été renivoye troii

Article uitime-Le dil!lme. de chique d ós i tavo r :
pour le-s écoles élémentaires, pour lus écoles mosidèlesi et p emr ls An - étairsconiervem tes di i. v etsn
académies, ldevront :se suî bdiviser cn dipiurns d pru'ii t i m itioI écrites par les candidats Dans les fuiil. punis (lui sitt-

en lip!llies ude sucoiil classe, et colstater si le pot'ur iiiutrsL rot chaque mai i du teaî il tratliusmettr;i en doile Ii Su uriii-
à eneinuer Pinglis et le lSançuis. I devrntl étr d'ap èsls k teiilt<tit du PEiltit ion inis liste les diplriimes accordhés, ql'lpêrs la

formules il de la cédule D.
Article neArvièe.-Apr- que l candhia srutelnd'unema- Aticle trcî teiz'iéme.-L's caîda<is sexeftiiins'rotNeilt.

nie r satisfaiainitte les ieuxv premtires pru' vesreuves fese. rite ti ecetli de I 'x Iiinenui sur le gre et 1 - latin pour le dipluitme iPaca-
taire inscrira d'après iordre duli lhitireau tu retullc g li tr é in 1 dérni. Les candidats aux liplei pour éetles nîodles on putr
colonne à ce destiInée, l'un des cIffres 1, 2 . -3: le hUiffret 1 vualiinani Icadîtes puvint opter entre l'examen Sur Phiitoirotn'ile Iut

(lue P'preuve a et trls siaiIn le chiire 2q'elle a été si- l'nemen sur 'histoire d'A igleterre eti sur l'histoire de Fraice, le
samment blen soutenue et le ci 3 ndwuant îppelue n'a pont premier les exemptant des deux autres.

donné m rsnitat aIfaisait Il devra tre tenil 1101 di reSultat db
la dictée, quant à Peeureandpenment de 'orthographe. Les St-tittendaîit (le l'Eîlcatioit ute
rîembres dul [lireait devront cnsuite procéder ,,i'xamen LI can itQ autre personne délegiue par le Cotse de l' tst icut iublique,

ur les diverses brances de la mainrue indieée dans Partielui p- hourra en tut tmps ispecter les retistres et tus les doetimits

vati, et le see rétire lera également indiquer d'près l'nrdre du lt- le ît u tîte a xunaittiers.

raut, dtus le registre par les cliiIres 1, 2ou 3,là rsutîat de ileamen Article qutiuni.-Le Su rintiendati de Pitlu fournira aix
sur chaque matière. Pour recevoir le lipUlôm e scotde lasse, iversllurmix d'Exaiunatetrs lts dilmts, rótistres et bllci,

il fauit.a avoir obtenu ul mi 1noilus lu chiffre delux sur toutes ls et les livres, caries et globes nécesairus pour Fi.iccomplIisseietit
óprüiives et wiatiéres dI'exaner. loir obtenir le diplôme de pru. di préseit r'leet. Cette dépense sera portée en compté panmi

mire lasse, il f:uldra avoir obe nu le plus le chiflre n i dans les cuelles quijl ct aittorisé à faire comme dópenses casuelles Ili Ilu-
deuix premières épreuves sur ait moins les deux tiers des ria- ru e Educntion pouir exécutiot des règleretits du Coiseil île

lties d'exame n. sera néatnmoin permis u icandidats q lhiitistr tioiiublie.
n'aiotnt failli rue sur deux matières dLxmnen de demandr ut rticlesiziîrie LeslBureaux dnexniaafe autorisés I don-
nouvelle épreuve sur chacune île ces matires, et lu rtlitt de ne du diplômes pour acudémies et pou r écoles modèles, pueirrotnt
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à lîî'o tio i d cii vani iis poîiur t cs - dliiîlzestriuIle. etiti v îîeî
il U o it fitovc dansu !-e s îîoSite a inusi l aiite. i s dlotaoii Foru'uîi le oinnifiire %-t:utii ftl, à irei trîl n 511< chaqîue :iiîiîdc .11
donne atc v is dcl' ies daîtes tli le Jout.Iîrilotî de l<'1intrt ion Surl t oli lit.

P>ubluique. li'lî l*lýI Lowte'r <*îu î i ui< Joîural (Y1!îcî ns. î
iiîîsei lions %4 iiiili.

îlc d .dt'uî- .ci~ l' aviisieniar'u .' lii ili'pc ictr luue. týIl.

('11>ULE ~LE
t; io d imîl, 1 ). e i<l M~I (>.I1 Iti A IXX<l..., .

doviS.< r.' t, i Iliie!lfe l iI i' a ciîil'ii5Lr u ' ile a C:

<lu vv fiigéilé fine il

réid n il l
î.,î<',iîî le ire <a I iui:îîî'nr>it de,

à . t la i,.tîce liiti de' l oIktenil imî Gl~itîi

rtîIIU>. De. lI!n., jo d'lé,are 'lavo'î'ir i 'lex;î Iîî I <atitan n 'uZ

ilr<îpour 1<- A:iiia -L<t~~~~

dq c'ovz (tit

vuif fianfrîçai..

v,î'i li î.de

<t

fi IItîîli I l i 1 <' <t
l'ai 1-lIr 11 e

il ollC ou' f <tli 1i

CeTe
'ts Iéai ai.i

<t Notions îfimgricîil-

tztu

'Histore -éiri.5

i..-.--

I p

1-'
-I

<t

I.. I _ .'.'

__ ~ -~

li lt fgé

la Ilîî i~tAiit priltilt un ltiint tl i moira<lité,

et diiitrucionreligiense ,igité pir
et aîvanît sli un exalliil çl<iîiwe mièreiii~I tellSil Sur

il luni eMst CCordlé n n di jldie (le clas-e lati ]ierirttctan t

lielistigîer en ev~î~ t en iiiglais (oui Vito fi l'a îte e f:ilciit Sui-

t,'fni loits quc> ln tlittes les Acndéies, et IEcolces dans [licrivez ici la

j ii'isdîioi lerrilOîriali, du leiiî Ji

E n tfti dIL quoi, pa r l'ordre dles miemibrsa 1 Dit tlla,
1101Us îîVoîîa ;%IîoEé nos signatures et 1 b

sceili dol (lit I;lclaî aux prdaeitc., et Jour dcý
(le l'grîillée

Il i,.î oir~* iii'
I 'i <oct'.

I I 1,101111 llI'~<.

1 i

I 'h~ -îîn-.

POUR ACADEMIE.

Noil, par Ieý -Ille
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FOuMULE D'UN DIPILOME POURý COLE ViOD::E OU POtR
C':OLE ÊbllENT'AlJE.

Nous certfions par les présentes que nati de

âgé de résidant à

appartenant à la Relig:en ayaut

produit nit certificat de moralité signé par

et ayant sub son examen d'unte manière tres-sathfisuute sur

et duie manière sat ifaisante sur

Il lui est accordé un diplôme de Classe lui pertictitnt
Ketseirner en anglais et en françatisci(onu 'un P te src eeuut nuil suiran:.i

le Cac) itns toutes lys écoles iodIles et écoles éléniîtattircs (Couî dans
les écoles élémnentaires seulement, suivitit le cas) dan [d-rit: ici la

~lu-ndiein Nrriorid!e du Burcamj

Et fbi de quoi, litr Il'rdre tu Bureau,

nous avons

icrau du dit Burcau aux priésentes, c
de l'année

appostits ignsiatures et l

jour de

P'réside-nt.

$ecrétaire.

Liste des diplmes acc-oidés par le Bureau des Eamtincteurs de
dtus sua séianca do

DIPLOMES POUR ACAD.MILES.

r-uc:sccs:nE CLAsi-c.

Arclmbanlt (George) iatif de St. Louis de Kaîmouraska, agé de 17
ans, catholique-

SIEcONuDE e,.AsSE.

Bertrand (Julie) native de St. Vincent-d.e-Piil, agée'de 21 inn-, c:mbo-
I igne.

DIPLOMES POUR ECOLES MODÈLES.

ratl:.Nml:n1E C Aet ..

Chevreft' Louise (veuive de Pierre Lamitothie) nativei de te. Rose,
igée cde 22 ans, catholique, A P. (1)

sE:coNDmE CLASSE.

Dunsforil (Peter) natif de New-York, âgé de 24 ans, Anglican, A.

DIPLOM ES POUR î:COLES lL lENTAIRES.
RES:IuI:nE CLAssEr.

Ellsworth, Jane (ép-1oucse dit Willian 'eDonald) native de Toronto,âgée le 22 ans, Wesleyenne, A.

S.coNDE casnE.

Gronlin (Charles) natif dle St. Ilyacinitlhe, ûgé cIe 24 ans, Catholique,
r-

CEDULR F

PROGRAMME No h.

GRA.DAIRtIE RANAISE.

1. Qui'est-ce que la grammaire ?
2. Qu'est-ce qu'une syllabe ?
3. A vec quoi représente-t-on les sons des syllabes?
1. Combien avons-nous de lettres ?
5. Comment s'appelle lit réunion de toutes nos lettres ?

(1) Signifie diplôrne poir l'Anglais et le Français. [Mettez ces nons
par ordre alphabétique.]

. Combien v a-t-il le $artes dle lettres ?
i. Comblen avuînous de voyeli- ?

S Comblin v n-t-Il de sortes d'h :
t. Donnez ds mots oi P&î soit mlettv.

lo. Donnez des monts où lh soit aspirée
I. Combien y a-t-il de sortes de mots?

11.

12. Qu'est-ce que le nom ou sibstattf?
I 3. Qu'est-ce que le nom propre
14. Qu'est-ce qu e lon commun
15. Coml.ien y a-t-il de genres en françaiý ?
10. A quei servent ces dou% genres 1
1 4. Combien v n-t-il de nomlibres et fraiçais.
IS. Quand emploie+-n le singulier ?
1P. Quand empîloi-t-n le pluriel

2' où ýe forme le pluriel ?
2L ioimetwnt le, noms termiis ei , , fonit-ils au pluriel
22. QtI I t le plucriel des no,' litini s par au ù t par <n'

23. Quei est le p'luriel dis îîen ·riicés vi n(e, fu il et cn adi ?
2 1 Qu'y a-t-il fi dire sur le pluriel .de. muts vieul, ftel, id, ?

* Ct . î5uelquîes n1omins qui ut pas de pluriel
2., Citez qielque's nwom t.i n'ouîii.t pas ldei 4 ingulier.

IIL.
2t. Qu'est-c- que l'rtil-b' ?

24. Quel article an+nius en françis
22. Qiuappeile-t-on article id ilé t Contrc té

Z4a. Qu'eît.ete qpie l'adctjectif ?
1 . Comn-ent appelle-t-i najectif it.i détermine ti oers ?

. Q iu'iapel.+-on adj'ectif dtiosratif! Ajcitif p ?osee ? Adjec-
tifs numéruox ? .\irtefj inttini ?

3. Comnt ai 'le- t-on ' dIjectif qui marque l q'alité du mb-
stati t

34. Combi ienî leL l jietifs on t-il a de n omblî rt S?

25. I 'où ite foirme le puiul ?
1. C omb1en le atljectifs <nt-il s de genr es 2?

37. 1.iui le ffotit 1 fCrit me-t-ii ?
38. Cutamcnt les aidjectifs en ci, et, rn1, 0n, 01, cil fiti-ils leur fém

t
lini n ?

321. CommentLt les adjectifs cn Êtir et rux font-ils %i fcýc1inin ?
40. Comieint las eiletifs terninéa an f font-ils ncu fémninii ?
41. Quel vst le féminin ies adjectifs terniiés att miascîli n pagr u e

lurt ?
Yi.

4. Com½n a-t-il di- degréî le signification dans les adjectifa?
13. Coillen v i-t-il ile comparatits?
41, Cmbien y-t-il de suiperlatifs?
4I5. y a-t-il les ildjectiftls dont les comparatifs le supérioité s for-

ment sans li mot pa q?
t. Comment les jetifs s'accordent-il s avec le silbstantif?

47. Connent s'accordent-ils &ils se cscïportent it deui.x titi pluieursi
noms singuliers ?

. Conmnment s'acordent-ils si les deux notssont de différents genirea?
VI-

. Qu'est-ce que -le prurîoîn ?
50. COimbien y -t-il de sortes de pronomls

St-Qu',appuelle-î-01c îsroIlonîs lit-rsonrels?
52.- Comliei l N.-t-I lie proîian îril ?

53. Quelles sotît les trois personnes ?
54- Qt-elles sont les formes ili pronom ite la premire persina i ?
55. Queillis sont les formes dii prononm le la sieconde liers nei
5i. Quelles sont les formes du1l pronom d la troiie lersanne ?

VINI,

b?. Qu'appelle-t-on proiiiis déonstratifs ? ironis iossessifs
pronons relatifs ? pronoms indéfinis ?

58. Donnez des exemples de chacun <la ces pronoms.

Mt. Qu'est-ce quce le verbe ?
60. Qt'entend-on par personnes dans les verbes ?

Gl . Conien y a-t-il de personnes dans les verbes ?
62. Qi'appîîîelle-t-on temlis clans les verbes?
63. Cobtiien y a-t-il le tei priicipaux ?
l1. Coieit appello-t-on les autres temps ?

615. Qu'apptelle-t-onc icmcu ?
00. Combien y n-t-il le modes ?

G7. Combien y a-t-il de tenrps cdas l'indicatif?
8. Quels sont les tetls <lui se forment de l'intnitif du participo pré-

- - - fliirp ~,tVtr



t Combiei y :a-t-il le temps fle
70. C oibien y a-t-il de toe (i das
!.Combi y a-t-il de temps dli

Quet-qiu'un verbe auixilin

Qul sont le' prini aux
Cm utle Vverle atrcir en-vil

Qu'est-ce que conjiigler ?

K
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de~s~ H IIin i tif?1 ... (fi pu D 4. arîi quls cas se sert-os de titi lieu die fie bien que le tout suivant
eînmene lar une voyelle ou un mue t'

il, le conditionniel ? A quel genre appartiennent tous les noms d'étres qui ne sont ni
s l'inl'éruîtif! ?m iles ni femelles ?
ias le, $ub jine<:ti f?

ire ?
j ires en fra.nçu

auutlianri'
.l'

0 'om1i..n y a-t-: ilde j'gaiîst?
T7' t'îiiiii'nt dlo'iigue-t-on li eîcoj<gaimt; ?

ii. C mlIti'en Y at-t-il de art s de i'fht.s ?
7t'. Quo't-e 'un vrbi trquunut direct fit actifl'

' tf %'- q i' vert, tininst indiret fri netre
t. l.~ i'':.-tequ'e i erb1e iii: t at'itf un rim tru?

>'12. Qîiea.it-ce qu'un verbe îuelelhi ti proominal
t. Quî'it- ce qvi' un r e:be ui iclou'?

-il '.

. Q îappî le-t-t nl verbe irrégf l i r i?
M Wweq'nverb'e psi4(7lfl)

8?. Comument formeif notre verbe ac
. Comment ' larticipe 'érit-il dans le- v'ibeps ?
S mm'nt h''u a s'>wcor.lent-Ula as ce leur sujet ?

XIV.

IiL1 comtuent Ii!v-t-o le s:îut d'un hi''
't. C i nîti' l trous e-t-oi l tmilî:.'t iirect v'un i el be tr anitif'?

C'<rî:ommnt tiva s-t-,i lf' couipléni nt indirect d'un erbe ?
f: Quel ,t Ia c ri' du pa ticip' pa'ó acet mpagné de x'il aire

. L Quelle éqt la ri -gl c dii pirticipe lsé accompagné le lauxilaire

-a. QuelL. 't la regI" dIl particii- nsîé d'iun vert;(! réIléclii ?
J6. Quelle est la règle lu particile pi.It d'un verbe pris ilpersoîn-

rîellemen'tt /

li7. Qu'est-ce qu'un adetle f
'. Qu'aplte+on adere le muanerne'

i' Quels sont lis adverbts île néètioa et dllirmation ?
10. Quels sont les ndverbes d'ordre?
lI. tu'al.-t-on adverbes de lieu ?
1 Qiapelle-t-titi adverbe: il' temps
tua?. Qi aplîle-t-onî ailv'erbes dle <î'mnttité?

XVI -

101. Qu'est-ce qu'une pîréposition ?
1 if5. Citel les principales prépositions
I 1G. îu'st-c' qu'une conjonction ?

107.~~ Quaplto lction conjonctive /
1(,-. Qu'est-ce iui'nilie iiterjection ?
1<9. Citez qu'l'ue unes de nos interjcetioII.

XViI.

110. Quelles sont les figures le ponctuation
Il. Oùtimet-n le point 'l
I12. OÙ rîet-on le point d'inite!rrogation ?
113. Où iiet-on le point d'ecla lti ?
111. c ùe iiet-on les dleux points ?
I 15. Quand etiploie-t-oni le point et virgule 7
Il0. l'iirquoimloie-t-on la virgule ?

XVII t

Il?, Quels lont les signes orthographiques ?
I liA. A quîîoi sert le trait d'union ?
110. A qipli Ceri lI tiret ?

121t. A quoi .îervent les points sUial'censifs?'f
121. A quoi sert l'apostrophe ?
122. A quoi sert la cé.ilile '
1t3. A quoi sert 'a ccent aig ?
12 . A quloi nert a'nccent grave ?
125. A quoi sert l'accent circonilosexe

P R 0 (G 1 A N M l' N" 2

UltMalllit tALAlf.

1.

t. De combien de lettres r'dphabet anglais se colipose-t-il 7
2. Combien y a-t-il dle sortes le tmots ?
3. Combien y a-t-il d'articles ? Quels Sont-ils ?

1. Comment forre-t-on généralement le pluriel des noms'
Y a-t-il des nomîs qui Ie S'elmplloient qu'eu singulier'?
Y en11 a-t-il qui re s'enpiloient qu'au luriel ?

4t. Qe-l sera le plriel des n terminés par s, :i ri ch, eh ?
5f. Quel sera le pluriel des nons et f oi fr, ou en j yrécédé d'uno

conrsonnîe ?

I '

tComrnbiin'u lis noms ont-ils de eras?
Les nombres oclriaux sont-ils variab!cs
Y a-t-il des nons l'' nombre qui narquent les partie d un tout

4, Cite les noms de nombire qui servent il multiplier.
S, Citezles noims le nombre qui servent à répéter.

. a Itjectif ct-il variable? Se place-t-il ordinairement avint le
substi nt if?

2. Dans quels cas l'adjectif ce pIlace'-t-il après le substanti'?
Comment forme-t-on le coitîpratif et le superlatif dans les adjectifs

d'une seule svilabe ?
. Comment le comparatif et le superlatif'se forment-ils dans les poly-

syllabes
S Citez les adjectifs dont les comparatifs et les superlatifs sont irré-

guiliërs.
'k Coinient expîrine-t on que airès le comparatif de supérioritié et

celii d inférrirté?

Dlonne, avec leurs trois ea es ]'ronots personnels de !a lére de
la 2e, de la -e persone.

2. Quels sont les pronoms relatifs en anglais ?
3. Dans quels cas se sert-on do tiho, de ichich, de fh.l et die ichi f
,. Quels sont les pronoms possessifs'?
5, Les .îronoms his, her, ifs, s'accordent-ils avec la chose possédée,

comie en français?
C. Citez les pronm démionstratis etles principaux pîronomîs indéfinis'

VI.

1. Quels sont les deux principaux verbes auxiliaires?
2. A quoi reconnait-on qu'un verbe est irrégulier?
3. Combien v a-t-il di' sortes île verbes irréguliers ?
.1. Conjuiguie7 le vrhe to le.
5. Comment conjugue-t-on les verbes réfléchis?
. Conjuez, aii présent et i l'ituparfait le Vindicatif, le reibe to lot

pris négativement.

VI I.

1. Exprime-t-on l'article quand le nom est pris dans un sens général ?
2. Les nons propres prenuenît-ils l'article? Citez quelques exceptions.
3. Comment expritne-t-on du, de li, die, pris dats uit sers partitif?
4. De quel article se sert-on devant les nones singuliers qllui marquent

le titre, létat, la nation, etc,, des personnes ?
ri, Comment expriie-t-on le, /i, devant les nomis de poids, le mesure

et île quantités définies ?

Comnent se placent les iadjectifs de dimension ?
2. Cotnient traduit-otn le de lui suit plus ou noiins?

Comenit rend-on le verbîe atir suivi d'i nom ui exprima la
mesure, lNge, etc.?

4. Comment traduit-on aissi, que, dans la comparaison d'égalité ?
5. Commtent rendra-t-on uiiî, niins répétés au commencement ls

chaque proplosition ?

Comment traluit-on quelque suivi d'un afdjectif et de que ?
Si quelque est suivi d'uo nom et île que, coimieniit se l endra-t-il ?

3. Cites les diverses manières dont le pironomo 0n peut être rendu.
41. Donnez quelques exemples dît pronom cen traduit en anglais.

. ns quels cas le verbe aroir suivi d'un ionm se rend-il par b
nec itdjectif?

.Commedt tradnirem-vous su dun no de tems ?
2. Conment expiriiie-t-on les locutions n iie' qie de, renir idei air

beau, suivies dl'uinf if
3. Counient peut-on rendre, o ne que, 20 ie ... que dle, 30 que

exclamatif, 40 quel de exclamîîatif'
. l quellu manière rendl-on lott. . que, tel (li, que, signifiant soii

que et stivi d ou?
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PROGRAMME N•3.

GÉOGRAPHIE.

I.

1. Qu'est-ce que la géographie?
2. Quelle est la forme de la terre ?
3. Qu'entend-on par points cardinaux et comment ces points sont-ils

placés sur la carte?
4. Qu'appelle-t-on mer, flcuve, rivière, golfe, lac, source, embouchure d'un

fleuve, confluent ?
5. Qu'est-ce qu'une île, une presqu'ile, un isthme, un cap ou promontoire,

une montagne, un volcan ?
Il.

1. Quelles sont les bornes de l'Amérique?
2. Pourquoi donne-t-on à l'Amérique le nom de nouveau-monde ?
3. Quelles sont, avec leurs capitales, les six contrées de l'Amérique

Septentrionale ?
4. Citez les principales baies de l'Amérique Septentrionale.
5. Quelles sont les principales rivières de l'Amérique Septentrionale

et dans quelles mers se jettent-elles ?
III.

1. Quelles sont les presqu'îles les plus remarquables de l'Amérique?
2. Quels sont les principaux affluents du Mississipi?
3. Citez, avec leurs capitales, les contrées de l'Amérique Méridionale.
4. Quelle est la contrée la plus vaste de l'Amérique méridionale ?
5. Citez, avec leurs capitales, les îles connues sous le nom de Grandes

Antilles.
IV.

1. Quelles sont les bornes du Canada ?
2. Citez les principales villes du Canada; et dites sur quels fleuves,

lacs ou rivières, est située chacune d'elles.
3. Quels sont les principaux lacs du Canada ?
4. Citez les principaux affluents du St. Laurent.
5. Quels sont les principaux canaux et les principaux chemins de fer

du Canada?
V.

1. En combien de districts se divise le Bas-Canada?
2. Comment se divise le Haut-Canada ?
3. Quelles sont les principales iles du Bas-Canada ?
4. Quels sont les principaux articles d'exportation du Bas-Canada ?
5. Quelle est dans le Bas-Canada la ville la plus ancienne ? la ville la

plus peuplée ?
6. Quelle est la population du Bas-Canada ?.....du Haut-Canada ?

VI.

1. Quelles sont les bornes de l'Europe ?
2. Quelles sont les trois grandes divisions de l'Europe et de quels pays

se compose chacune d'elles ?
3. Quelle est la plus vaste contrée de l'Europe?
4. Quelle est la grande mer qui baigne l'ouest de l'Europe?
5. Quels sont les principaux détroits de l'Europe?

VII.

1. Quelles sont les villes principales des îles Britanniques?
2. Quelles sont les principales rivières des [les Britanniques?
3. Quelles sont les principales rivières et montagnes de la France?
4. Quelles sont les principales villes de France?
5. Quelles montagnes trouve-t-on entre la Suède et la Norvège ?

VIII.

1. Quelles sont les bornes de l'Asie ?
2. Quelles sont les capitales de la Chine, du Japon, de la Sibérie ?
3. Citez les principales villes de l'Indoustan.
4. Où se trouve placé le Golfe du Bengale?
5. Quelles sont les principales montagnes de l'Asie?

Quelles sont les bornes de l'Afrique ?
Citez les principaux fleuves de l'Afrique?
Où se trouve située l'Egypte, et quelle en est la capitale?
Qu'appelle-t-on Etats-Barbaresques ?
Quelle est la plus grande des îles d'Afrique?

X.
Comment divise-t-on l'Océanie ?
Quelles sout les principales iles de la Sonde?
Quelles sont les principales villes de l'Australie?
Comment peut-on diviser la Polynésie ?
A quelle puissanse Européenne appartient l'Australie?

PROGRAMME No4.

HISTOIRE SAINTE.

I.

1. Racontez la création du monde.
2. Racontez la chute de nos premiers parents.
3. Quel fut le sort des premiers enfants d'Adam et d'Eve ?
4. Quelles furent les causes du déluge ?
5. Racontez le délugejusqu'au moment où Noé sortit de l'arche.
6. Quelle fut la conduite des enfants de Noé envers leur père ?
7. Dans quel dessein fut commencée la tour de Babel et quel fut le ré-

sultat de cette entreprise?
IL.

8. Qu'est-ce que l'Ecriture nous apprend de la vocation d'Abraham et
de son alliance avec Dieu ?

9. Racontez la ruine de Sodome et de Gommorrhe.
10. Comment Dieu mit-il à l'épreuve la fidélité d'Abraham?
11. Quels furent la femme et les enfants d'Isaac ?
12. Quelle fut l'origine de la haine d'Esaü contre Jacob?
13. Donnez quelques détails sur la vie de Jacob depuis le moment où

il s'enfuit jusqu'à son retour vers son frère.
14. Racontez l'histoire de Joseph.
15. Racontez l'histoire de Job.
16. Après la mort de Joseph, quel fut le sort des Hébreux en Egypte?
17. Racontez la vie de Moïse depuis sa naissance jusqu'à l'époque où

Dieu l'envoie pour délivrer son peuple.

III.
18. Comment Moïse obligea-t-il Pharaon à laisser sortir les Israélites

de l'Eg, pte ?
19. Racontez l'institution de la Pâque.
20. Racontez la sortie des Israélites de l'Egypte.
mi. Quels sont les principaux miracles que Dieu opéra en faveur des

Israélites dans le désert?
22. Quand et comment Dieu donna-t-il sa loi aux Israélites?
23. Dans quelle tribu les prêtres et les sacrificateurs furent-ils choisis?

-quel fut le premier grand prêtre ?
24 Pourquoi les Israélites furent-ils condamnés à errer 40 ans dans

le désert?
25. Racontez la révolte de Coré, Dathan et Abiron.
26. Qu'était-ce que le serpent d'airain ?
27. Donnez les circonstances de la mort de Moïse.

IV.
28. Qui fut chargé de conduire le peuple de Dieu après la mort de

Moïse ?
29. Quels sont les principaux miracles qui signalèrent l'entrée des

Israélites dans la terre promise ?
30. Comment Josué partagea-t-il la terre promise?
31. Quel fut l'état du peuple Israélite après la mort de Josué ?
32. Comment Gédéon délivra-t-il les Israélites de leurs ennemis?
33. Quel vou imprudent fit Jephté ?
34. Racontez l'histoire de Ruth.
35. Donnez les principaux faits de la vie de Samson.
36. Donnez les principaux faits de la vie du prophète Samuel.

V.
37. Comment la royauté fut-elle établie parmi les Israélites ?
38. Comment Saül se conduisit-il sur le trône et pourquoi fut-il rejeté

de Dieu?
39. Qu'était Goliath et comment fut-il vaincu par David ?
40. Racontez les principales actions de David devenu roi d'Israël.
41. Comment Salomon devenu roi d'Israël se distingua-t-il?
42. Donnez quelques détails sur la construction et la dédicace du

temple de Jérusalem.
43. Quelle fut la conduite de Salomon vers la fin de son règne?
44. Par quoi fut signalé le règne de Roboam successeur de Salomon ?
45. Quel fut en général le caractère des Rois d'Israël, et comment ce

royaume fut-il détruit ?
46. Racontez l'histoire de Tobie.
47. Quels furent les principaux rois de Juda, et en quoi se distinguè-

rent-ils ?
48. Dans quelles circonstances Judith sauva-t-elle le peuple de Juda?
49. Comment fut détruit le royaume de Juda?

VI.
50. Quel fut le sort des Israélites après la destruction du royaume de

Juda ?
51. Quels sont les principaux faits de la vie de Danieljusqu'à la chute

du royaume d'Assyrie ?
52. Comment se termina la captivité de Babylone?
53. Comment Dieu se servit-il d'Esther pour sauver les Juifs demeuréo

en Perse?
54. Racontez les circonstances du voyage d'Alexandre-le-Grand à

Jérusalem.
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T . is diiu na pa s r t les Juis npr l mort AVI.
andlre-lce Graîîîl ?

V il.
heonin les martyres elle Vieillard Elé aitur et des lalîuu'.bée.

, Qulae fut la tin dî. Aitioclioi ?
Diloir, les princican xexpluit de Julas Maîchabée

L.,#. Quel fit lut d la Judée dus la l t de Judas us1 u é-
nemlient l'il érode?

Quî'%iuit IlétoUd, et inulient devuit-il roi de Juddc?
CI. Quelle était laprès3 les îropbtec l'époque ou devait paraîtrTtl

1ls I- lIt 1: tut- OA' N AI A.

R Mcenute là découvi-re du Cu anîîa pr C irtier.
Queîlîs étaient lv. îriueirjales u ien. qui Itimb iet le C anada
Q1uelk furen1-ot ;l remi ers -ais de colunitionl ie CaInad a jusqsîluà

li omelati de QuéIke,c en1W
t. Iiucoitez leS expéditions deo Chpnlain ctree Iroquo et in -

quez li lieli il dé îVrit dan5 ces t p'édîitions .
Qu'était-ce pew la cmngunie des cent agssCIV ? quels éta!ent ses

pri ilèges et es obligations ?
4 e, cuite a îri ile Québîc par les Anglais, en

Conien d ps lu An itglas furen t-il; ia tres du Canada apre s
l ri ie Qiélbec «n 1015 ?

iiaR fun fondées, to les îimiisiIIi a lronnes 20 la ville de
'rroiî-llivieri%? ?

Quîaîul lmuirut te Chokalplaii ? domen aperlul de ce; qult
t,. Qîuaind ,t par qui Muontré a fut-il fondé ?

t a ictez la distr;ion dI luirons ai es ir uo
c làt 7 bell iiise de Dollat contre ire Irûîlî .o

I. Quel fut le premicr év&1nue du Canadal?
41. Qluels démls Mgr. LavalI ent-il avec M. d'Avaugour?

1i. Eni que.lle année le Conse-il Sowuîverauii fît-il établi et commtiucnt
fut-il cipllesé ?

1 u. Q'îe 5o pas'a-til îe renarur.ble ien Canada pendant l'année

17. Quel est l'initenuîîlart qui contribua surtout à faire faire des progrès
à la roloi? Riacoutez les principaux fait de sonîahinistration

1. Racontez la tlécouverte du Mississipi
1 nnez un aperçu de l'almai istrt lion d M. île Frontenac.
2îS. Donnez. un aperçu de Padministratin île M. de lI lIarre.

21. Qîel fu t le etîcctus de l'espédition de M. îe Deionville contre les
Ire'îlois

23. Q110 fit le s tecè (les t rois t ol ten ées coitr b Nouve lle.
Angleterre pour venger le mas'are du Lachine ?

21, lîe olitez le siégs ilî! Quèibîec patr o'i1 îîn I G9S.
2 aWtej-Itoas comiai re les lurinipaux exlits i diIbervill e.

2r. Quiii fut coicli le prei ir ad traité le fis nx avec les Iroquois?
.Qiel furent, de à ü 111. I t. les d teiWretts tetattivei des colo

nies anglaies pour envahir le Canadret quel un fut le succès ?
8. Juîsqi'ù liAnglcterre étemlait.ellu les frontières le ses colonie

en 171:1?
9. lItcontez la mort le J miîonville et la défaite de W'aislhiil gton lia

Viiers,
30. Ita contlez la bataille le laoinngnh
3i l Rcontez la défaite di utaron Dieskau,

VI.

2 Quel.s furent les preier; exploits île Mont ai Cinada ?
3, Quels furent les préparatifs de P'Auigleterre pour la camlipagne il

it. Quels forent les succès îes Français dans la cam0ane de 1 71t
35. Racontez la bataille %e eIîarillon.
d. Quel était le nombre d'hommes que l Angleterre arîunit coitru

Caundî, et quel fîît son plat di'tttaque pour 17529
3?. A comnblien s'élevait le nombre d'honues en état de porter le

armes Ci tmanil ?
18. Quels fireiit les exploits de Wolfî jusqi lbattille d'Abtrliaham
-9. tacontez la preiiere bataille ds plaines d'Abraham
4i. Qielles forent les suites île cette iatiille?
'ut. aticoittez li seconde bataille îles plaines d'Abraam i 1?0.
12. Rlacnite, ihtnedilition de Montrénal.
.13. A quelles conditions la capîlitulaîtion fut-elle signée ?

44. Quand le Canada fut-il détfinitivement assuré à l'Angleterre ?
-15. Quelles étaient les principales dispositions de l'acte de Québec ?
-14. A quelle occasion le Canatda fut-il envabil par les Américinstig ?
4. Racontez lat prü de Mutréal et de rots-llivière par les Amlé-

ricain 4.

41i. laontez Le siége du QuébLec par les Ainér cain.

'49î. Quand ie réunit le preiser conseil légilatif, et quelles furent Ici
prini pales lois qIl pIEsa ?

5e. I)uzîner un ap erçu de l dministraion de Hlaldirnand.
>'l. Quelles étaient les priînciples dspositions de la constitution tc-

WrdtIe au Caniada en 1 71?
lX.

52. Quelle fut la cause de la guerre entre Ie.ng1eterre et les Etals-
Unis ein 1812?

ï 1. Quel fut lu réultat des, premières opérations mifflitnes de 181211
t. Quelle partie di pays fut le tl.é.trede la campagne de '813?

Quel fu le résultat de cette can;pngne?
R. laconitez lat déftnie des Américains à Chatetauguauy.

i. Quelles furent les Suites de la victoire de Châteauguna ?
S. Qu'est-c qu'en entundS'ar la q1uEstiosn des subsids ?

55. Quand le siège épiscopal dc Québec fuît-il érigé en archechIlé t
n'tel fut le er archiue?
60. Quand fut présenté le premier projet d'union des deux Caradas ?
fG I. Quelles sont les liflicul tés <lui agitèren it le ias-Canada de 1827 à

ù .OÙ te les preiiers troules en 1837 ?
G3. Que su passa-t-il à. Cianbilulye A St. Deiis;, à St. Cliarles et St.

Eustaebe ?
#4. Que se passa-t-il à la imiême époque dans le hlaut-Canada ?
65. Quand les deux Canadas furent-ils réunis ?
G Quelles sont les principaks dispositions de l'acte dunion

P1R 0 G 1 A M M E N .

. Qu est-ce que léducation ?
2. Qui*est-ce que l'intruction?
31. Quels dons naturels sont nécessairesa lintiituteut
,1. Quelles doivent-être les qualités morales de l'instituteur 
5. Quel doit être le but dc l'enwseignemen lotu
C. Faites voir coiînnient uéduua'.icît doit ùtre il la fuis IuluYEicîue, Inîtel-

lectucile et morale.
e. Quels etoit moals uine école les véritables fondements de la disci-

Pline ?
S. Continent 1 instituleur peut-il parvenir à connaître ses élèves ?
9. Quelle est la meilleure itaniro d'apprendre nux enfants à obéir ?

lit. Qu'est-ce que le mode d'enseignenent individuel?
11. Qu'est-ce que le mode d'cnseignement simultané

12. Qu'est-ce eIll le mode d'enseignement 1nutuel ?
3. Qut'est-eque le mode d'esieignemaent mixte, ou simultané-tuel ?

ltn Quels sont les avantages que préseitent les moles simultané et
sîiu duité-tiel sur les autres ?

r 5. Comnientl'iituteur doit-il rendre son enseignement attrayant?
16. Faites voir la nécessité île coordonter les matières à enseigner,

mnime les plus élémentaires 7
7. Pourquoi l'instituteur doit procéder dut cout à 1'ineonnu?

18, Coniment faut-il poser les questions aux enfants ?
III.

1 9. Quelle est la iuiilleîre métiodo pour apprendre aux entfants a
connaître les lettres?

? 20. .p 1 our apprendre aux enfants . épeler?
et te '~ pour apprendre aux enfants à bien lire ?

. pour apprendre lat calligraphie aux enfants '
3 pour enseigner le calcul?

s 4i pour enseigner Porthographe?
luor enseigner la géographie ?

2 IV.
26. Quel doit dtre la but général les récompenses et des punitions ?
27. Quelles sont les fiutes qu'on doit surtout punir ?
2s. Que faut-il surtout r4cotipenser ?
2M Quels sont les devoirs des Instituteurs envers les parents ?
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30. Quels sont les devoirs des instituteurs env rs les autorités
civiles et religieuses ?

31. Quels sont les devoirs des instituteurs envers le public ?

CEDULE G.

PROGRAMME No 1.

GRAMMAIRE FRANÇAI3E.

I.

1. Que signifie le mot syntaxe ?
2. Qu'appelle-t-on syntaxe en grammaire ?
3. Qu'est-ce qu'une phrase?
4. Comment la phrase se subiivise-t-elle?
5. Qu'est-ce qu'une proposition ?
6. Combien y a-t-il de propositions dans une phrase ?
7. Combien la proposition renferme-t-elle de termes principaux?
8. Combien y a-t-il de sortes de propositions?
9. Qu'entend-on par proposition principale? Proposition incidente?

10. Sous combien de formes la phrase peut-elle être présentée ?11. Qu'entend-on par phrase pleine, elliptique, redondante, implicite?

IL.
1. Quand les substantifs, aide, aigle, amour, couleur, couple, délice,orgue, enfant,foudre, gens, sont-ils masculins, et quand sont-ils féminins?
2. Qu'y a-t-il à dire sur les noms dérivés de langues étrangères?
3. Quand les noms propres sont-ils invariables, quand sont-ils va-

riables ?
4. Qu'appelle-t-on collectif? Combien de sortes?
5. Qu'entend-on par noms composés?
6- Quel sera le pluriel, lo d'un nom composé de deux noms ? 2o d'un

nom composé de deux noms, unis par une préposition ? 30 d'un nom
composé d'un nom joint à un verbe, à un adverbe, ou à une préposition ?

7. Quelle sera l'orthographe au pluriel des mots Coupe-gorge, Crève-
cœur, Porte-drapeau, Casse-cou? Donnez la raison de cette orthographe.

IIL

1. Dans quels cas emploie-t-on du, de la, des ?
2. Si le nom est precédé d'un adjectif, comment l'article se remplace-

t-il ?
3. Y a-t-il des exceptions à cette règle?
4. Dans quels cas le complément d'un collectif ou d'un adverbe dequantité prend-il la préposition, dans quels cas prend-il l'article ?

IV.

1. Quand met-on au singulier l'adjectif se rapportant aux pronoms
nous, vous ?

2. Dans quels cas l'adjectif se rapportant à plusieurs noms, ne s'ac-
corde-t-il qu'avec le dernier ?

3. Qu'y a-t-il à dire sur les adjectifs un, demi, excepté, supposé, ete. ?4. Citez un exemple où demi s'écrit au féminin pluriel.

V.

1. Quels sont les adjectifs de nombre susceptibles de prendre la mar-que du pluriel?
2. Dans quels cas même est-il adjectif, dans quels cas est-il adverbe ?3. A combien de regles quelque est-il assujéti ?
4. Dans quel cas tout est-il adjectif, dans quels cas est-il adverbe ?

VI.

1. Quels sont les cas où les pronoms personnels employés comme
sujets, se placent après le verbe ?

2. Le pronom le représentant un nom, est-il variable ?
3. Ce même pronom varie-t-il s'il représente un adjectif ou un verbe?4 Qui précédé d'une préposition peut-il se dire d'une chose ?5. Dans combien de cas chacun est il suivi de son, sa, ses ?6. Dans combien de cas est-il suivi de leur, leurs ?7. Quelle différence y a-t-il entre l'un Vautre et l'un et Vautre ?8. Existe-t-il des cas où on peut être suivi d'un attribut au féminin ouau pluriel ? Citez en des exemples.

VII.

1. Lorsque les sujets sont liés par ni, à quel nombre se met le verbe?2. Un nom ou un pronom peut-il être régi par plusieurs verbes?3. Y a-t-il des exceptions à cette règle?
4. Dans quels cas le présent se met-il à la place du passé ?
5. L'imparfait peut-il exprimer une vérité de tous les temps ?

VIII.
1. Après quelles sortes de verbes se sert-on des teMps du ubjonctif?

2. Quand le premier verbe est au présent ou au futur, à quel tempsdu subjonctif mettra-t-on le second verbe ?
3. Citez les exceptions.
4. Quand le premier verbe est à l'imparfait, à quel temps du subjonctifmettra-t-on le second verbe ?
5. Citez des conjonctions qui veulent l'indicatif, et d'autres quiveulent

le subjonctif?

1. Le participe présent varie-t-il quelquefois ?
2. Comment peut-on distinguer le participe présent de l'adjectif

verbal?
3. Tout participe actif précédé du régime direct est-il variable ?4. Comment tout participe passif s'accorde-t-il ?
5. Comment tout participe neutre s'accorde-t-il ?
6. Comment tout participe pronominal s'accorde-t-il?
7. Qu'y a-t-il à dire, 10 sur les participes ayant pour régime le pro-nom en, 2o sur ceux qui sont immédiatement suivis d'un infinitif? 3o surceux qui ont pour régime l', ou l'adverbe peu ?

X.

1. Quand doit-on se servir des mots avant, autour, plus, au lieu de
auparavant, alentoui , davantage ?

2. De combien de manières écrit-on plutôt ?
3. Quelle différence y a-t-il entre avant et devant ?
4. Quelle différence entre quant et quand ?
5. Se servira-t-on indifféremment de voici ou de voild?
6. Quelle différence entre quoique et quoi que ?7. Citez les signes de ponctuation et dites comment on les emploie.

PROGRAMME No 2.

GBAMMAIRE ANGLAISE.

I.

1. Comment appelle-t-on les mots a, an, the, qu'on empiloie devant les
noms?

2. Les Anglais emploient-ils l'article défini the, devant un nom prisdans une acception générale ?
3. Comment rendra-t-on l'article français le, la, devant les noms de

poids, de mesure, de quantités définies ?
4. Comment exprime-t-on par, signifiant chaque ?
5. Comment place-t-on l'article indéfini avec le mot such?

II.
1. Dans quels cas se sert-on de some, et de any pour rendre les mots

de, du, de la, des, pris dans un sens partitif?
2. Tra duit-on de, du, de la, des, lorsqu'on ne veut indiquer que l'espèce,

la qualité de la chose, et non une quantité quelconque ?
3. Après l'exclamatif what, se sert-on d'un article, si le nom qui suit est

au singulier?
4. Se sert-on d'un article avant les noms de nation, de profession,de titre, etc.?
5. Comment le génitif se forme-t-il et se place-t-il avant la chose

possédée?
III.

1. Les adjectifs employés substantivement prennent-ils la marque du
pluriel ?

2. Un adjectif peut-il être employé substantivement au singulier?
3. Si l'adjectif est accompagné du mot assez, enough, où place-t-on

celui-ci?
4. &près si, dans le sens de tellement, comment exprime-t-on le que?
5. Comment rend-on toujours que: lo dans les comparaisons de supé-riorité et d'infériorité, 2o dans la comparaison d'égalité?

IV.

1. Où se place le participe présert, employé comme adjectif?
2. Comment doit-on traduire plus, moins, répétés dans une phrase?
3. Citez les adjectifs dont les comparatifs et les superlatifs se forment

irrégulièrement?
4. Le de sc supprime-t-il après les mots tant, autant, plus, moins, etc.,

quand il n'y a pas de comparaison ?
5. Les adjectifs de dimension se placent-ils après le nom? Et dans

ces sortes de phrases, retranche-t-on de et traduit-on avoir par to be?

v.
1. Se sert-on, comme en français, de l'article, en parlant des parties

du corps, des facultés de l'esprit, etc ?
2. Lorsque le remplace un adjectif, comment se rend-il en anglais?
3. Comment traduira-t-on le pronom en, lorsqu'il présente à l'esprit

l'idée d'une quantité indéfinie ?
4. Si la quantité est définie, le pronom en s'exprime-t-il ?
5. Lorsque le pronom on est suivi d'un verbe actif avec son complé-

ment, peut-on donner à la phrase anglaise la tournure passive?
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PROGRAMME No 4.

HISTOIRE D ANGLETERRE.

I.

1. Par quels peuples les îles britanniques furent-elles primitivemen
habitées ?

2. Pourquoi les Romains donnaient-ils à l'île de Bretagne le nom
d'Albion ?

3. Pendant combien de temps l'île de la Bretagne fut-elle soumise sous
la domination romaine ?

4. Quel est le peuple dont la domination succéda à celle des Romains
3n Bretagne?

5. Quels pays les Anglo-Saxons occupaient-ils avant d'envahir la
Bretagne ?

1. Quels furent les royaumes fondée par les Saxons ?
2. Quels royaumes fondèrent les Angles ?
3. Qu'appelle-t-on Heptarchie ?
4. Quel est le roi qui établit son autorité sur toute l'Heptarchie ?
5. Donnez un aperçu du règne d'Alfred-le-Grand.

III.

1. Nommez quelq'îes-uns des rois de la dynastie saxonne.
2. En quelle année fut livrée la bataille de Hastings et par qui fut-

elle gagnée ?
3. Donnez un aperçu de la vie de Guillaume-le-Conquérant.
4. Quels furent les rois de la dynastie normande proprement dite?
5. Comment et en quelle année mourut Guillaume-le-Roux ?
6. Quels furent les résultats de la bataille de Tinchebray ?
7. Quel traité Etienne conclut-il avec sa rivale Mathilde?

IV.

1. Nommez les principaux rois Plantagenets proprement dits.
2. Quelle était l'origine de flenri II ?
3. Quel fut le dénouement de la lutte de Henri II et de Thomas

Beckect ?
4. Donnez un aperçu de la vie et des exploits de Richard Cour-de-

Lion.
5. A quelle occasion Jean-sans-Terre fut-il en lutte avec le St. Siège ?

V.

1. Qu'appelle-t-on Statuts d'Oxford ?
2. Quelle est l'origine du titre de prince de Galles donné au fils aînédu roi d'Angleterre ?
3. Comm nt et en quelle année mourut Edouard II ?
4. Sur quoi r.posaient les prétentions d'Edouard III à la couronne de

France?
5. Où et par qui Jean Il fut-il fait prisonnier ?

VI.
1. Sous quel chef les Gallois luttèrent-ils quelque temps avec avantage<ontre Henri IV ?
2. En quelle année et sous quel règne fut livrée la bataille d'Azin-

court ? Par qui fut-elle gagnée ?
3 Quelles furent les conditions du traité de Troyes ?
4. Qu'appelle-t-on guerre des deux Roses? Et quels en furent lesprincipaux évènements ?

VI.
1. Donnez la liste des rois de la dynastie des Tudors.
2. Que devint l'Irlande sous le règne de Henri VII ?
3. En quelle année Henri VIII monta-t-il sur le trône?
4. Donnez un aperçu du règne de Henri VIII.
5. Sous quel règne Calais fut-il repris aux Anglais ?

VIII.
1. Par qui et sous quel règne le protestantisme fut-il établi en Ecosse?
2. Quelle fut la conduite d'Elisabeth à l'égard de Marie Stuart ?3. Qu'était-ce que l'Armada et que devint-elle?
4. Pourquoi Essex fut-il mis à mort ?
5. En quelle année Elisabeth mourut-elle ?

IX.
1. Donnez la liste des rois de la dynastie des Stuart@.
2. Qu'était Jacques 1er avant d'être roi d'Angleterre?
3, En quelle année et comment mourut Charles 1er ?
4. Qnelle fut la conduite de Cromwell envers l'Irlande ?
5. Par qui Jacques Il fut-il détrôné ?

" X.
1. En quelle année et sous quel roi d'Angleterre fut signée la paix deRyswyck ?
2. A quel général fut confiée la direction de la guerre sous la reine

Aune ?

3. En quelle année fut signée la paix d'Utrecht?
4. Quels furent les avantages de ce traité pour l'Angleterre?
5. Quel fut pour l'Ecosse l'évènement l Flua important du règne de

la reine Anne ?

t Donnez la liste des rois de la dynastie de Hanovre.
Quelle fut la conduite de Georges 1er à l'égard de l'Irlande ?
Quels sont les deux hommes d'Etat qui se disputèrent le pouvoir
George II ?
Sous quel roi d'Angleterre le Canada fut-il cédé aux Anglais ?
Donnez un aperçu de la révolution américaine.

XII.
1. Pourquoi confia-t-on la régence au prince de Galles?
2. Quelles furent les conditions de la paix d'Amiens ?
3. Quelle fut la lutte que l'Angleterre eut à soutenir contre la France

sous le règne de Georges III?
4 En quelle année, sous quel roi d'Angleterre et contre qui fut gagnée

la bataille de Navarin ?
5. Sous quel ministère et en quelle année eut lieu l'émancipation des

catholiques ?
6. En quelle année et à quel âge la reine Victoria monta-t-elle sur le

trône ?
7. Quel a été le théâtre et le succès des principales guerres de l'An-

gleterre sous le règne de Victoria ?

PROGRAMME No 5.

HISTOIRE DE FRANCE.

I.

1. Quels furent les premiers habitants de la Gaule, et de quel pays
etaient-ils originaires?

2. Quelle était la religion des Gaulois?
3. Par qui les Gaules furent-elles conquises?
4. Quels furent les premiers apôtres des Gaules ?
5. Combien compte-t-on de nations différentes dans les Gaules, après

les grandes invasions ?
II.

1. Quel prince donna son nom à la lère dynastie?
2. Sous quel règne, en quelle année et contre qui fut gagnée la bataille

de Châlons-sur-Marne?
3. En quelle année Clovis monta-t-il sur le trône ?
4. Citez les évènements les plus remarquables du règne de Clovis.
5. Comment Clovis partagea-t-il ses états ?

III.

1. Quel fut le sort des enfants de Clodomir ?
2. Comment Clotaire 1er punit-il son fils aîné, Chramme?
3. Quelle fut l'origine de la lutte de Brunehaut et de Frédégonde ?
4. Qu'appelle-t-on maires du palais?
5. En quelle année eut lieu la bataille de Testry et quels furent les

résultats de cette bataille ?
IV.

1. Quel fut le premier roi de la dynastie carlovingienne ?
2. En quelle année Charlemagne commença-t-il à régner?
3. Contre quels peuples Charlemagne porta-t-il principalement les

armes ?
4. Par quel pape et en quelle année Charlemagne fut-il couronné

empereur d'Occident?
5. Qu'appelle-t-on Capitulaires?

V.

1. Sous quel règne vit-on, pour la première fois, les Normands
remonter la Loire et la Seine ?

2. Quels furent les défenseurs de Paris lors du siége de cette ville par
les Normands?

3. En quoi consistait le système féodal?
4. Où et en quelle année mourut Charles-le-Simple ?
5. Quel fut le dernier roi de la dynastie carlovingienne ?

VI.
1. Qu'appelle-t-on Trève de Dieu?
2. Racontez la première croisade.
3. Quelles furent les conséquences de la répudiation d'Eléonore par

Louis VII ? -
4. Qu'étaient-ce que les Albigeois?
6. Quels furent les résultats de la bataille de Bouvines (1213) ?

VII.

1. Comment la France fut-elle administrée sous la minorité de St.
Louis ?

2. Contre quel roi d'Angleterre St. Louis fit-il la guerre ?
3. Racontez les croisades que fit St. Louis.
4. Sous quel règne eut lieu le massacre connu sous le nom de V4pres

Siciliennes?

1.
2.
3.

sous
4.
5.
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t. en re qic n~ i 'rc 2i que q ipp îri Hs con- 15 Quels sont les les plus célltbrs de a Grèce?
ni r la fondation de Ile.

. n:l v'eri ti de quelle loi Ph pe YI ou -a+-H uilr 1.! te t22tû à Ii A. C.
U Qui fut atrinteur bb llede IEhe de Cry et d e

da !ltes dIf, Cel liI'ar qui lut fît lté l'em pire ies Per3s '
irut Jeanr-ut Qitel e éit l'étendue de l'empîîirie Peres ?

Pari itui t .ti-e.la ! ed'A our 2initie : Quelles étnient ltes villes principales id l empire des PermeS ?Paur qi fnt utIjltî lt al ?'A
t,. te qé etai r4! une it frai .d1\ü Comb ie temps dira Pe'mpire l iri s

1. Quel fut le sort de l'lgyp>t Forts Pempire dès I'ersE ?
X' Iteu itez l'expédition d Darius Contre le Grecs,

2 o n. I'aei uutey 'icx<éditon de Xerxès contre lie G rvc e
Qil*tlit!ti.l,,di nnr zl! oit., i nsnt c. les Grek hommes qui igr rent lp

el vi t l roi i i elléritî e iîtlrtit hle pi pM tlii. Qiirre d plgr'ilît
n lîu le n ,t imiunt mi r5r Qm:lle fut la enuie de la utrr du Ploponèse?

rl VtrN 4. Quels cont la principux évènemiti t <tite r e et
nhr, u r i rdntit he *it i.ii tiv niîrhiiîmit qui î'Y distinguérent?

7. 'ar quoi e-t caractérisé le rè;gic (je cli ite roi de Rloîte?
X.à Qutait et emnmenîiîî'iît la répiiure fut-elle étab ie l Rome?

rt e 
nd

Quel 17,0 le r n iiiier iti d trt îho li p il a r
:l. lev forent led caiuÏv de.r, % n

4. Ile nntuttiée f't 4t>iié t<r é il 0(mc ; et % -e 40 . 200 A. C.
u xtve àe twt nr-- laFre

i5.Q:-et q tu 'ltu r t < t Raconte. la ret raite le3 dix tiille Grec
ie formée ' 1Apre i la guerre du PüélopCne< quela furent les itiirt 'ies ri(-

D' l)î,îttt"rnun ptt~Io di t lll-rrc de lit 'uiqu trecui
A uait fut coné te rnementi durnrt de Quel isi celui qui assujétit lit Orèce polis sa puissancet?

uI %' N : ti c Qutl cit loriteur qui téjoua peinnt iigiemps h projets de
Qu-Ies fitiei t ét r qui itne'hit <r el it Ph '' T

I'lr qui la monarchi t cédoiene fit-ele foiile et comb. de
dti'î t-elle?

Qt l 1i iu' e p i in 'nln a un Quelle tut l'étendue de. cet empire ?

Queiil tfut l nie;iiu dle Qu Ilesont les vriiciptes itoires qite m A A an<e ?
2. Q iell e part Fir à 1ce11 pirit-eller i t ependmi le l E ? Quet; sont les trinuites qu'on lui repcche ?
'l n Pîi Otll ttée l Et.mtE-(, îéérîuitt fîtte t-il i conîvoqués . A quel âge inourut-il ?
i. Quel, furent is h r eipiu 'te idle 41 mbic ititnte ?. Q<est.ce Iii*oii entend par les quere les de capitaines d'AIe-

v.Dies * iluelil.iéiii;'p et coimeniî't tauurrut Ladis XVI. ' ttndre?'
Q''iet-ce 'Ipe le rgue îe li erreur ?ii. Quel sont les' prmipaux rovauties qui remplacerent la tmonar-

En E ll'. anniée et oùà taututit Napoléon t trte? e'lde miascéonliienine
.Rcontezia pre de Roue par les GaIilos.

Xi, t ilien le temhlpi dura la guerre Satinite, et quels en furetnt ls
* A quel traité comili it lit premunire can p gn dl' pr nix ttveinemtist

2. Quelle bataille iménoriilt ii lu 2 c d . Combien do temps dura li prem ere terre punique et utlten

3. Quel plpe vint courouier N ,olitrent les principaux évònenients ?
i. Quelle étitit éendie le l'emiîJ'ire fonidé tî:t Ntapoti on ? y

5l. Où et à quelle évoque mourut Naiouuî ?
i. Quels fîtrent hI ieuxti leriiers roil île lb rasnel' ci t ée lies Itoiur- De 200 A. C. J.

C ein i t Lo s P liiippe moulîa-i il i ur tr'ne et co ent i t . Qutelles victoires Annibal remporta-t-il sur 1ea Rouim ns ntt com .

fut-il citîcé ? înî'ltcen'ut te la secoide guerre Irique?
e C llîtniteia llli ré 1ittldt' 1tti' fîtitiçîthit C -IL. Qieli furent les e ticce- (lu$ u tîîsatit tprès l1 bataille de Cannes

9. Q1tel <t été t'' stit'i3 tes1 guterri pi rlîcar a'ilt F*P rti iq etît C iinent t ci termutina la seconîde guerre lii u ? 0 i t : 't

Lot is Napo léonli ?\. Vers uelle époque les Uomtn purent a se considérer comu:e
utii rîtmtent tiutiitres le litalie ?

G> it A M Il . M -1 IN 6. -Conment les Ilomits parviirent-ils ô se rendre maitres du

TtO R {È A Quelles furent les causes le lia trosit;ime guerre putique et con,
tment ee termia-t-ell'

- .i Dîîonctt i aperçu le l'histoire romaine depuis la troisième guerre

puntique juqu la preiiièiire guerre civile.
T mpe'i riain e bu î6. Quels bout les prhiitlcipaux événements de la preière et et la

1Que Faiton de, li tire yp' !: a - l tion o cet seco de urre Civile, et quelles ('n frirent les sutites?

empire jisii'uia conpiteis de SotSei 2 ? . DOnnez quelques ditails sur lit vio de Csar.

.Par qui fut fondb Iplire A ri ?2 oe ont les év nement qui amn reit la chumte de l rép ubliqu

3. Quelle rit n'iteîîte et lndirée i'eiîpire A3 sri ? r cu.fliri(lit fut foutilé la monarehie romaine ?.Quiell.e étaient les villes prieipiles de lliîtire Assyru en ?
5. Co:nmuent fit détruit l'empire Asri 'en ? î I VI

C.. Qielle:loilt les inaiîiurcliiec qui célevèrent sur les r uines de 'ei- De J. 4 i .l0i Ivres J. C.îiie A'isyrien
Î. Que sait-Oit <Icisto e de1 lu Grocju' à guerre (e 'rote? 1. Quand out lieu lit nissance ile N. S. Jésis-Crist

55. Qu'est-ce qui caractérise le règne îles empereurs pendiat le pro
itier et le deuxième siòcle ?

np is/rtqti5. Combcuie e rseutionîs désolèrent l'église ?
57. Cornmt la pluplirt des empereurs montnèreut-îil sur le trône ?

58. Quel est le grand évènement le Plhistoire des empereurs au quit
St. Dîn un a erçu de Thltoire l î ypte depi Sésui rs i tritme siècle ?

chnimi. r9. Combien de temps dura Ileiipire romnai
. Quest-ce i ren i le règne dl' Néehito rens ? r0. Quels sout les dieux empires <li! remplacèrent l'em pire romin

10. Soui (l furent réuntis les deüempires îles Btabyloeiina nt îles Ci. Quianld et comment fat iétruit Peinlre d'Occident ?
Nimiivites ? 62. Où s'étendait l'empire d'Orient et combien de temsipa duttra-t-il

1 Raconte l'histoire de Natimbigitr I.
i. Communt périt Iatthstir ?

13. Quelles étiient les quatre grandes réluuîlbliqncs ue la Grèce et par De .000 ô f50 après J.-C.
tii! furent-elles foindées?

1. Quelle était lit frorle titi goutveement trle hacii îles réprtîsî- . Qu'est-co qu'on entend par l'inTasion des Itarliares et i qasîte
qites grecques ?épouc contence-t-elle ?
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d4. Quels étalent les prin u upa r es barbes s ? leur ürigi ?c lia rs lit. Qu sll 1550nt les rincipaux é euten dle la r Itin f se?
traits physiques et leurs moeurs 05.omment i re rut- rétabli en Franî ce

(35, Dounez un f.perçu de 1uivasion des Goths, des )isigothîs et des lt. )ouner un aper du régue de Xîpoleoni I.
Ostrogoths.

SDonnez un aperçu de l'invasion des lmaus.

GCA D),nnez un aperçu det Vinvasion dles Sarsn TT t T .
G9. Quels -ont les barbares qui envahirent la Gaule et qui fondèrent

la monarchie française ?
:0. Quel est le fondateur de la dynastie Jes Méroringhenxs? iiiui ui Q u

dennia !Fon nomil ? et quel tn est le héros ? srt Id des . el e e ?
t. Quels sont les évènemrenits les plus remarquables du règne d Qu'st-ce qe lIe î i

c lovt', .1o Quelle est la premitiere condition de L.u nerre?
Viti.0tn'n le sty Ir -- de

De '00L .100 alpos J-C

u i eneze-vous par 1'!leptorchile et comîbien dle tenira' hua.t-e e?
Quel est le fotd'itteu r de la dynaîstie Carloymngie nue ? quel e n t r t q 'a peu e

l I héros et combien de temps dura- t-elle h 2 qu' ue rté l I lI e rtoù la pi.a,.' br

3'elple< Charlemagne lorti-t-il la guerre? solécinIle
Quelle était Tétendne di second empite d'Occ dent a qu i lt propréte lu -à syle a it-, ' ropri: pr

làtatS a-t-il donné naissance? er, des syvront Its"

. Quel a été l'état des lettres et des scientes du 5me nu l5me CCe ? " 1ce lae lar c u style? .t n l î oi Cott t l "

priuie ?

De 00O0 à 130 apr -CI
n. E quoi conli le ii tu reI du stv le? Q.t- q 'n etat ?

4. Donnez un aperçu de 'invasion tics Damîois et des Normand s. 2. l)sas Dans qu cai y a-t-il a teetitoilattn lI tu, ioa s 3 eiSi-
7S. Donnez un aperçu de l'histoire d'Angleterre depuis la fin de ep- J quli consiste la noblesse du tyIe ?

tarchie ju.qpi'à la bataille de Hastings. t Coinment reléve+--cn un term' 4-imang de îîe ' si ?
9 Donnez un aperçu de l'histoire de a Germnan u u rn Q'-qi I trotie ?

d'Othion-le Grand inelusi remuent.-
So. Qu'est-ce qu'on entend par les querelle des invesit ures et ql

nu furent les principaux évenements ? .Quap e -t-on qualités particuié res du style ?
SI. Quels sont, au 11mt icl" les états qui commencent lIparaitre nu 2 Combien peut-on disting<erle sortes d tvIe?

nord de PEurope? t. Qu'est-ce qu'écrire implement ? qus Sujets ont n tcu-
82. En quoi consistait le sys tne féodal et combien dc temps a-t- lióremetnt le style simple ?

duré? 4 Quellessott les qualités propre an tyle sinple83. Quels sont les plus grands Irince de la ligne des Cnpétiens
directs ?

Qu'est-ce qtue les croisades ? Indiquer-en la cause et les conué- < in quoi consite lan aiveté ? En conien îleoins lI b t .
quences peut-il s prendre dans les ouvrages?

85, Combien y eut-il de croisades ? donnez un aperçu de chacune. 2. Dans quel écrivain trouve-t-on irtout lintitatiln du naïf

De 1300 i 1000 iprès-C.

86. Quelles furent çous les Valos les guerres entre la France et l'An-
gleterre? causes, principaux événements et conséquenices.

8-. Quelles sont les inventions et les découvertes principales qui
illustrèrent le Xlve et le XVe siècle ?

88. Ionnez ut aperçu de l'histoire du royaume d'Espagne depuis sa
fondâtion jusqu'au milieu du quinzieme siècle.

î0. Quel était l'état de l'Italie et de l'Alleiagne à la suite des qu-
relies les investitures?

00. Donnez un aperçu îles troubles religieux qui agitèrent l'Europe,
depuis la réforme de Luther jusqu'à la réforme de Ilenri VIII inaclusi-
vemeint.

01. Quels sont les prineipaux événements de la lutte de' François er
avec Chtarles-Quint ?

02. Quels furent les principaux incidents des guerres de religion en
France ? qui les termina?

93. Quelles sont les familles qiui ont occupé le trône le l'Angleterre
jusqp'à Jacques Ier ?

04 Quelles lultes l' autorité royale euit-elle à soutenir ci Angleterre
contre l'esprit tde réforme ?

05. Qu'est-e que la guerre de trente ans? quels en sont les principaux
incidents?

Q'est-ce que l'iigéiité idals le style?
i. Quest-ce qule le style telupéré, et ue aI sujîts conviet -il pnrti-

cul eretuunt 
Quelles sont les qualitét proprei anu tyle tempéré ?

VI1.
Quest-ce que le style sublime? A quel genres de 'ont p n n

counuint-il?
Quelles sont le qiî ités qui conviennent au St le sub,1 

mne

Comtbien lstingue- t-ii de sortes de s tulb'I mes ?
.Qu'est-ce qaue le suîblii. d iug

Quelle différence y a-t-il entre le tyle subli ie et le suLliii e lirs-
p3reinent dit? Donnez. un exemple.

4. Dans quels c.'s le sublime dt se nt -t-il lieu?

1 Ei quoi criotsilte le néologismt?
2. Qu'apielle.t-oi épi/hle, et quel doit être l'e'i1''t de toute épîitlhète
3. Combien les mots peuvent-ils avoir de eus dans le discours?
4. Qu'est-ce que les figîîres ?
l. Combien distingue-t-onl do sortes générales de liguire?
il. Qu'titenid-on par tropes?
7. Quelles sont les figures le mots dites *i rs n'e n ca/r ?
8. En quoi con stet les Cigures 1<în 's

De 1800 à 1800 après J- C.
00. Quelle était, en 1861, la situation de t'Iurope et les limites des il Q J'est-ce (Ilue lit composition ? Combin de cl1Q es nnt n ssriilférents états? (Décadence le l'Espagne de l'Italie de l'Einmlire.

Divisions Ie l'ý Angleterre, puissance île la IIo .nde) u adotir danétnlirt-5 .Quest-tec qule lat tdescrip1 tionî ? Comizbien il ît diti ngîîe.t-eii de sor tesl7. Quelle lait lais ndeî r de l I ee 1 n rcîst la iirrtion ? 1omble t leua tés sun t ess98. Quelles sont les guerres <tue Losuis e uit àl souitenir contre ''ititlles ît lit niarrntein ?
rope depuis 16?2 jusqu'en 17137 00 nuen la narration com ienelle de cho'se ?

09. Que s'est-il passé île remarquable en Su de, depuis lit séîparatioi ý. Co ebien lstingue-tuion despces dle nratios ?
définitive de la Norvége juîsqu'à la mort de Charles XII?

100. Quels sont les souverains les plts remarquables de la itRssie
i1. Quelle était la grandeur maritite et cnlonitlede 1 A ngleterro

u XVIlle siècle? 1. Qu'est-ce que le genre épistolaire ?
102. Quelles furent les coInqutes et les pertes do l'Angletcre en 2. Qu'entend-on par lettre? Quels doivent ètre e drctr' l

.nériquo? lettre ?
103. Qu'est-ce qui prépara la révolution françaIse ? 3. Fant-il écrire tino lettre eommane oit parl ?
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SQuel diit ètri slui éitc le 12.lli de la tphère, de s riti ravu d soi dinre des grir n s
u hii cronh Ctro -tu-nus ci s 5 ldeh ide stoj- et les pe1-tits cercles dans line splir

r,' ? 41:. Définition d'une zone, d'une calotte, d'un fuseau s hér ue d
segm1ieIt, duli coin et 1 

du recteur.
' ] \ ]î ) J ": 44. ExpressionI île la surface d'un cule, d în prisme droi t, d 'n prisue

àbliqu', iunn cylindre droit et I'cîit ciyliniire oblique,
'. x ndressin ce la surface laitéiale d'une pyramide régulire et

T . te uière et l'an cône droit oi obique.
4i0. Expression ditc la surfaces liatérale d'une pyramide régilière tron-

i.ée ( un'ii trottc de cône droit tronqué,
47. resio d la surface diuer spière, cl'dnc calotte sphérique.

i. i c gc trci * rssion de la surface lii f*'iiutui.

S d li . EIxreiitI du dlsn lcuarallitipiideilc rectangle, d'un parallé-
s. uito e a e refiIree', lu u iiulecngnea', clu cule cil et dpritIl it t droit ic liirue.

re i volume Au :ylndre droit ot o'que el d'une en

Raodanrcordé ecbe sé ýlmlte et tunlgeo' ,te Ioq, istl ic n gênIr e.droit, i e ti .t! la ltî e pr oa ilit due cuniiie pyramide ciiuccnque conaissat
augte, d cite et deux cilltés h le d'un tro nc de cette yramieîlié

esaden rmpésnteu dunanpruidu volume dun tronte do pyram1 ide si b)ase paralléIes
pp, au so lime vulut dcii trone le dpriïiCm' trintîgulaite.

aC. En sidtSeoId lu vlume l tu cditn Iroit ou oblique, et clu voi anec i.iii'ir ila eLt siis' d1" kIuti sigis ci li t.1ic ; il,'c i 1, ls .i.i' 'ii iiic îe oi'c cce îl5l Is
sidie di tin icitd 'lurite, d- iul auemlctts tron de conle aihutes parallle

Uc- q'î nppetlce a! p centre, uangle 1 i, ncringle. dii se t piressî ondii volume d'une ière et d'iune en- ope spiériue.
e.ap ellargl d' i. in iii tres 'le aug h n r t îr e d oit rti'

e t de I atiglii du g R C ) l N 09
.Li2ine pc"rplc':'iclait" obcliuîc, ve'rticilce ouritlznte'.

S1,iîrt d'èlever un lrpendicilirce
Lnigtii's prielv't, ;t manire' die melni r det pir

' e ir diiner di''te enuI ii nombre qe aquic
pa r t I I.

cm vx 2. Pourque i re ll.tce-t-uoi ILS nomibres et es quantités par des
Il. lttres?

5. Quid. sont les signes algèbriqluc's et coninent énonceni?
14.Tn o, td n r an u d ren So l te i 4 Qu'st'ce qu'iln coeilicient ? siu exposant ?

teur et baselruî trinle Faites voir la différence ou la similitude qu'il y a entre les quanti-
15. P'rcuv'er iw: la -sîiînme de tris aaig1c' d'un triangle est égale à tés il, .it, a2. .,fî, en donnant à ca tue valeur quelconque.

deu glc s dlrci. 4. Qu'eit-ce tju'une quantité rationnelle? quantité irrationnelle?
1';. Prouver que dans Un tria.igii'< les aig'cs égaaux eoIit tvcjours a- 7 Qu'est-ce qu'une quantité positive? qiluantité négative
pos- . d ci t s égaux. Q t'est -ce iuti'in tunioine iiitnme ? titi ptol.eiou e ?

t17. Diéiittio: des qutadlrilataresd iéremii 5 rtî s de qutaîrilhitèn te
hauteur et diagcîtudled'un quadcclrilac-re' l

l1. PIolygonie poygn rguéier plygnIIe régulier inserit et rir-
consUCri ce itre, rayon. aolhilie ie et angle di Ce tre d'lin 'olygon . Coti t se fait l'addition algébrique?

reglier. omtnt se fait in louistraction aigé briuîe ?
10. Valeur dis lôté d, I hexagoin scrit et démonstration, i . la multleation des mionomes ?
20. Lignes prupitionnelles ;moyenne pro orielle tro( e les liolynomen ?

portile, quatrièe 1ti lle 3. Quelle est lit régle les signes dans la pubiîilication ?
21. Démontrer qiele peatral!' le coupent proport ionnelleintlt kt 14. tConent se fait la division les litotnomes ?

té dun iigl l .. Quelle est la vIle'uî r de et", et de -'?
Triangles mba q.c. Comntent se fait la division des polynoites

Côtés hod.ogie sots homt c e . Quelle est la règle lei signes dans la divisio
18. Les fractions algébrc(ties présentent-elle îueues cas par-

fil. .Culiers?

I
2 rouver uin moyen rioliortinnel entr d'i ligns.

25. 'Truter itne tisiue propotrtionle a deu line. 19. Comnent olbtient-i une putisaice quelconquie d'aile quantité
27 Trouver tune qiatrinie propor tionnelle u troi i hg onome, tire oit fractionnaire ?

27. Diviser une droiten toyenne et extrême rai"," 20. Quelle est la régle es a ignes ?
28. Prouver quie i ralirourt le la circoiferencu mii tIr est cOnI- 21. mCoument obtient-on le carré d'un binane, d'un polynorie en

taut valeur de ce ippor g làéral
20. Ecre-ioîn d'uni parallélogrmme et 'u trml u nioyetn 22. Enitloyez la forinule II«* 2mb - P, pour élever au carré la nluisi-

<Vi n reca gl. tti.
:0. Démontrer que la perpeiculire ilsabisc dit amiiiitet i II n Commnîi' h t extrait-on la racine carrée dl'uiîn totine ?

triugie rectan Ic ur: l'lio ili itus, ist mte roirtiele ere -2 Comient extriti-oin lic racine carrée d'un polytinoie
e, segleti e lypotènue qu'elle form. s Comment obtient-on le cnbe d'unbitimite ? d'un yn etc

1t. le carré de . l'lypothuIllse d'un triangle reictangle est égal à la etI ict l l
somie dites carrés ilegsdiii aires cités.

32. eIpreslion île lia s dufe dn rectangle ; îl'nîî carré il ei prllé-
lograiiiii ; d'untcan

:3., Vaileuîr dIe 'Ri suîî 4aec cial triaitgle, dliion t rapèze~t, il' iii porlygone 2icqii'etc'sinî etntendl pac é gilitir, idetiité, é quat ion ?
i 7 Qu'est-ce rquir l'irncouryey lit racine, le degré d'rre équation ?

. CI. qu'on in par ste r, sg inent et couronne dan 11, ncercle. 28, lrouîvezqu'oni peut sans changer la valeur dies inconnues, aiugtnen-
. Expressin d la sic d'un'cii cercle; di i couronte. ter oui diminuer 'etie même quantité les deux membres ' une équation ?

d. Expres i e uit l lic icit (Vu n sete r .t u n se entit. 20. Quelle est la règle île la transposi t n des termes ?

7. happort des surfaces semlalestil n fonction le leurs côtés 310. Prouvez qu'n pet itns elainger la valeur îles iiiconnesii, tuilti-
h1 uslo, avec plier ou diviser, par ue même quantité, les ceux membres d'une éqita

tion, pourvu que cette quatiilé soit Indépendante îles iconnues
3M. Quelle est lic régIe pour faire disparaitre les dénominateurs ?
32; Quelle est la règle lour résoitite une équation duit premier legrit

38. Solides èess arée d'iu plyèdres ; polyèdre régulier et à aine seile inconnue?
irrégulier ; ang le soliie; noins les iolydilres réguliers. 33 n n quoi contsiste la iéthode pour résoudro cieux éqialions d1

39. lrismce droil, olilique lhiteIur td'utn prisme, piall6ip pòde ; remier degré 'à dfeux inconnues ?l

pyramide réguliére on i régii ére, tronc île pyramide. 3. Quile diéretce y a-t-il entre les méthodes i élém iniation pa
tIo. Définition Ilt cyliiiire drait et ili cyliinre oblique, île laxi el l comparaisons par sibstituitioi, Itar réduction ?

eYlindre. 35. Quelle est la régle Ià siivre pour résoudre uit nombre quelcomicdec
41 Déiinitio i còne droit et oblique, îlo so axe du cône trontqué dl'éqiuatioîtn clui lîcrîmier degré entre itt mtie nombre d'inconnues
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P R 00 1'î-\ M13E N* i 0.
111n r 1 'I r .\ INTE 31. Qtel est le pretier missionn

52 Itacon lea isperliln des Il

[Ce pro raiune tst le tuinue q ue celui lie la chtle F. ] ,ue tirent les Irotiwis aprest tomblien de temps dura la p
. l aeante. là belle défeîue de

P L) G 1 A 313 1 E N i - les lruvis.
Q Quel é tait en 12 l'état (I

111sTî'11t1t læE C.\N.\tA'. E3 U;onne un upe'rça de c' ep
Acadie depuis lu-i jusqu'en 1:l:.

1. Dans combien de fanilles peut-on ranger We3 nation; snaivnges qui
hlalbitaiint le Ca.' enada. quanid les Fran;çais y ay rirrivèrent?

2 Q.telle partie du lavs habitait 1in famile des A oqinQ rit le e

4 En c'otabien de natni,e ce diviea t la f.muille dei Algotîuiin e (;, Quel F3teiit ;ti
quel endroit habitnit chacune de ces nantions re 

4. Où deneur.'ient les Iroquoi-1 et en combien de cantos ei- divi- CŽ. Quand et 1-ar qui turent

a aient-ils ?
5. Où denieuraient les llurons ? .3. Qland ftt tI l
G. Quelles étaient les qualité; morales des saivages ?
7. Quels étaient lv; traits plyiques des sauvJages? f4, Quellt fut îP.ibord Vorganisa
S. Quelles étaient les principales occupatiot des îauges ?
2. Comment les sauvages faisaient-ils la gurequi M. e MéV ft
10. Quelles cérémonies accomplagnaient la corcls;iin de la plai X
11. Quelle état la forme di goiuernemet de s 3nu;inr ?
12. Quelle éait la religion des sauvages ? -1. slnt !ce lirez foncti
13. Quelles étaient le; cérémonies funlèbres dI luro; ?d

14. Quelle connaissance les auvages avaient-il; dei lettreS e tQ t a
'écriture ? Qul était l'otîlri- dé la Col-

7 . Quel; furînt
15t. Jsqu'où Cartier érné:ra-t-il dans son premier vya ?

16. Conîmment Cartier, dan; son second voya'e, fuît-il reçu i Sta- 2 QuIet t.it au su i t at
daconié? lr~;Ietiuuînîrîitt;v

17. Racontez le vovge die Cartier . IHcheluga, étaient k; nlatulun il
18. Quel necident Cartier éprouva-t-il pendant son hiernemnt ?fraî
10. En iuelle année Onrtier retournîa-t-il en Francei 71t Rcontez lit du

20. Quelle faute peut-on reprocher à Cartier à son dé.art? Par qui et quand fut foIé C
21. Quand curent lieu les premiers qesais de colonisation, à qui 7l; Par qui M. d o lf

furent-ils confiés et quel en fut le succès ?
22. Quelle fût (11 de de'utreprî;.e de M. de la Roche
23. De 157S là fit-on en France de tuonuell tettiv p:ur co-

Ioniser le Caunda ?l lonner. un aeçu do li léu
îîî. 7H.Par qui M1. tic Frontenace fut.

If. Donne. un ajutj de lldni
24. Pacontez la fondation de Port-Royal. bi. Pourquoi M (e la lirre fut.
25. Quand Champlain jeta-t-il ls fondementes de Québec? SI Ilcont, di de l.
2.* Quel parti Cham plain cmbraesa-t-il dans les guerre; de sauvrages ' 2. Comment le Rat i
27. Quel sont le; lieux que Chanpllain découvrit ian preéreçai et le roqli

expédition contre les Iroquois? 1 l it te in.a;acre de la
28. Quel fat le snucàs le la prenire txpéd itio)n contre les I rnuq oi- t Pariq ni M. de DennbriRe fui
29. Quel fut le succè.; de la «econde exCédition contre les -ruoi Q tait l projet d M.
30. Jusqu'où Champlain liénétra-t-il en 101U dei lruquuiÎ 'lt ce projetr
31. Qu'étaient-ce que lei Vice-I'ois dii Canada ? nommuez, les princi-_ Q ul te; fuîreti ouu'en I

paux. Fram n0li lue Paie dii juil ern I
32. Quand arrivérent les premtiers eniinnaires e!; anada? HT. Raconte l'expéntinon ari ?
33. Quelle est la preliere mission sauage établie par les P.P. Ré-

collet; Il lQetft lei exploit vqued
3... Qî-ls lieux parcourit Clnmil.iii en mrch.ant Quor lf n trtildé b e

fois contre tl1 riroi5?c:ît;uil
33. Qnel fat Ilu- sutcus de la tr<îiieiite eaîé(liiotl cotîlce les Iroquîois ? 8 Quel fut le adol truoi

3<3 J;qua >73, quls îacngrè. lat Colonie (le Qitêlet livait-elle fJii? te.ln coutre Ila % v-l A ugleti
3. En quoi lei vites île Cham plain QI ieamntelreel; î ClieQ u

iociété; de mnarchianrs ? .i ?c lcs
33. Quand fît formée la Compagaie i cQtiatnd t

l p)rivil6ge3 et sel rluligbtionsuri
.Quel fut lo ré-sutltat de lit guerre q i é clit itre lt Frlit 4 Qllî t b le l'rganl

l.Angleterre ni- ri in a de 'im
41). Raconte, lit reddition d(li Atgiii l 7.. Quelle fut la ei de i;

< , uoloii i

41. Combien de temps les anglais garrnt-ils Ie (Janidn?
42. Que se passal-t-il de renarquabîlîle, depuis I132 jusqu'i la mlort <ld

Champlain?
43. Quelles étnient: le inlités îe C lain t
44. Donnez unii aperçu dlesmissions fonlées par les Jac ites, chez le-Ihiron; jusqu'au commencement île lit guerre avec les Iroqiiois.
45. Que se piîsa-t-il de plus important depuis la mnîort de Champlain

jus;qiî'à la founldtion de lontréal ?
11;. Racontez la fondation de Monltré-il.
47. Quielle était la population dui Caiadt vers 1417.

. Quelle liberté de commerce fut accordée aux laubitaîits du pays
en 1G45?

40s. Quelles étaient lt comnposiion et les attribtions dt conseil de
Quéêbec?

50. -Les Français jnisîu'en 1 i3 furent-ils f l'abri de; attînqtes des
fIroriois ?

e >. Quee ut (J bluccesJ e fl sec
pour conquérir le Canniidlat ?

P . Q tel futt le s ucces dle; ini; r
7. Qui-I fit l: succls de l'exp

I roquuis.
,l'S. Fatites-notus cniianitre le, ex

laie ild'Il ildon.
tt. Qun mril ut M.e Froiten
100. Quelles cérimoiîs acco;

trai it de paix signét avec leu h;oqi

101. Donnez uin aperçu rapid d
qu'à la mort dbervîlle,

102. Quels forent les coiinence
103. Quel étaIt le trosiéne pla

Ciiîanada et quel cr fut le succés (g

aire qui ait soutfert chie hi frequi. ?
arli par le; Le<uois.
avîir viineni le; I ir:s u !

ai le 3ivec les lr.pie
ollbud et il içec cmpagins conie

a colonqi'e
l &e.t p.é d~ plu; hlmîdrtant en

iu et Tmudlaîti;n-t-il 
Y é'que et de 3. I \ um

ec bft-il e fIl i gi.

îndéei l pri ns li e Cm, mnt

-oim ras e t qu1d:l3 en étniett * e t-

tio n mnui ¡ae
uittion il 3L dle MeFy,

îîll.îu
Vil.
aui re.s qui arrive ru t ntue mst tieip3

lit en Canl :

lin ii i ii dec hf quioi ?
île Traie cntre-lila quoi.

. T.lin otr fai prre er la

nord, I- p:its tirin e i ieit
yaugeulî tutti ei jîîsi'enl l-' 2

nconnue ai Chunini ii tu es iision-
aient l Cécou ver t u <ot< de Pioq et ?
Iielipi.
tauracutîi, îî jourd'hul Kingst; c?

il cimhiucé ?
Vil.

Sadmniistcatn île M. de Frontenac.
il remplac-, en 6lSu2 ?

nistraltion le M. de la liarre.
il destitué et par qui fut-il remplacé ?
de Denoniville contre lei Iroquois.

faire miatiquer la .niîx entr le; Fran-

tIl remplicé ?
e Callière pour aîrrêt'r le; incursions
1?

le; dlliculté, entre les Anlglitis et les

hrvalier île Troye à la 1aie d'niilJon

llle'i lat li d' lhidron.

lx.

expédithm ilirigîa par M. île Fron-
erre pour venger Ile it;a aere de la

co;loitis laiu; déivntte.par nos

opéruata miilitîja-lon Phtippî;
par 'hippî
Piipps diins aii rnetraite
ce cte guerre Puir le Canaia et pour

onde ten tttive fiaite par t'Angleterce

sionis de. lrCîiiiuis de l(9 i î1G3 ?
ilition de 1. de Frontenac, eotre le;

pats d -rvile à T 'erreneuve et I li

au? îoniez un lperçi île on eariietiere.
mpîagîet lit coicliiion du graind

uois ei 1?01?

X.
e l'étitbli;setiment de la luiiane ju-

tuents dit Détroit ?
n ilattaque dît lAnglterre cttro le
uerre do lit suîccesioin 'iEpagne.)
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Vl, I rilt le eatriîO" e al d l'n terre contre l X
natidi. 71MI), et réussit-il mieux gîuîî le plrécélenit '1

liV. Qu tit lt lran a pour re mcer lie códé iAngerre 161 Que s assa-t-il de plus ren rquable depuis 1t14 jusqu'en l ?
par le irité d'rircht 102. Quelle luestion it sulgir de nouvelles dWllicultés entre la Cham-

I ùl', DonneitIl,'. un a¡erçi de l'administration de M. de Va:dreuil. lire et le gouverneur, et combien de temps durèrent ces diflicultés?
iÛ7 Quani d mourut I. de- Vaudreuil et par lui fut-il remplacé ?! 10i,3. Quand le siege épistcopal de Québec fut-il érigé t recllhvê li

I Q.lles étaientPi préteniitio de P.\ng sterre sur la vallée lu et quel fut le ler Archev que ?
St irnt et Aur ' i p? 164, Quand fut préenté le preni projet d'union des deux canadas ?

11):e. p î-t-il de p: imporinnaît e'ntre' 1 e25 i c. Que se passFa-t-il de plus remarquable de 1827 il 1135?
. con ''ete d.a S. iot ît.clî t Que h fut la cnuse des troubles de 1837 et ceù écla1èrent-ils?

il. Que se passa-t-il à Clhanli', à St. Denli à St. Charles et à St.
.ustachle ?

t 1 1 Ç.ntuL. t eauoî'l% lt g e;:rre de t t l
t que ft 1- puiverieneent lour léeiidri le (anaila.
I: Qu int e îaîe et li sue le lI prt de li'Louisoirg

1 1. ulirent l's malle'urs deT lpitiond duc îlAvil!
I:5. Qi'! lit I. de lia JoupiuerO p' r se préparer a laî getrre

I co, n l tleî'iiin la nort de Juinotli;lle 't la défaite de \Waushingtou pir
'il ers.
I 7, Q îue était le ci ui Ie pltan d'. ituue d Angle deue conte le

Canaida (1757) ?
Quil 'tai'ît fuces reaeiv e 'Aietrre et îtdta Frarei'v

l 1!oi. nli tee la liet'rsioln ds Aca tetus.
I21R. lZacontez lt liautill' e a .loniinba

R2. lîotutez ta 'éfite di étiérail D5,'ul.t

122. Quel fut le résulta t la ceati'agle le 7 l'tî
1 23.i A quiel chilFre Viit hf' fotrcs îrinét de la lrance et d

l'A tgl 1terr e î
1 Quel fut le p lîtu r yexploit île Montean in Ca a

iaconte la prise dlut fort Williun Ilite.e
. l i'îcpt li itaille le Carillon.

Quille îtit', i"p.uii 17 12 lsi 1a i on i tét:îu.r- du I!» I

X11'

XiQuel fî lio lan dle C'i npagne des An;glais lunr 1 ? M
Queli étalenp le noibra des li hommeis arinés des Aiglais, lia popu-

iation totale et le nombre des loties en état de porter les artiies on
Canadia

13iî Quels titrent les premiers exploits de Wolfe devant Québec?
13 1 Par qui la bataill e de Montinorency 'i t-elle ga née ?

Xil'.

112. Racontez la pîrenîlére bataille des îlaiues bramt
it3. Quelles furent pour Québce les suites du la première bataille

les Plaines l'A bralianu ?
1:4. Quelle senîation la coiqutte lu ati da it-elle en Angletrre ?

où se retirèrent les forces française après lia catpitl1atiîon de
Qiséliute

1 I G. Raconltez li second bataille dees llaines iPAbraliin.
17 Quel fît le résultat il ce tte latnille?

i R ia contez le reddition de lontrél .
1:u'e s Quels fuspnt les peineilmaux artides de lit Caiituiution?

410. Quel apet préentait le Canadîa apré la pnee des1 ariieii ?
141 Qua dt le Caniada fut-il délinitivcteent assu ré à 'Angleterre ?
142. Quis changeients civils et politiques l'Anugleterre lit-elle subir

f::a nouivel,& conuêi'tel
i î:î. Donimîuutîî altrçîi (le la maniète dont le Cauin fat la'iliistré

U. Qîteli élaietnt les prnitîeipîaleA dispsiiotîs de Pacte de Qiélibec
. Quell l'ut la cause de la guerre entre les Colonies imii5aices et

l'Angleterre'?
A u4 Q fut la coiuîuite e Cand s et îles A gi pendant la

guerre de 177?
Il. Itacontiez' l'itiveion du Caianda par les Altié ricains.

1 *. Qiitd se réunit le pretmier Conseil Législitif et quelles sont
lesj' t l1 îl- liis quî'il paîssa 1

11i P'îar qui le gouverneur Carleiî fut-il remnplacé ?
150. Doiiea titi ilperçî 4de lnadministration île llllimand.

1 )otnez utn aperçu île li Constitution accordée t ait Cîîaîadaen

152, Qiaîitîl les Clianibres fîrent-elles convoquées PoUrla lère fois?
. 1En deloier îles dilliats législatife, se pesailu que Chose (le

riiariible de 174 91 i 18077 1
I5'1. Qtelles diflieultés lia Chaml ro ei t-elle e le Conseil et par

site avec le gouverneur Craig ?
1531 Doînnez titi aperçu de l'administration le Sir George Prévost.
1501 Quel fut le ri>sîiltat de-s premières opérations nilitaires île 111 ?

Ir7, Quel fut le résultat île la campagne île 181117
Ii$. Quelle partie uit pays fut i tlie le li campagne de i3 et

quel fut le succès ile cette caipagie?
150 Ilacotitez la diéfatieo des Atiéricatins à Chatuiguay.

160. Quelles f(trent les suites île le victoire d Châteatugiuay ?

1 'Xi. Que Y( é atsa-.t-il à a mérme époque dani le Ilaut -Canrada ?
tî.,. Quail Is deux Canala furent-ils réuils et pourquoI

1 Q1eleIs en ' principales dispositions de I ete d'un ion

l' 19tRl A M M 3 o 2
1 20

Quaiest-ce que lipagoe ?
Quels Eonit les fondemu:nts et les principei de cette ecience ?
3 Quelles sont les vertus particuIlières que doit posséder l'instituteur?

1. Qu'est-ce que l'éducation ?
5. Qu'est-ce que linstruction?
G. Quels rapports y a-t-il entro l'instruction et l'éducation
7. Pourquoi 'élductnon doit-elle etre à lia fois pîhysique int ectue

et morale?
. Qfuee-ce eitu- l'éducation phyelue

a quell' muiaure Pinstituteur doit-il uccuper de éducation

10. Quels sont les moyens de d6velopper l'intellgence des enfantîs?
11. Jusqu'à quel point Vinstituttur i-il développer la sensiblt

checz lez enfants ? 1
2 Comnent dot-on fortifier la volonté chez les enfants?

13? Quelles sont les bases de l'ducation morale?

Il. Quel doit être le but de lenseignemnîctt?
15. Faites voir lutilité gn il y a pour l'inst tuteur d'aoir un pln

ld études pour son école?
16. Quelles qulits doit posséder ce plan ?

Quelle préparation liinstituteur doit-il toujouis apporter a ses
àse4 ? 1 î
10. Quels sont es défauts que Vinstituteur doit surtcut bannir do son

1c. Quelles sont les bases de la Térita tle discipline?
20. Quels sont les devoirs de l'instituteur pendant la classe?

lobéiseance ?
lordre et le silence?

21. Commient l'instituteur peut-il obtenir le propret é

la politesse ?
22. Quels sont les moyens de rendre les élôves attentifs pendant la

classe?

'23. Communt doit 8e cotporter l'instituteur dans ime classe Coutpe-
sée d'élèves fortset d'élèives faibles ?

24. En quoi consiste la forme d'exposition ?
25. len qîuoi Consiste la torane d'invention 7
2i', Quels sont lei avantsges île cacutie de ces fornes?
27. Conuent doit-on coordonner les matières qu'on enseigne ?
21. Quels avantages y n-t-il à procéder du con u à linconnu, du siunp e

2l). Quelles eoît les qualités requises pIour ien exposer les mntièrc ?
:,0. Quelles sont les qualités requises pour bien questionner?

S. Conmnent doit-on exercer chez les enifants lr moniue dos closûs
et la nemtuoIre des tmots?

32. EIn quoi consiste le mode individuel ?
33. En quoi consiste le tnode simultané ?

34: En quoi consiste le mode nuttuel ?
35. Quels sontles avantages et les défauts de chIaIpi mode ?
il. Quels sont les ca'ratéres esseitiels d'use bonne méthode?

37. Quel est le moile qui convient le mieux il le lîlualirt des écoles ?
3ý. Quelle méthode peut-on suivre pour eppretidre aux enfants il con-

naitre les lettres ?
3t0. Quelle miéthlode faut-il suivre poir apprendre aux etifants à bleu

épeler ?
40. Quelle méthode ftut-il suivre dans Tenseignement de la calligra-

phie ?
411. Comment doitoin apprendre aux enfants les éléments de l'ortlho-

graphe ?
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4 i. An uelle méthode len etiuemet de la gaaitanre Vt celui de i SP I O<I lIA 3 . i N " I
rithié ii.e peuven5t-ps étre snamis

42. Qu'elle eýt I im portanec du calcu in teuta
41. Lta lnaeignement de la gegrapliic et de I hitore aut-il s'atS VES.

lacher i lexercice ade la néinoire ou de I iitelligceL' ?
-. Qu'est-c que ts leço l de choes et quel peut être le luet de eec 1. Qu'cet-e que la Tenue devi ires ?

leçons ? 2. Qu'euseigne 1t Tenue des L.ivres i
16. Comment linsai tuteur peut-il inenIquer ux enfants de; coniais .. EU comnb:en de 'ar lties s' ivise-t-elle

sances aur les thoses usuelles , 4. , ieu de livrvs som né,ceaaires , îr l Tnue ' a it a
purt e s4iipih

-, Quel doit ;tre le but dce ré coeinsliea et deo piunition '?
4-. Dans quelle ieut-ir dcil-ca se servir ds récompenta et do f.uI-ue

ions ? .O tc p2l kniu
e. Quentendz-vous îpar puniiîon po ?ite t t par punitin nirelle . oiiient ce fokt l'.« eniréa e în le lhaoi ,rd

51). En punissant faut-il coneliléVr Fintentien oit l'cion 7.tériure .im entrée< doiv'nt-i7elle-tre iwts ni long u ri e
da cupable, e'tî irquoi . At qu'I1, pl le eeriut l unu I., rom mt elt n omm s uCe

51. Faites voir il fauît ne laisecr aucune fautie iapimir. ' ' e 'iiantiee, le mii i n h' amui di «' uc h'
52. Quand et come' nt doit-on imper des puniaions ? quÏ mcÀit r;ies à cm
53. Qi'et-Ce quil faut récimpei aer ? ï Q.) 'e qt-c ue le d naitl 
5 1. Quelles ricumpenses tmit.il dnaer ? 1. L's entIre S N aut ta e " a i Carna ti"elan. :e lrai îl!:d
55. Qu et coani-nt faut-il doner dis réce:upe i 11. Forqai et-il im' de -mp e b fa r ttré' lu 1imlt ' au

VI. Jo.rlal ?
12 LEt-il nécessair. de idr l'additieu dei' th e pga .i- 1h :ll

b Quel s nt l objets dont une mnaiUon d'école dt-être plîrvue i t du Jourin-i?
5?. Quels sot les devirs de 1 intitiueur dans se rap pon ave les . Quand un cmit a étépoiurtc u ienuillard a' hJnal, qi t.n

commiaires? 2A-t-tri pur rctrw1n er la Ige du Drtridail liii rC enompte a ls th e
5. Quels sont les devoirs de 'inshituteur dans ses rapports avec le et ausi la jage di Journal il a été vrué ?

curé ?
59. Quels sont les devoirs de linstituteur dans ses rapports avec les ' il

parents des élèves 7
Go. Quela sont lt! devoirs de insltituteur dans ses rapports avec le 11 Qu'eete que le U anI Lhr-

public ? 15. Eu quoi le.; entrècc du Grand Litre diferent-elles de eies da
Jurnal et du l;rouiltari ?

il R G 1 A E N ? 1 3 . V. L entrés se front-VUtS a tin li; re. tous les ru, icuts ta,
semanes, ou simile nt une fois lu n mîi ?

i 17, De quel ité du Cirad 1Lvre entre+Ctn les amnrmes i us et clle
qui sont reçues ?

18. Les comptes unc fois portés drns le Graind .ivre, put-on retrou-
er la page du Journal d'Où in les n tihs ?

. Coimient s'y prenel-un pour donner un c tue en détail ?
1. Qu'est-ce que l'agriculture?
2. Quels aiantages présente l'agrieniturel
3. Qie faut-il connaitre pour être bon îgriculteur ?,
1. Pourquoi faut-il distiguer les differetites espce, de terres qui

omosent un 2ot 25. indilu les avanntages de chaqujie e'spèce dle terri, et ls lantes
qui viennent le mieux duan chaque terre'.

6. Quels sont les principaux procédés pour anméliorer le sol 7
7. Quelles sont les différentes uatières ri<i peuvent servir %t'engrnis ?
8. Pourquoi faut-il ditiiguîcr les finiers ebauds d'avec les fuaiers

froids ?
.Quels snt les soins à donner aut fîîîUmier pour qu'il soit bon 7

lI. Quelle est Ilutilité du plâtre ?
l. Qu'est-ce fuie l'assolement - quels ei sont les avantraiges ?

1:. Quel est le meilleur plan d'asselement?
13. ouriquii faut-il égoutter les taree, et comment faut-il le faire

14. Quelles sont les prinilpales semences emplovées ?
15. Pourquoi est-il nécessaire de l:cn choisir la seimene ?
l0. Quels sont les procédés eimplovés pour nettoyer le g.ain?

17. Donnez les noins des irineipauiîx instrmients d'agricilture.
18. Quelle est rimprtance d'avoir de bons inarumentes pour cultiver ?
19. Quels sont les principaux travaux agriroles ?
20. Datns quel temps les travaux agricoles doivent-ils se faire?
21. indliquez le meilleur moyen île tire nu bon labour.
22. Faites voir les avantages qu'il y a à bien labourer in champ.23. Indiquie la manière dc faire la culture des légumes.

24. Inliquez le nom des ma-nises heries les plus communes et le
mroyen de les ilétruire.

25. Faites voir la néceesité de la cltune îles herbes.
2C. Quelles sont as lerbes le plus cultivées dans le laya ?
27. Donez le nous des principaux animaux domesines
28, Quelle est la quantité relative d'animnîiux que le cultivateur doit

élever?
29. Quel est le but rie Pamlioration les races?
30. Dans quel cas le croisement des races leut-Il être ntntageîux ?
31. Quels sont les moyens il prendre pour faire île bon beurre?
32. Quels sont les arbres fruitiers le plus ciltiaés dans le Ipa ?
33. Quels sont les soins qu'il faut donner atxi arbres frritierm Cin

général? ,

10. Qest-e que QU t ris n a quoi Eer I-l
21. Quest-ce que le livre de llillet ?
22. I'a-iIdii go" l scours a mmy n rî
23. Qu'est-ce que le livre d? lictia
21. Qullke enrées v fait-n?
25. Est-i nécessaire d'avor un livre d'es ui, et de qIlle utilite al-il ?

'. Qu'est-ce que le livre de Caisa e
'T. Quelles entirées v fait-on

28. (ommrient le tmiarchand peut-il voir l'état de seï afulires ?
2. Qu'est-ce que linventaire?

C Que peu t-n détriiner à Paide inventaire?

CEDIULIE Il.

1'110 I DA31I M N o. I.

PI'l iOl' PI E.

. Objet de la philoophie son utilité, qni a 1.ie.
'tre, tur.ianc et imcù cause, eft.

il.

Log7iqu.
3.Des idéîes tin gé nérai : leuir originre.

41. aeore<s et espices les ides.
5.Du langage : d. snt origine.
a',. Du jugement.
7 DIléreutes artes de jugemnen

8. De la iéthode eni géúml :analyse evnthèse.
9. )u syllogime de a figure, de as règles.

10 De la certitude:> dlié rts sortens de Certitudes.
Il. DU sens intime.
12. De l'évidence.
13. DU témoiage des hommes: tradition, biatoire, noniiuments.

,lé/uapîî y/s, rie.

. L'existence de Dieu pronvéne par les principauux argu ts méta-
pihysias
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'2, ,',îbiii' t' )iliý îînùiîut par lëi îzliccuiix :riîiru ly

de < l t lr Is C lntiîa<îx îrgimlint <lu la

t lt ' sénptiaiuixî argun uttd

r ît<liv'îîu de I ii,
l* i 1 I it>l 1.! De u i n t

ltlv nIg-tlV d D itil
ud Wigýbièe&

moabilité de ilu

lliildru ii l'ît< no ations ' î..ltitle dnnsde 1 morâlh
Dil1,rence, enite leý 1ýen eth I À" Iw itI

De i t i r.
1 net d '. r îlririi3

S etî a d la u rale

Pr,-u e4 do vian r al i ,

Nt,'i.tir I a'l uîésti Ic la r'ecu>né

dei t vbicuti ntú cNtu , e ý uý en e b cr

I r' i gi !' I h t la e'litijitjicvoi oi nr lacit
l.h': dc là p, cu 1  ri et d civil.

rnmm-i -r4,s î i pwivoir o
Pr;witg - r n

1. j de lit phycque dtérene entre la plhysquîe et la eh
r'prrétés géni<îr.tes. dé lit matière; lunrs déition

Pl,'aanteir ; -a direiction : loi dle la chute dies coris.
prinçilu sur lqtiuel elles sni fornldes e ir deseriptieni

înlitioini c poah i' s polr qu'tle siet it mIeis.
PriciieAr m e éqli! bliîrer des torps imm5 grte rps

ttail
l; lrine pe desl iiveauxi- leuir dei. loition :puisar n

Denit: ditfIrent't îanières de lobtenir.
8. Çe q'ui sont les art«îîmélruc ; leurs u asges.
9. Capilitrt.: endusme explication (le (lcs o de la Fève dans

IlLI

E ie ces léiontrant a pîresdn atmiospht diuens cause,
l. Principe et lecription de la laclil ne pnentiqpe

12, Principel det barotimties ; conditions pour 1ie les barotnetres
ilnt bsons; leurs usages.
. ' Valetr de lit presion ti <î<in expimien livres.

, li<oi de 5diariotite; lescription et is:agesu des priicipAux manométres.
1ï. Principl ar ostt;oyens de lrodirelit forceascensionnelle.

r Priicipe du uiphnet les ponipes.
e cript ion de4 princlIpales plomp)uS.

IV.
1 Sll ; manière dont il se prodrî<luit et se propeige.

I9. Loi de variation de l'iutensité dI son ; principe dl le la réflexion dlu
boit échvo, réîi oiulnnce.

V.

Priîncipe dur lequel sont fondés les tiernîoînitres leurs usges
nilne ru de les crntiriuire, liquides 'mplyór

om iiionîs poîrrjpe les thermomètres soient bons échelle des
ri I cipa tix .

- Manière de transfornmer lus degré. centigradrs Réaumur ut Iaht
renhleîil. lie 11un dais les aniîtres.

3c Irrégularité le la dilatation dles liquides -,maximt de densité de

2. ontitctibilité nontner les corps -es dus uistielIi dans l'ordre el
eatr conîîductliblitd.

25, D'après lit conductibilit des corps, déterminer les moyens le
plus popreîs Il rendre une hiabitatioli chaude a nantages, que présenteni
les doubles châssis.
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2U. ce onli'< eliteud1 par rvyotiuemnt de la chaleur; esellit-es d

27. l ,yu;'r rayonnant pouvoir abîsorlnt nomrnier les corpi dont
1" pouvOir rayonniutt est le plu« gra.t..

louvlir réflectetir ; qmn rapport avec le Iîuoivoivr rnivonmnt.
Doitmer dus apilications du poluvolr rayonnant ;t du pouvoir

ré llt cIeur dis cor¡mî li chiti t àa la coun rvation del chaleur,
:(1.! q n enlitend pur 6 pr cor . rétritetaires : loi de la fusion.

:. Ce qu'on e îd pr coigélaion ; loi de la congélation.
tui t lM conutance de la tera1értue dlas la fueon et lit

S 3. Dilahitiît nproduite par la solblifhtation de l'eau : faits où cetto
ilItattian v;t ein jul, ause de la lottictI dt la gIace.

Vil.

J1.Direnc etr li volaiuUation et lhi ion cTUase qui alig-

15. hîé11noueIs où la votii<ili.tt,. üuet crn jeu; froid produit atr
éva ortion et r:ison de ce froid.
:tl, Mlélîrgaws réfrig:renîts leur usages ;.proportiotis (le quelques-

uns.
:t-. lircc éI, tiqua Cei vnpe irC lt n rnce le ml iel pérature sur cet te

.re.

VIII.

l'ri ri<t' lt l. lla À î vnle chr, elesenp on du l oi Lla re
nme:i ittiiraîtl n dei partie (.,qlentie lle le la muaclin C vapeur et li
fuit in eioado<'ecîntuajeuconllrsrs1i Mli lirit à~ uaî.n r à~ uulîl, il uýv :Idnd l avec coude îî:a lutin

itn Scondetur a l.te ou à Isue' l.rusiont a I détente o sans t

S l tion ri it iartic'lier qni a lu avant l'ébiîtiton î'i
ilde : ce que c'e t qpe Pibultioi ; tension de la vaitpeir dtita liqide

un ébîtllitioîn
12. hlitllience de la presio: sur 'é bullition i llaenîce des mai ieces

disoutes : princilpe dt là 'i tillatin des liquides.
3. Les print:icimlle sourcs dle chaleur, ceeu epi t le plus eni1y p. oée

pour produire lit chialdur artifliille.
4 Conditions nécessaires pour le bon tirage d'une chenin e
5, Les principaux iodes due et leurs avantages.

lx.

4<. t Luière oinbre, pénombre et retlet.
4. Loi le réllexion de la hliiere

4. Réraction, su lois ; phiones ordinaires ts à a r rne .
p. epIivâtion dit iuirage.

I. Lentilles en ,éjuîral ; lntilles tic différentes espèees e ets pro-
di ts lar celles <i sont 1 plus enîioe.

I. La ltîrière blIaIlie n'et pas simlîtel ; nons et ordre dus couletrs

52. E:xpjlic!tioni des couleurs les corps.
51. %lieroiscpu: principe dt u microscole cOIpoé.

541. Principe des luuetts nitronoiues: des lutnettes terrestres et du
t lescope.

5 . lvtpie :prestytiinu ; erres i employer pour y remdier.

x l

5ns. Direction <tluln tiiguille aimantée libre explicationt de cette
direction ;description et ulsaiges du Ie l)bou!sole.

Elct ricitéi principaux moyens deu l dvelopper corps les plus
propres t la lpru<ltire.60. Action les corps électrisés les uns sIr les atres ; distinction des
corps bons et maua is conducteurs, (lnration des principaux.

XII'

Pton. ouoir des pointes des paraltoînerrs et conditions pour qu'ils
soient bons.

G2.u.lachine électrique sa descriptuîîo, et conditions pout qu'elle soit
bonne,

Ce qu'on entend par électrici t d issitnntîule; principe de l% bou-
teille le lyde, ses elfets.

11 Explication de l'éclair, dt bîruit du tonnerre et du cltoc un retouîr.

>35. Descriptiont îles eiles de Vo0la, le (Grovo et deu linstcu.
6(, Eirets phlysiolog ts, caloriliuca< lumttiteux et cm uiîiqî'es des cou

ranits.
(;7. Principe de la dortre, du l'argeituîre et dui civrage galvanique.
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68. Ce que sont les électro-aimants ; principe sur lequel ils reposent.
69. Principe des télégraphes: description du télégraphe de Morse.

XIV.

70. Ce qu'on entend par brouillards, nuages: divers noms donnés
aux nuages, explication de leur formation.

71. Explication de la rosée, du serein, de la gelée blanche, de la neige,
du grésil et du verglas.

72. Hygromètres, principes des hygromètres à cheveu et de l'hygro-
mètre de Daniel.

73. Explication de l'arc-en-ciel.

PROGRAMME No 3.

CHIMIE.

I.

1. Définition de la chimie : divers états de la matière.
2. Cohésion, affinité : différence entre la cohésion et l'affinité.
3. Cristallisation des corps: différents procédés de cristallisation.
4. Distinction entre la combinaison et le mélange; causes qui modi-

fient l'affinité.
5. Corps simples ; leur nombre : métalloïdes et métaux, noms des

principaux.
6. Principes de la nomenclature, acides, bases, corps, neutres et sels.
7. Equivalents : exemples.

II.

8. Oxygène: sa préparation, ses propriétés.
9. Combustion : exemples de combustion lente et de combustion vive.
10. Azote : sa préparation; propriétés.
11. Air atmosphérique : ses propriétés ; sa composition.
12. Hydrogène : sa préparation ; ses propriétés.
13. Eau : analyse et synthèse de l'eau.

III.

14. Carbone, diamant, plombagine, houille, lignites et tourbes.
15. Préparation du charbon de bois, du noir animal et du noir de

fumée.
16. Propriétés du carbone, son pouvoir décolorant et désinfectant.
17. Préparation et propriétés de l'oxyde de carbone et de l'acide

carbonique.
IV.

18. Formation de l'acide carbonique par les animaux; sa décomposition
par les plantes.

19. Préparation du bicarbure d'hydrogène; ses propriétés.
20. Préparation et purification du gaz d'éclairage.
21. Flamme; son explication.

V.

22. Acide azotique; propriétés.
23. Ammoniaque ; propriétés et usages de l'ammoniaque.
24. Purification et propriétés du soufre.
25. Préparation, propriétés et usages de l'acide sulfurique.
26.. Propriétés du phosphore ; préparations et usages.
27. Propriétés de l'arsenic; antidotes.
28. Propriétés et préparation du chlore.
29. Pouvoir décolorant et désinfectant du chlore.
30. Préparation de l'acide chlorhydrique ; propriétés et usages.

Classification des métalloïdes en familles.
Propriétés générales de chaque famille des métalloïdes.
Propriétés du fer ; principaux sels de fer.
Extraction de la fonte de ses minérais.
Préparation de la fonte, de l'acier et du fer doux.

VII.

36. Propriétés physiques et chimiques de l'étain ; ses usages.; princi-
paux sels.

37. Zinc: propriétés, usages et principaux sels.
38. Plomb: propriétés, usages et principaux sels.
39. Mercure: propriétés, usages et principaux sels.

VIII.

40. Propriétés de l'or et de l'argent.
41, Théorie chimique du daguerréo$ype et de la photographie.
42. Préparation de la potasse; et de la soude caustique : leurs pro-

priétés.
43. Usages et préparation des carbonates de potasse et de soude.
44. Préparation, propriétés et usages du borate de soude.
45. Chlorure de sodium: préparation, propriétés et usages.

Ix.

46. Chaux: préparation; piopriétés et usages; ihaux hydraulique.

47. Carbonates de chaux : différentes variétés et leur emploi.
48. Sulfate de chaux : usages.

X.

49. Propriétés de l'alumine.
50. Alum : sa préparation, ses usages ; argile.
51. Porcelaine et poteries : leur fabrication.
52. Composition du verre ; sa fabrication.

Xi.

53. Distinction des substances organiques d'avec les substances orga-
nisées.

54. Amidon : sa préparation, ses propriétés et ses usages.
55. Gluten: fabrication du pain: explication.
56. Ligneux: conservation des bois.
57. Papier: sa fabrication.

XII.

58. Albumine, fibrine, gélatine : fabrication et usages.
59. Tannage.
60. Gommes.
61. Propriétés du sucre; son extraction de la betterave et de la canne.
62. Rafinage du sucre.
63. Glucose.

XIII.

64. Fermentation.
65. Propriétés et usages de l'alcool.
66. Préparation du cidre et de la bière.
67. Préparation et usages de l'éther.
68. Préparation du vinaigre.

XIv.

69. Préparation de l'essence de térébenthine, ses usages; vernis.
70. Caout-chouc, caout-chouc vulcanisé.
71. Fabrication du savon, des bougies stéariques et de la chandelle.
72. Teinture, blanchiment et mordants.
73. Impression des indiennes.
74. Acide oxalique, tartrique, tannique.

PROGRAMME No 4.

HISTOIRE NATURELLE.
I.

1. Définition de lhistoire naturelle.
2. Division des corps naturels en trois règnes.
3. Caractères qui distinguent les corps bruts des corps organisés.
4. Caractères qui distinguent les animaux des végétaux.

II.

Zoologie.
5. Animal: tissus organiques des animaux.
6. Description sommaire de l'appareil digestif.
7. Structure et développement des dents.
8. Mastication, digestion, absorption.
9. Sang; sa composition; sang artériel, sang veineux.

10. Cour, artères, veines.
11. Mécanisme de la circulation.
12. Appareil circulatoire de chaque classe des animaux.
13. Respiration: appareil de la respiration chez l'homme.
14. Respiration branchiale, trachéenne.
15. Chaleur animale : sang chaud, sang froid.
16. Sécrétion en général.

III.

17. Parties qui constituent essentiellement le système nerveux.
18. Toucher, goût, odorat.
19. Organes de l'ouïe et de la vue.
20. Appareil des mouvements.
21. Marche, vol, natation et reptation.

Classification du règne animal d'après le système de Cuvier.
Mammifères; leur organisation générale.
Division en ordres.
Principaux ordres.
Caractères généraux des oiseaux.
Migration des oiseaux.
Principaux ordres des oiseaux: caractères distinctifs de chacun.
Caractères généraux des reptiles ; principaux ordres.
Caractères généraux des poissons ; principales divisions?
Des annelés en général. •

Caractères principaux des insectes.
Caractères principaux des arachnides.
Caractères principaux des crustacés.
Caractères principaux des annélides.
Caractères généraux des mollusques,
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Aqu c n t à queil vir' apirt tle Singe, le rtt
dieiu léléphant, le pir, la couluvre'
A quelle c l etJi quel ordre apa rtienntcnt le chat, l'écrevisse,

ba léca"ée, h' enliard, 1éct ureiil ?
A nellichte 0t ordre lîrtinnnt le lièvre, le cheval,

enl'our,,, l rnl rd
1 A gilh>14 e'l e et à l- ordreý alrien : t a1 be'a-

lein", le corbu , l'c q he lp 7
ud l he i t à ;uvl ordre apprtien net m erui,

\ the 'et putl îrdlre appartieentcît le nilot,
lcharn it, le Iit it

43'. \A t c:iîi et à que lire artien t le lit, le e'ilti
t le p pe

li! lia zige' et de la rîttae e f>uietieus d l icii.
A6, 1 a iniitcg de leii s divrs for

là d aV t à
t1 Accrotmet i'é et de

t:,. i'iîîî la11hî t i le t''ciu

'pe A ilc ictectit .',ti à t t,' ý, apli' le.vnill

Do' I, trie
le e t> la r Wu îe sua drt e parttes.

Fc lit crin rii
Di 3 r on~< dette eri tît

il. 1, t i, f raie etll t uitîul' d1-e vé'gét.î n.

le lý ieo, nles pr ciesfnie

dilesîtity~îléd oée s pr c ials unt ile

'i. i.t f ndAl -- a à teii a-i se appairttnentt le t'tnîî lu

A, quelle f<uinlle et iu le ch5se tpiartien iiteit le itsoiue,la mente,
lue' e ??

i.A quelle f:ille et à tle e î an apartiennent la catnnte à stere,
le saîrrtuîin,t lpommîtutîtte déS terre?

L A gille f'atille etquee S,; rtientt le tabac, le datlia
le cféIer, lic rotte ?

i Aqillntleac et a upelle clase pus fartienn iîitt le céer(, le choit
l .îa, m' ieloîw, le chIarn r

qulti ftmill été anelle classe apnrtient t. le i ntir te, le pl e Co
nloy eîîier le nu:d iîr .

D<.iv)î,liii' itu géliqur eseris

67. Constiltits éraie îes r nts solides de a urface e la terre
lt-t. bpt f'sionles ochec
atrecrtitan te séil' e s rchiesiit leutr co de dépôt.

Préence mabsene îl corps organis fetsfoie
P. lnliîne actuels propres nus t'aire comprendre le.e phn t

8. les gélogiiues.
72. aiccessioni des iviers dépôts de ,édlitmentsu. Strath'catiwn conecîr-

.Terr ta strn taé,cation diszord r.te.

XL.

:L Dirision (L éloiiu de terrain lis

81. Trraii primaire-subiviions. Pri nciptles roches qui les con
7.T'errauin housîiller oti carboniföere:t son îo iginîe sta dispositionî, ses

prieilnti fotitsles
'i. Tc rrnî de séîlimîenît niîoyent terra i t enntéenut roches c t fossiles.

77. Terrain sitîttre, roches et f'os uiles,
7; Terrain juîrassiqute, roches et ossiles.

7 . Tverin ertacé. ioches et fotsles.
8t. Terrain dl sée lns t tsrtiaire : dIv isso.

8I. Terra in 1ertI iaire in fér'ieutr roch elîes <'t foi'sle
2. Terrtin terit.i'moe roches et fóssiles
8iA.'l'erraéin tertîtaire suîlîérieuîr: rochîîs e-t fosslies
ST14 lerrainî de trsp9ort : blocs erratiquers
85i. tGave'rnes ah ossemnts.

XIIL
S8 Foriîîation île la couchiî supterficiello duî sol.

817. Te'îrrins ien manos50 nonu stratliées i leuîr d lsptos ton par rapport
nux roches dIé.sédiment.

e,8. Granite et porphyre.
i Volcans te lour t i avec IVs volcans ace titai. asil tes

9 F. Filons, séplveuets é oques relatives du Eoulécetent dos
îrite ipales cnhaîes de illontagto.e

91. Poaltiom 1tnts les couches de a terrg des princianles 5ubstiant sg
tiéralus utiles.

il .l 13 1., Nl?:

. Le res de LL livision d'un pol tone X entier pelr rapport à x
par le diviseur x-, s'obtient er. replaçant, dants ce lynome X par a

A pplicatimis de ce thore'ue.
n. Interprétation des qiuantités ié gatives dart les problmes.
'. Les quatîlités légative.' peuvent indiquer la mesure et lL situation

il ci gr!tiitd ii3.
di. bil ilité et diii tertn:aton.

C I tit itutiuil ectri tlegré, équation pure, équation allectée.
Firme à iuelle fquto énérnle tix- ' br l' c t0, peut tîo

S murnî tc pour lit r.1 etion i lérp ation .1
.Iágle tirée le la toriule précédente poutîr la solution des é-quatiotns

du second degré

Progricsiidu par dité n -croissn -déroissinte
l g l-gte i our forn er ur tn e derat donné, coîtnn sant e p reiier
lerie it la rai, i.

12. D P iîtii 1 u (nf-l), déduire la régis eour hisérer uii
nombre de inovens teries eitre deux termes doiinés.

1it. Formule pour trou;ver la suîntite des termes dune îîprîgreosn par

1-. Progress ol par qio tenlît-p)îro rcession par quotient eroissante,
décro esante.

. Règle peur ftormer un ternie de rang donné, coinaissant le lire-
mi er termte et la raison.

l. Du l'équation 1 =îîd il. 1, déduir lit règle pour insérer ui nombre
de mtovens termes entre deux teries donnés.

17. Formule loiur trouver la semnie d'une progression par quotient.

IS. Les puissanîct e tîceî'!si ces dt n lortlbrc plus grn. tid (lue Vanité,
croissent sans ceie ct Peuvent dépasser toute limite.

lq. Los puit uices successives ln nsombre psîoitif phîs letit que
î'îînîté léeroisseit sans cesse et ont zéro pour limite.

VI.

2t. Dénittition des lagarittms.
,1. Prouver que tous les, nombres nie peuvent être prî pour lase de

logarithmes,
l'ri nîcipa le, p ropriétéS de leogarithmes.

23. Système de logarithmnes le plus ciployé.
l aracté ris tique ;i hagemte qulüule éprouve quand on tultiplie

utît quand on divise uti nombre pur une puissance de 10.
25. Caractéristiques négatives.

p. jîliqter les logarithmes iu questions d'intérêt composé.

R E G 1%A M M 1E T R6

(iEiIMÊTIIEl TItIUONOMÈ TltlE.

SDélrinition de l'ellipse tracé de la courbe.
. A xes, so(lmts, rayons-vecteurs de li courbe.

Définition de li parabole; tracé le la courbe.
4. Axe, sommets, rayons-vecteurs d la courbe.
5. Dérmiition de l'hélice.

e. Lignes trigonométriques.
7. Relation entre les lignes trigonomîétriques d'un ltmoe angle.
8. Relation entre les côtés et les angles dl'unîî triangle rectangle.
9. Ittlatiri entre les côtés et les inngles d'i triangle quelconque

10. Résolution( des triantîgles rectangles.
il. Résolution des triangles obliquangles co unssant un côté ci deux

anglet,
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12. Résolution des triangles obliquangles connaissant deux côtés b et c
et Vangle compris.

13. Résolution des triangles obliquangles connaissant les trois rétés.

IV.
14. Du levé des plans; instruments nécessaires.
15. Déterminer la distance d'un point accessible à un point inacces-

cessible.
16. Déterminer la distance entre deux points inaccessibles.
17. Prolonger une droite au-delà d'un obstacle.
18. Du nivellement; manière d'opérer.

PROGRAMME No7.

ASTRONOMIE.

I.

1. Définition de l'Astronomie.
2. Shpère céleste.-Axe du monde.-Pôles.
3 Paralleles.-Equateur.-Méridien.
4. Verticale.-Zénith.-Nadir.-Horizon.

II.
5. Des étoiles : leur distance de la terre.
6. Lever et coucher des étoiles; étoile polaire.
7. Etoiles de différentes grandeurs; combien on en voit à l'œil nu.
8. Etoiles périodiques, temporaires, colorées.
9. Etoiles doubles ; voie lactée ; nébuleuses.
10. Pourquoi les étoiles ne sont pas visibles le jour.
11. Cercle de perpétuelle apparition et de perpétuelle occultation.
12. Classificatiou des étoiles ; principales constellations.

Ili.
13. Forme de la terre.-phénomènes qui l'indiquent.
14. Horizon apparant.-Horizon réel.
15. Axe de la terre.-Pôles terrestres.-Méridien Parallèles.-Equa-

teur.
16. Longitudes géographiques.-Premier méridien.
17. Détermination de la longitude, de la latitude.
18. Sphère parallèle, droite, oblique.
19. Mouvement de rotation de la terre :-principales preuves.

IV.
Mouvement annuel du soleil.
Ecliptique ; son obliquité.
Equinoxes et solstices: mouvement des équinoxes.
Cercles polaires.-Colures.
Signes du zodiaque.
Rayon, volume, masse et densité du soleil.
Distance du soleil à la terre.
Taches du soleil ; rotation du soleil sur lui-même.
Constitution physique du soleil.

V.
Jour solaire vrai, jour moyen ; temps vrai, temps moyen.
Commencement du jour civil et du jour astronomique.
Longueur de l'année civile.
Calendrier; calendrier grégorien.
Cause de l'inégalité des jours et des nuits.
Durée du jour dans les contrées polaires.
Saisons : leurs causes, leur durée inégale.

VI.
De la lune; sa lumière, son mouvement autour de la terre.Mois lunaire, jour lunaire.
Distance de la lune à la terre.
Rayon et volume de la lune.
Masse et densité de la lune.
Phases de la lune.
Rotation de la lune.
Montagnes et vallées de la lune.
Atmosphère, climat de la lune.
Marées: de leur cause.

VII.
Eclipse de soleil-de lune; leur cause.
Différence entre ces éclipses.
Ombre et pénombre.
Conditions de possibilité des éclipses.
Eclipses partielles, totales, annulaires.

VIII.
Des planètes; différence entre les planètes et les étoiles.
Planètes inférieures, planètes supérieures.
Noms des principales planètes.
Principe de la gravitation universelle.

6. Moyens d'amélioration d'une terre.
7. Ce qu'on entend par assolements ; principes des assolements.
8. Ce qu'on entend par engrais organiques ; les principaux.
9. Donner des détails sur la bonté relative des engrais ainsi que dela manière de les appliquer.
10. Dans quelles limites le fumier doit-il avoir fermenté pour quil

soit le meilleur possible.
11. Ce qu'on entend par engraisminéraux; terrains où la chaux peut

être appliquée avec avantage; emploi du.plâtre.
12. Le but qu'on doit se proposer dans l'amélioration des races;

moyens qu'on peut employer.
13. Soins qu'on doit mettre dans le choix des parents pour le croise-

ment des races ? Soins hygiéniques qu'on doit donner aux animaux.
III.

14. Soins qu'on doit mettre dans le choix d'une terre et grandeur rela-tive de cette terre.
15. Noms des bâtisses nécessaires à un fermier ; de leur disposition.16. Noms des principaux instruments d'agriculture avec la descrip-tion des principales parties.
17. Nécessité de l'égouttage d'une terre; moyens à employer pour Yarriver.
18. Les conditions d'un bon labourage, grandeur de la tranche et sahauteur, forme et grandeur des planches.
19. Epoque où doivent se faire les labours ; raisons du choix, but duhersage.
20. Ce qu'on entend par rotation, systèmes dé rotation le plus em-

ployés.
21. Ce qu'on entend par jachères ; leurs avantages, manière de les

pratiquer.

IV.
22. Soins à donner au choix des semences ; avantages qu'il y a à les

changer.
23. Ntms des plantes qui sont le plus cultivées en Canada ; avan-

tage de faire la moisson avant la maturité.
24. Terrains qui conviennent le mieux à la culture du blé ; époque

de la semaille.
25. Culture du seigle, culture de l'orge : terre qui convient le mieux àla culture de ce grain; pratique de la culture de l'orge.
26. Culture de l'avoine, ses avantages.
27. Pratique de la culture du maïs, ses usages.
28. Sols qui conviennent le mieux aux pois ; manière de les cultiver.29. Pratique de la culture de la pomme de terre ; terres qui lui sontles plus propices.
30. Manière de cultiver les carottes et les navets: leurs usages.31. Manière de semer le trèfle, de le récolter ; ses avantages.
32. Détails sur la culture du foin, emploi le plus convenable qu'ondoit en faire.
33. Animaux qu'il faut élever dans une ferme ; soins à donner à cha-cun d'eux.
34. Description d'une bonne laiterie, manière de faire le beurre.35. De la fabrication du fromage
Le règlement ci.dessus, passé par le Conseil de lInstruction Publiqdu Bas-Canada, à sa réunion trimestrielle du il de novembre 1861qu

été approuvé par Son Excellence, le Gouverneur Général, par minutten Conseil en date du 18 de mars courant, et doit prendre force et effeà compter du premier jour du mois de juillet prochain.
Louis GIARD, Secrétai-e Archiviste.

Des Presses d .Air dilaté d'Eusèbe Senécal,.4, rue St. Vincent, Montréal.

55. Détails sur Mercure.
56. Détails sur Vénus.
57. Détai's sur Mars.
58. Détails sur Jupiter.
59. Détails sur Saturne.
60. Détails sur Uranus.
61. Détails sur Neptune.
62. Des petites planètes.
63. Comètes.-Noyau.-Chevelure.-Queue.

PROGRAMME No 8.

AGRICULTURE.

1. Objet et avantages des études agricoles.
2. Conditions nécessaires pour que la germination se fasse bien.
3. Noms de différentes espèces de terre.
4. Noms des substances qui composent un sol: indiquer celles quidonnent de bonnes qualités à une terre.
5. Influence du sous-sol sur la bonté d'une terre ainsi que la pente du

t


